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m C’est en comparant "les bienfaits” de 
l’administration provinciale centralisée à 
Québec à ceux de l'administration vati- 
cane — l’Eglise catholique ne s’en por­
tant pas plus mal — que le député unio­
niste de Rivière-du-Loup, Me Gérard Lo- 
bcl, a sonné le glas de la planification 
régionale, dans la région Kamouraska - 
Témiscouata - Rivière-du-Loup.
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Il faut tout de suite reconnaî­
tre qu'il avait é té  fortem ent sou ­
tenu et aidé par scs collègues  
Gcndron (député fédéral libéral) 
et Simard (député unioniste du 
Tém iscouata) dans cette opéra­
tion concertée qui, d'un congrès 
devant élire les artisans d'un 
Conseil territorial de dévelop ­
pement, a fait naître un petit 
m onstre hybride : un "conseil de 
développem ent économ ique auto­
nom e”. Hybride, parce qu'il est 
le  fruit d'une étrange coalition  
d’intérêts personnels et d'inté­
rêts électoraux d’ordinaire nette­
ment séparés.

Par une très faible m ajorité de 
sept voix (99 délégués ont voté 
pour et 92 contre le C onseil au­
tonom e), les tenants du statu  
quo l'ont em porté sur les arti­
sans de la planification régiona­
le. Ceux-ci —  les gens de LU. 
C.C. et ceux de la C.S.N. en tout 
premier lieu —  ont quitté la sa l­
le, non sans avoir sou ligné la 
tragique situation où les renfon­
çaient des élus du peuple. La 
sem aine précédente, les Syndi­
cats. on s'en souvient, avaient 
déjà déclaré “qu’ils n'endure­
raient pas que des pressions à 
saveur politique entravent la mi­
se  en place de structures com ­
p lètes de consultation de la po­
pulation en planification écon o­
mique". On se demande encore, 
après la décevante réunion de 
Cabano, le dim anche 23 avril, 
quelles m esures de représailles 
ce groupem ent peut envisager  
devant la nouvelle situation qu'a 
crece de toutes pièces le clan 
KRT, fortem ent influencé par la 
petite  élite  bourgeoise de R iviè­
re-du-Loup.

politique de silence que notre 
journal —  pour un 
adoptée depuis un long moment, 
prévoyant l’affrontement inévita- 

La planification régionale 
ne serait pas le "spectre” horri­
fiant qu’elle représente pour Ri. 
vière-du-Loup, s'il n'y avait, au 
coeur des recomm andations du 
BAEQ, cette mesure obligatoire : 
la création d'une métropole ad­
m inistrative à Rimouski.

Mais il y a bien plus . . .  Les 
politiciens de la région KRT re­
doutent —  avec raison ! —  la 
com pétence de plus en plus a f­
firmée de certains grands com ­
mis, aux ministères de l'Agricul­
ture, des Terres et Forêts et 
m êm e au m inistère du Travail. 
Ce sont ceux-là, au fond, qu'ils 
redoutent le plus. Comment, 
après une revalorisation de la 
fonction publique —  car les pro­
grès sont encore très lents, en 
ce domaine, et l’immobilisme du 
gouvernem ent, qu’il soit Libéral 
ou d Union nationale, n'est pas 
près d'être balayé —  les dépu­
tés soum is à la règle du favori­
tism e et m êm e du népotism e  
pourront-ils encore prétendre 
avoir "l'oreille” du peuple ?

C’est pour parer à ce danger, 
pour eux fort grand, d'une é- 
quipe de fonctionnaires mieux 
rôdes, d’un Conseil provincial 
d'Oricntation économique qui est 
en marche vers l’efficacité, que 
les homm es publics traditiona­
listes de la région KRT ont po­
sé, dimanche, le geste que Von 
sait. La planification régionale 
veut dire pour eux la fin d'un 
petit négoce d’influences, du 
m archandage dont ils ont telle 
ment l'habitude et qui. subite­
ment. leur ferait défaut.

r i m o u s k i ,  15  c e n t s
avait
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Dans l'ordre habituel, M lles N icole Beaulieu et A ndrée Briand. En arrière, M. Rex Schofield, de Van­
couver, Mme Yolande Gauvin, Mlles Danielle Ch ouinard, Andrée Bernard, Carole Thibault, Pierrette 
Voyer et M. Lucien LaBrecque. N’apparaissent pas sur notre photo : MM. Norman O’Donnell, Jean- 
Pau! Bégin, Guy Poulin et Freda Annett.
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ftnouveau service une hargue à peine 

déguisée contre 
les technocrates

Enrobées presque continuelle­
ment de douces paroles à l’égard  
du Plan, les déclarations des o- 
rateurs de Cabano n'en reflé­
taient pas m oins une m éfiance  
caractérisée envers les techno­
crates et les chercheurs de 
Mont-Joli. Les observateurs ve­
nus de Rimouski

que deviendra 
le Conseil régional 
de développement ?

Les conséquences de la ' v ic­
toire" de dim anche sont encore 
difficiles à imaginer, dans leur 
étendue . . .  régionale. On se  de­
mande m aintenant com m ent le 
Com ité de liaison pourra procé­
der. à la fin de mai, à la for­
mation prévue du Conseil ré­
gional du développem ent. Nous 
attendrons, pour notre part, 
d'autres déclarations et d’autres 
développem ents pour “oser" hy­
pothéquer l'avenir. Pour l'heu­
re, la situation n'est pas rose. 
Et elle est en danger de s'aggra­
ver encore.

on rédigera et imprimera à Rimouski les an­
nuaires téléphoniques de tout le territoire par les 
soins de La Compagnie d'Annuaire Dominion.

Une entente, intervenue little d"Anglo-Canadian Te­
le 1er avril, entre les auto- lephone), permet aux em- 
vités de Québec-Téléphone ployes qui faisaient autre- 

Dominion Directory fois partie des cadres du 
Co. Ltd., de Vancouver (fi- Service commercial de Qué­

bec-Téléphone, de passer à 
l’emploi de la Compagnie 
d'Annuaire Dominion.

Cette nouvelle compagnie 
aura feu et lieu à 14, vue 
Saint-Jean. Rimouski et 
comptera une douzaine 
d’employés, sous la respon­
sabilité de M. Lucien La- 
Brecque, assisté de Mme 
Yolande Gauvin. M. Nor­
man J. O'Donnell sera res­
ponsable de la section des 
ventes.

G

et la qui ne sc 
sont évidem m ent pas m anifestés 
—  n'ont pu manquer d'être im­
pressionnes par la hargne à pei­
ne déguisée des gens de R iviè­
re-du-Loup envers tout ce qui 
pourrait leur venir de R im ous­
ki. Les choses étant ce  qu'elles 
sont, inutile de se leurrer plus 
longtem ps ou de continuer

D écès du Frère Camille P ouiiot
dres mineurs de S. E. Mgr Geor­
ges Cabana, en vue du diaconat. 
Sa prise d'habit s ’était faite, le 
28 août 1965, en la cathédrale 
de Sherbrooke, lors d’un immen­
se  pèlerinage organisé par la 
Fraternité des malades, à laquel­
le il consacra les ultim es initia­
tives de son apostolique charité.
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. *7■:LV ® s‘T? £ -■sV » 1 1■ ftif t 35Après un premier service à 
Sherbrooke, le Frère Camille fut 
transporté en Gaspésie, où, pen­
dant quarante ans, il exerça sa 
profession de médecin. A l'issue 
du service en la cathédrale de 
Gaspé. le  corps fut inhumé dans 
le cim etière de Cap d'Fspoir. à 
côté de celui de Mme Pouliot 
(Annc-Eva McDonald, i l., décé­
dée en 1963). Le défunt laisse  
six fils e t filles : Suzanne, car­
mélite à Montréal depuis 19 IG ; 
Pierre, m édecin au service ca­
nadien de l'Immigration à C olo­
gne, A llem agne, Marc-André, 
spécialiste en pédiatrie à Gaspé, 
Louise, rédactrice à la revue 
IDEAL FEMININ, Montréal. Mi­
chel. président d Air-Gaspé, Ma­
rie, épouse de Raymond Bernard, 
de Gaspé. Lui survivent aussi 
dix petits-enfants ainsi que sa 
soeur Mme Georges Bouchard 
(Crcsccnce), d’Ottawa ; ses frè­
res, des jésuites : Louis-Joseph, 
de Villa Loyola, ù Sudbury, et 
Adrien, de la Résidence ù Qué­
bec.
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H ospitalisé depuis la mi-jan­
vier, le docteur Cam ille-Eugène 
Pouliot, ancien m inistre de la 
C hasse et des Pêcheries, devenu  
Erère Camille, est décédé à l'Hô. 
pilai d'Youville de Sherbrooke, 
le dim anche 23 avril, à l'âge de 
69 ans. Entré, il y a trois ans, 
chez les Camiliens —  dévoués au 
service des malades —  Frère Ca­
m ille avait fait profession, le 2 
février, dans sa cham bre d'hôpi­
tal, à l'Institut de Cardiologie 
(Hôpital Laval), à Québec. Il 
avait préalablement reçu les or
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on caravane, allons tous à la cabane !
L’érablière de M. Isidore Roy, do Saint-Fabien, est débordante d’activité on cette fin 
d’avril. Admirablement situé, l’endroit reçoit des dégustateurs de sucre et de tire, 
sinon des “consommateurs” d’eau d’érable. (A LIKE CETTE SEMAINE : Le sucre 
d'érable, à la page LS) (Photo Yolande. Rimouski)
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Québécois- é te n d ra it
; sors service aérien

a  Le nouvel aé roport de P o i.v  53 Réunion in te rcer.-i • ; <1- , .le.i- 
te-Lrbe!, s itué  à 18 m ilk  s tic Baie 
Comoau. e n tra it ea u iou  le 
17 a v ril.
O Ludovic Duchesne o n tre p rr 1 
courageusement de v:v; ‘. t r n -  
\  aux de constructions sur le 
m me de scia com m erce c v .ru it  
par le feu l ’h ive r dernier. Cet 
im m euble m etie r ■ eompr u! • i 
on plus du m agasin “ W estern”  
un vaste garage.
3  M. Jcan-R. B r illa n t s'est p o r­
té acquéreur de la résidence de 
M. Yves D ionne, vue St-P ierre.
O Fernand T u rco tte , des Place­
ments C o llec tifs , emménagera 
prochainem ent au rc/.-de-chaus- 
rce du Centre M édica l. Les t ra ­
vaux de trans fo rm a tion  sont p ré­
sentement en cours.
O Le m agasin A m io t de l ’ave­
nue de la Cathédrale ab rite ra  des 
bureaux d ’affa ires.
® Ralph P itre  a vendu sa ré ­
sidence. la fam ille  passera l ’été 
à Pointe-au-Père et déménagera 
l'au tom ne procha in à C h icou­
tim i.
G R etour de F lo ride  de IM. et 
M m e Robert D essureau lt. . .  un 
signe précurseur de l ’été.
O L ’am i Georges T u rco tte  est 
hospita lisé à l ’H ô p ita l St-Joseph: 
il reço it à la cham bre 232.
3  Une messe a été composée 
par M lle  M on ique Bérubé, p ia ­
niste. professeur d ’ in it ia t io n  nu i- ç j g 5  £ 2 » $ i3 
si ra ie à la  Régionale Scolaire du **"
Bas S t-Laurent. E lle a été ap­
prouvée par l ’A c tio n  M usicale 
L itu rg iq u e  du Canada. E lle se­
ra it chantée pour la prem ière 
fais lors de la cérém onie re li-  
g ’eu :e inaugura le , après les tra ­
vaux de rénova tion  à la cathé 
drale, en août procha in.
<9 Le m arché Soucy. de Price, 
est devenu un 
avec 650

' P i s *
nés Maturaliste.s à '"E :»! ■
Ros v re , le s iiiie d i (> n ia i, à deux 
heures, Cordiale hie.ivr.n ie au
intéressé 
réunion i.ii 
Sainte Ro e ,hi Dégelis, I • 29
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11 y aura éy. lie iuen l 
iroorcl >s il - - C.1N àm :  ^

l.u com p.i'.n ic  Q u.-lv . lire  a oh- gic du transport aérien d 'exp in i- 
a.vrii. à Paspébiaa. i.« 13 m ax tenu tie la ( ' m m ission dv T iv .ts - 1er las transports  tie passagers 
G Vernissage tie l ’expos ition  po rts  une nouvelle franchise lu i g r  ipe i travers  les p rinc ipa les v il .
des trava il:: tic : é ié /e  ; ties cours perm T in t t ir  pro longer on ré- les tlu Canada, no tam m ent M ont-
li 'é m a .x  de Va: lis te  Clém ent Ro- .eau i n à T w in -Fa lls , hum eur réal, O ttaw a, Québec et Toronto, 
drigu.o, à l ’Ecole Langcvin , le 28 . i tué tu Labrador, à pia-lque:: m il-
a v r il.  à 8 h. 30. L 'expos ition  est V . tl • . chut. : C h ruch ill où B rinco ?
ouverte  nu pu b lic  les 20 et 30 me; en chantie r l ’un il--' • plus y
a v ril, tie 2 à 5 heures, de 7 à 0 j grand : barrages tlu  monde
heures u n . La com pagnie Quéhecaire pro 8
•  c om pagnie Nora ida M l . d - itablir> , le lc r  m ai, un 
nés com m andite , en I au d ito riu m  vo| qu o tid icn  de c inq  joul 
Du Pont du Canada, une série rie s ,.,ln j,,. ,,n tlV  sep t-llcs  et T w  n g  

données a Fa||ÿ_ ,v  ; ; ir , ils 0 t . -raient 
l L.m -O Ik . uu 1er mai au -3  u tilisé  jusqu'à l'autom ne. I * no. 
oMtib.-.’ , par ties pro ies-eurs. des tc rra in  d 'a tterrissage ter,n i-
hommes et des femmes de scien- né . C h u rch ill, Québccairc u t i l i  
coa tie_ répu ta tion  in te rna tiona le  scpai, lm  T llrh o  propulsé I 27. 
t 'i i i î t  p lusieurs f n x  Nobel. Une p()ur des voyages-groupes 
éa-gante brochure de la No-

arrssrtrr F 7 v ..frança is), des conférenciers au ont rc ' u la Permission de la Rv- 
P avülon des Sciences (Du Pont), i 
© Les Jeunes Chambres du Bas 
S a in t-Lauren t tien d ro n t leur con­
grès annuel à R im ouski les 13 
et I I mai.

i
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On nous dit que . . .

- x S T t
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fl<F Ne pas ou b lie r d 'avancer 

d ’une heure, m ontres et horloges 
s modi soir.
© A  R im ouski, samedi, à 2 hrs, 
s -, 1 l e S a in t-R obert-B e lla rm in . ave­
nue M ichaud, congrès-élections 
d ' l ’A ssoc ia tion  L ibéra le  du com- 
tv de R im ousk i. Président: l ’ho­
norable Jean M archand, m in is tre  
d 1 la m a in -d ’oeuvre et de l'im m i- 
g u.tion, leader du p a r ti libé ra l 
au Québec. I l sera accompagné 
r  M . G uy Leblanc, député de 
R im ouski, l'hono rab le  R T rem ­
blay, député de M atane.
{ M . P ierre  Canuel, de la Com- 
pognie d"Autobus de R im ouski, 
a donné du sang à la C ro ix-R ou- 
g - pour la 28e fois, lors de la 
dern ière c lin ique . I l reçut un 
bouton sym bo lique en hommage 
à sa générosité.

i GILLES
LAFRESNAYE

M A Ç O N
0

Spécialité

phiiiii niuiimi
S A C R E -C O E U R  

C o .  R im o u s k i ,  P O
S e rs  ta

724-4188

L:2 2 ic ccr.rjrcs
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MatériauxSérobéPour la v ing t-e t-un  :é année
consécutive, la Fédération des So­

rte

t ciétvs Saint-Jean-Baptiste du Qu 
bec a convoqué les membres et 
d irigean ts des Sociétés a ft lires 
pour l'assem blée générale annuel­
le qui aura lieu  les 5, 6 et 7 mai 
à M ontréa l.

INC.
g

En annonçant le congrès, I pr. 
^ ^ ^ „ , s id e n t  de la Fédération M. (leor- 

inagasin COOP ge.s-F. M alen fant, de 
consom niateurs-socie-

; 3.C. FIR —  PORTES —  PAPIER 

SHEETROCK —  CIMENT

i
£ v Cabano. en

donne le thème : UN QUEBEC
FORT PAR LA  P LA N IF IC A T IO N . 
Les d irigeants, avec le concours 

® La messe dom in ica le  de cinq de spécialistes, veu lent com plet' r 
heures p.m.. au Centre C iv ique |e llr  connaissance des problèmes 
de R im ouski. aura lieu, comme 
naguère, jusqu 'à  la f in  des tra ­
vaux de rénova tion  à la cathé-

C'est une in it ia t iv e  du 
.Magasin COOP de M on t-Jo li.
a ir

a#
M atériaux de construction 

de toutes sortespo litiques, cu ltu re ls , sociaux et é- 
conom iques en regard du dévelop­
pem ent du Québec. Le p rogram ­
me d'études s'échelonnera sur une

1 p a i r e  b o u c le s
S 1.00

G R A T IS  :
d oreilles, v a le u r  
avec tou t achat d 'un

draie. à la m i-août.
O Le Barreau du Bas St-Lau- 
rent. don t Me M au rice  Tessier 
est le bâ tonn ie r, tiend ra  son con­
grès annuel à R iv iè re -du-Loup le 
29 av ril.
ià G rande soirée des M arin ie rs  popu la tion  
des islets, de Bic. corps de c la i- 
rons que d irige  m usicalem ent 
l'abbé G érard T a rd if. A  Bic, au

période de tro is  années. C e rta i­
nes techniques m odernes d ’orga­
n isa tion  et de 'p a rtic ip a tio n  de- 
groupes seront adoptées pour a t­
te indre , par delà les membres, la 

elle-même.

62 , rue de l’EVECHE RIMOUSKIH O R L O G E
C A D R A N

“ W e s t e l o c k
.. $ 3 .9 5

et plus

M O N T R E S  ‘ W a l t h a m "
jusqu'à '/, du prix

Centre Paroissial, ati so ir du 29
a v ril, à 8h. p.m.
O La T ourb iè re  du Port, Ltée, 
de Saint-Arsène, d 'une superfic ie  
de quatre cents acres avec une 
embauche de lû t) hommes, pos­
sède m aintenant une usine d 'em ­
ballage u ltra -m oderns  inaugurée 
ces jou rs  derniers. A  l'é té  19C7, 
l'e x tra c tio n  de la tourbe se fera 
selon la nouvelle méthode d ite  
d 'asp ira tion .
© Le 29 a v ril, date à re ten ir: 
congrès Lacorda ire  de d is tr ic t au 
sous-sol de l ’église de Pointe-au- 
Père. A u  program m e: num éros 
récréatifs  de cho ix, messages des 
o ffic ie rs  na tionaux et diocésains, 
tableau d 'honneur des cercles, 
messe de m in u it. Donc, samedi, 
29 a v ril, à 8 heures.
® La pièce théâtra le  de M a r­
cel Dubé. UN  S IM P LE  S A LD A T , 
revue entièrem ent par l’auteur, 
sera présentée à R im ouski, sous 
les auspices de la Société des 
A rts , le 20 m ai procha in.
•  Revenu du Tchad après cinq 
ans de m iss ionnora t : le Père Ré­
gis Belzile , d ’A m qu i.
»  Le cargo Brakersand de l ’A l­
lemagne de l ’ouest, chargeait à 
son bord pour le com pte de P ri­
ce B rothers, la prem ière liv ra iso n  
im portan te  de bois, depuis l ’ou­
vertu re  de la saison de naviga­
tion .

Oit pourra bel et bien vous loger 
dorant f  Expo 67,

à  Montréal!

B A G U E  D I A M A N T
33 ',3 d escompte

J O N C S  'n o m m a s  o u  d a m e
33'.3 d'escompte

V ER R E  TA IL LE  ET A U T R E
20%  d escompte

B A G U E  p i e r r e  d e  n a is s a n c e
25%  d  escompte

L 'E x p o  6 7  p o s e r a  des p r o b lè m e s  de  l o g e ­
m e n t .  m a is  ils n e  s e r o n t  pas in s o lu b le s .  
L O G E X P O ,  le s e r v ic e  o f f i c i e l  de  l o g e m e n t  
p o u r  l 'E x p o ,  g a r a n t i t  un  g i t e  à t o u s  les  
v is i te u r s .

U n  s e rv ic e  g o u v e r n e m e n t a l  a in s p e c t é ,  
a p p r o u v é  e t  f ix é  u n  ta u x  d e  l o c a t i o n  
c h a c u n e .

P o u r  f a i r e  des r é s e r v a t io n s ,  v o u s  n 'a v e z  
q u 'à  p o s t e r  le 
L O G E X P O .  D a n s  u n  d é la i  d e  7 à 1 0  jo u r s  
v o u s  r e c e v r e z  u n e  r é p o n s e ,  s u iv ie  d 'u n e  
c o n f i r m a t i o n  p a r  l ' a d m i n i s t r a t i o n  d e  l ' h ô ­
te l ,  e t c . ,  o u  du  p r o p r i é t a i r e  d e  la m a is o n .

O u  e n c o r e ,  t é lé p h o n e z  à ( 5 1 4 )  3 9 7 - 8 3 9 7  
p o u r  d e m a n d e r  d e s  r e n s e ig n e m e n t s  ou  
f a i r e  des r é s e r v a t io n s  d i r e c t e m e n t .

p o u r

R A S O IR S  E L E C T R IQ U E S
2 0  %  d ' e s c o m p t e c o u p o n  c i -d e s s o u s  à

D u r a n t  les p é r io d e s  de  p o in t e ,  il p e u t  
a r r i v e r  q u e  c e r t a in e s  c a t é g o r ie s  de  l o g e ­
m e n t  n e  s o ie n t  p lu s  d is p o n ib le s  (d e s  c h a m ­
b res  d 'h ô t e l s  d a n s  le  c e n t r e - v i l l e .

M archandise garantie

SALON POUR DIAMANT p a r
e x e m p l e ) ;  m a is  t o u t  le m o n d e  t r o u v e r a  à 
se lo g e r  q u a n d  m ê m e ,  c a r  il y  a en t o u t  
p lus  d e  7 9 , 0 0 0  c h a m b r e s  d is p o n ib le s .BIJOUTERIE M a i s o n s  p r iv é e s .  3 0 ,0 0 0  Montréala is  offrent 
des chambres aux visiteurs. T A U X :  $8 à $14  
jour pour deux personnes, $10 à $18 pour trois, 
SI 2 à $22 pour quatre.
A p p a r t e m e n t s  a v e c  s e rv ic e s .  Cuisine et 
vice de ménage. T A U X :  $18 à $25 par jour pour 
deux personnes, plus $3 par jour par personne 
supplémentaire.
H ô t e ls .  Chambres libres dans les hôtels du 
centre-v il le  pour certaines périodes; hôtels de 
vil légiature d'où l'Expo est facile d'accès. 
T A U X :  $12  à $30 par jour.
M a i s o n s  d e  c h a m b r e s .  Chambres libres d u ­
rant toutes les périodes. T A U X :  $10  à $18 par 
jour par personne, dans une chambre à deux. 
M o t e l s .  Réservations possibles pour plusieurs

périodes, spécialement dans les débuts et après 
le 4  septembre TA U X: $12 à $30 par jour  
(chambre pour deux.)
M o t e l s  ( c a t é g o r i e  r o u l o t t e s ) .  Cuisine et 
service de ménage. T A U X : à partir de $25 par 
jour pour deux personnes, $30  pour quatre.
$49 pour huit. Gratis pour les enfants de moins  
de 12 ans.

par

scr­

o ll
E N  R .

P arcs  p o u r  r o u l o t t e s .  Accès à l’Expo facile 
voiture; avec les trois raccordements. T A U X :  
$3 .50  à $5 .00  par jour.
T e r r a in s  d e

en
A v e  d e  l a  C a t h é d r a l e

R I M O U S K I ,  Q u e .
c a m p in g .  2 0 ,0 0 0  espaces de  

campement sur 120 terrains dans la région de  
Montréal. T A U X :  $2 .50 à $3 .50 par jour.
Tous ccs (jites sont inspectes, approuvés et leur 
taux est contrôlé par le gouvernement.

723-9828 Quoi faire ?. . .  
Où aller ?. . .

R e n d e z - v o u s  v o i r  le  
s p é c ia l i s t e  e n  :

•  A L I G N E M E N T

•  B A L A N C E M E N T

•  S U S P E N S I O N

Centre d Alignement Rimouski Enr.
161, JEAN-BRILLANT

Face Hôtel Georges VI

%

<e f  S.V.P., complétez soigneusement co coupon et postezlo dés aujourd'hui
j LOGEXPO, Expo 67, Montréal, Québec.

Veuillez, s.v.p., inscrire une réservation r
Nom.------------------------------------------------

I Adresse___________________
| V ille______________________________

Date d'arrivée_____________________
Nombre do nuits__________________ _
Nombre d’adultes (plus du 12 ans)___

| Moyens de transport___________ ,___

i Tél.: (514) 397 8337E i peur

«'PP.
------------ ——  Pro v.
Dato do départ
----- .Taux: cio _________
—Nombm d'onfants (moins do 12 ans) —

I Catégorie rie logements désirée: (inscrire 1. 2 ou 3 , par ordre de préférence) •
MAISON PRIVÉE □  APPARTEMENT (avec
services) Q  HÔTEL ) MAISON DE CHAMBRES □

■ MOTEL IJ  MOTEL (roulottes) Q
I PARC-ROULOTTES □  TERRAIN DE CAMPING □
| Remarques

Irv
i

i ■<V” X
F *

Mo n t r é a l . CANADA

■ J-;E».positio" Universelle cl Inlomalionale de 196/, 
_______ MonbéaLCaMdam AVIIII ?/ OCTOIIIII 1967.

vI
Cm-iMimniH i

Ouvert tous les soirs



le progrès du golfe,  rimouslri, 27 avril 1967 p a g e  trois
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Au départ à l’aéroport de Dorval, le 7 avril, de soixante journalistes québécois de langue 
les invités de la

française des Mebdos du Canada cl de l’UCJLF, 
Presse Ethnique du Canada, en coopération avec la Commission du Centenaire, pour visiter l’Ontario, le Manitoba, l'Alberta 

cl la Colombie jusqu'au 16 avril. Nous reconnaissons M. Jean Chabot, M. Arthur et Mme Andrée Gauthier, de Rimouski, Mme Marcelle Boit-
langer, de Mont-Joli, Mme Fernand Guéret te, de Campbellton, M. René Legendre, de Sainte-Flavie.

44journalistes, vous devez connaître les
de la vie canadienne

j L J J -<Tb t i l l  A

99 Roblin, Winnipeg)
Un voyage fascinant, éclairant, mais éreintant : ce­

lui des soixante-deux journalistes de la presse quotidienne 
et semainière du Québec, à travers l’Ontario, le Mani­
toba. l’Alberta et la Colombie, du 7 au 17 avril.

5.399 milles constituant 21 heures de vol, au-dessus 
d’une large portion du vaste empire canadien ; 756 mil­
les en autobus, auxquels il faut ajouter pour les gens 
du bas du Fleuve de 700 à S50 milles franchis en voitures 
ou en chemin de fer. 120 milles en bateau sur le Paci­
fique entre Victoria et Vancouver. 10.800 pieds en té­
léphérique pour accéder au Grouse Mountain, dans les 
Rocheuses, un vendredi soir, les invités des Compagnies 
de Téléphone du Canada. 378 pieds au flanc de la tour 
Skylon, à Niagara, les hôtes du gouvernement ontarien, 
un dimanche midi, où de la plaque tournante-restaurant 
(rotation complète à chaque heure), les chutes Niagara 
et l’environnement à 30 milles à la ronde vous mènent par 
l’oeil du Canada aux Etats-Unis et vice-versa.

C e  to u r  d 'h o r i z o n  d a n s  q u a t r e  
p ro v in c e s  é v o lu é e s ,  s u p e r b e m e n t  
d é v e lo p p é e s  in d u s t r i e l l e m e n t ,  é- 
c o n o m iq u c m e n t .  c u l tu r e l l e m e n t ,  
é ta i t  p o u r  la p l u p a r t  des  j o u r ­
n a l i s t e s  q u é b é c o i s  u n e  p r i s e  de  
c o n s c ie n c e  d ’u n  " c o n t i n e n t "  : le 
C a n a d a .  Si p lu s  d e  g e n s  le c o n ­
n a is s a ie n t  m ie u x ,  p o u r  l 'av o i r  
p a r c o u r u  a u t a n t  q u e  les E ta ts -

i r ré f léch is ,  i r r é v e rs ib le s ,  p r o f é r e r  
d e s  p ro p o s  s é p a r a t i s t e s  o u  é c h e ­
ve lés ,  s o u r c e  de  c o n fu s io n  ou 
d ' in e r t ie .

québee parm i 
les autres

Le Q u é b e c  es t  u n e  p r o v in ­
c e  s 'a l ig n a n t  g é o g r a p h iq u e m e n t  
a v e c  les n e u f  a u t r e s  p ro v in c e s  
d u  C a n a d a .  L ' im m e n s i t é  d u  C a ­
n a d a .  se s  r ich esses ,  s e s  b e au té s ,  
s e s  r é a l i s a t io n s  d 'h o m m e s ,  la d i ­
v e r s i té  d e s  c u l tu re s ,  d e v ra ien t  
in su ff le r  u n  n a t io n a l i s m e  sain,  
v ig o u re u x ,  p o u r  g é n é r e r  d e s  é- 
n e rg ie s  e t  fa ire  u n  p a y s  uni. 
p ro sp è re ,  d 'u n  o c é a n  à  l’a u t r e .  
D ep u is  d e s  s e m a in e s ,  la p re sse  
d e  F rance ,  en  p a r la n t  d e  l ’E XFO 
67, en  s i tu e  le s i t e  a u  C a n a d a  
e t  non  a u  Q u é b e c  (p a s  un  E ta t  
d a n s  so n  e sp r i t ) .  U n  C a n a d a  
é r ig é  p a r  d e u x  r a ce s ,  a v e c  leu rs  
d é f a u t s  d ' in d iv id u s ,  l e u r s  q u a l i ­
té s  et leu r  p o u v o i r  in d iv id u e l  et 
co l lect if ,  l e u r s  p r é ju g é s  ra c ia u x .  
U n  C a n a d a  b â t i  é g a l e m e n t  p a r  
l 'a p p o r t  i n c o n te s t a b l e  (d u  t ie rs)  
d e s  a u t r e s  r a c e s  d u  m o n d e  d o n t  
la t é n a c i t é ,  les d o n s ,  la d é te r m i ­

n a t io n  a u  t rav a i l ,  le d y n a m i s m e  
s ’a f f i r m e n t  p a r to u t  o ù  v o u s  a l ­
lez s u r  le c o n t in e n t  c a n a d ie n ,  
h o r s  d u  Q u é b e c ,  m o n  p a y s  q u e  
je  v o u lu s  p a r c o u r i r  d 'a b o r d ,  m ê ­
m e  si j ’y  ai m is  du  te m p s .  A v i­
v r e  en  " r é s e r v e  q u é b é c o is e  ou 
f r a n ç a i s e "  les p ré ju g é s  s o n t  t e ­
n a ce s  : la m é c o n n a i s s a n c e  des
a u t r e s  p r o b lè m e s  f a u s s e  le  p r o ­
b lèm e .  Il f a u t  c o n n a î t r e  a v a n t  
d ’a f f i rm er .

A l ' is su e  d e  c e t t e  v is i te -é c la i r  
e f fe c tu é e  a v e c  c u r io s i t é  e t  s i n ­
cé r i té .  l’o n  s o u h a i t e r a i t  q u 'a u -  
t a n t  de  s o l id a r i t é  e t  de  d é s in ­
t é r e s s e m e n t  se  m a n i f e s t e n t  au  
Q u é b e c  p o u r  b â t i r  u n e  p ro v in ce ,  
d é jà  b ien  lan c é e  en  o rb i te ,  m a is  
m a l h e u r e u s e m e n t  t r o p  t r ib u t a i r e  
d e s  v o is in s ,  oit q u ’ils so ie n t ,  p a r  
leu rs  c a p i t a u x .  La  m is e  en  c o m ­
m u n  d es  a r g e n t s  o u  é p a r g n e s  d es  
g r o u p e m e n t s  e th n iq u e s ,  les a 
r e n d u s  fo r t s ,  p u i s s a n t s  m êm e,  
c o m p a g n o n s - b â t i s s e u r s  d u  C ana-

la P re ss e  e th n iq u e  d u  C a n ad a ,  
en c e t t e  a n n é e  c e n te n a i r e  de  la 
C o n fé d é ra t io n ,  a u r a  fa i t  l 'une  
des  t e n t a t i v e s  les p lu s  va lab les  
p o u r  l 'u n i t é  c a n a d ie n n e .  La 
C o m m is s io n  d u  C e n te n a i r e ,  qui 
a d é f r a y é  le coût  du  t r a n s p o r t ,  
a  fa t  o e u v r e  d ’é d u c a t io n .  Les 
j o u r n a l i s t e s  q u é b é c o is  s o n t  a l ­
lés â l 'école.  Ils d o iv e n t  c o n n a î ­
t re  l e u r  p a y s  p o u r  en  p a r le r  p lus  
p e r t i n e m m e n t ,  a v o i r  le  g o û t  de  
s ' i n s t r u i r e  d a v a n t a g e  et d ’é la rg ir  
leu rs  h o r i z o n s  à la d im e n s io n  
c a n a d ie n n e .  Q u e  p lu s  de  Q u é ­
bécois .  les m o d e s te s ,  les pe t i ts  
m a is  les in te l l ig e n ts  d e  to u s  m i­
lieux. a i e n t  le m ê m e  p r iv ilège  
de  se  r e n d r e  c o m p te  de  v isu  
q u e  le C a n a d a  a b e so in  de  t o u ­
te s  les é n e r g i e s  co a l i sée s  ve rs  
un m ê m e  b u t  ; qu 'i l  e s t  l eu r  p a ­
t r ie  â  e u x  a u s s i  : q u e  les b a r ­
r iè re s  l in g u is t iq u es ,  rac ia le s ,  po .  
l it iquos se  f r a n c h i r a i e n t  m ie u x  
a p rè s .  La c o m p r é h e n s io n  et la 
f r a t e r n i t é  f e r a i e n t  le  r e s t e  a v ec  
le souc i  d e  m ie u x  c o n n a î t r e .  Il 
n 'y  e u t  a u c u n  e n d o c t r in e m e n t .

U n is .  l 'E u r o p e  e t  a u t r e s  pays ,  
m ê m e  su rv o l  té s  c o m m e  les j o u r ­
n a l i s te s  q u é b é c o is  d 'av r i l  1967. 
les b o b a r d s  o u  p ro p o s  in c e n ­
d ia i r e s  s e r a i e n t  d igéré s ,  m e i l ­
l e u re  s e r a i t  la c o n n a i s s a n c e  p o ­
l i t iq u e  e t  g é o g r a p h iq u e  Q u éb ec -  
C a n a d a .  P lu s  se  d o n n e ra ie n t  la 
p e in e  d ' a n a l y s e r  f r o id e m e n t  les 
fa i t s  a v a n t  d e  p o s e r  des  g e s te s

da .

imp tentative 
valable d’unité

En to u t  cas ,  la  F é d é r a t io n  de ( s u i t e  à  la  p a g e  S)

r,ép@r@fi@9i
Service de 24 MATELAS ET MEUBLE

Appelez la veille e t  le lendemain matin nous irons chercher 
votre matelas et nous le rapporterons la journée meme.
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MARCEL MOYEN, gvr.YVON RIO I NDAVID RIOUX MAURICE TRUC!ION

?avez-vous des

meubles à
TELEPHONEZ CHEZ B e r l i n  723-6555ECHANGER !

Nous achetons toutes sortes de meubles usagés . . . car au [ 
usagés pour leur chalet.  C ' es t  pourquoi nous pouvons payer plus cher pour vos 
PAS TELEPHONEZ AU VENDEUR DE VOTRE CHOIX.

printemps nos clients demandent  des meubles
vieux meubles. N'HESITEZ
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EDjIORjA.1 Des passerelles pour l'univers
“ Ce que nous sentons quand nous avons

faim, de cette faim qui poussait les soldats
d'Espagne sous le t i r  vers la leçon de botani­
que, qui poussa Mermoz vers l ’A tlantique Sud.
qui pousse l'autre vers son poème, c'est que
la genèse n'est point achevée et qu 'il nous
faut prendre conscience de nous-mêmes et de
l ’univers. Il nous faut, dans la nu it, lancer
des passerelles . . .  "

Quant à son style propre do romancier, il
survit à la période qui le vil naître et il
suffit de relire Terre des humilies pour s’en
convaincre. En tout cas, quand il parle de
“ lancer des passerelles dans la nu it” , nous
chercherions longtemps une formule mieux
appropriée à l ’aventure exaltante que chaque
visiteur de l’EXPO s’apprête à vivre. Quand
“ à prendre conscience de nous-mêmes et de
l ’univers ”, il n'est pas douteux que plusieurs
s'y essayeront encore que la somme des d i­
ver lissement s et des tentations de s’égarer
en éloignera le plus grand nombre.

C’est ce plus grand nombre, sur lequel
nous n’avons encore que de fragiles indi­
cations qui nous oblige, en celte toute veille de
l'ouverture de l ’EXPO, à mettre une sour­
dine à l'enthousiasme, un frein au lyrisme.
Nous voulons bien aujourd'hui que les préoc­
cupations provinciales et même tristement
régionales (cf. notre article de surmanchet-

à la une) cèdent le pas devant la grande
affaire internationale qui submerge tout.
Nous voulons aussi faire nôtre le voeu que
le Québec entier soit le premier visiteur et
le plus nombreux de l ’EXPO ‘tîï . . . Mais le
voudrions-nous deux fois, pourrions-nous fa i­
re que cette “ terre des hommes”  ne demeure,
par ses dimensions mêmes, et les proportions
de son projet, une "terre  des hommes r i­
ches”  ? L ’éditorialiste de M AINTENANT,
dans la livraison d’avril, s'inquiète justement
de ce que l ’argent ait départagé les peuples
et les nations exposants. “ L ’argent, ajoutc-

détermine également l'importance des

pavillons. A  ceux qui nous ressemblent de
par leur statut économique, fut donné le
privilège de venir exposer les tra its o rig i­
naux de leur civilisation. Règle générale ee
sont nos voisins et nos familiers, pays d ’Eu­
rope et d’Amérique du nord . . . ”

Le Québec, dans eet orchestre des na­
tions, offre également le spectacle d’une na­
tion riche. Pourtant, il n'est pas douteux que
fort peu de Québécois, numériquement par­
lant. pourront s’o ffr ir  l ’EXPO. Port peu de
Québécois sont suffisamment riches pour em­
prunter “ les passerelles" que leur tendra,
d’avril à octobre celte fabuleuse con­
centration de richesses scientifiques, a rtis ti­
ques et m êm e ... domestiques, si l ’on songe
à la participation du Canada cl des provin­
ces. Le cube de verre transparent qui jouxte,
sur l ’une des des, le fastueux pavillon fran ­
çais. o ffre-t-il l'image réelle du Québec ?
Comme pour toutes les autres nations, il est
sage de croire que nous recevrons là “ un
message dirigé". Comment peut-il en être
autrement ?

C’est donc à la lucidité qu’il faut faire
appel, comme toujours, au moment de pré­
parer le voyage à Montréal. Nous irons dans
Vile, bien sûr, mais tâchons à nous y pré­
parer, à ne pas donner en aveugle, en pha­
lène étourdie par trop de lumières, dans les
m iroirs aux alouettes que certains pavillons
— pourquoi se le cacher ? s’efforceront
d’être. Bon voyage !

Outre de lui emprunter son thème gé­
néral et. par le fait même, presque sa ra i­
son d ’exister, l ’EXPO ‘67 a-t-elle “ relu” bien
des fois Terre des hommes, d'Antoine de
Saint-Exupéry ? Ou pourait en douter .. .
La montagne de dépliants, photographies, a r­
ticles publicitaires, chroniques d'information
que nous avons accumulés depuis trois ans,
ne fa it pas très large l'emprunt au très beau
livre  de Saint-Ex. Aussi bien avons-nous cru
— peu avant les trois coups que l'on frap­
pera dans un moment et qui marqueront le
début de cette “ représentation” quasi cos­
mique, revenir à l ’aviateur méditatif, à l'as
de l ’aéropostale qui repensait le monde à sa
façon, aux commandes de son fragile cou­
cou et tout en ne conservant guère d 'illu ­
sions sur la portée de son message comme,
peut-être, sur sa valeur d’éternité.

L ’auteur de Courrier Sud et de Pilote
de guerre fut un écrivain célèbre et son oeu­
vre demeure “ un moment" intéressant d’une
histoire troublée : celle de la pré-dernière
guerre. I l a trouvé la tonalité de son épo­
que. C'est ce qui le rend irremplaçable.

te

l-il. L. M.

celui de la ravissante
Morcault et de Gerry Lebreux . . .
nos meilleurs voeux de bonheur
les accompagnent. . .
*  I : troupe de I : Bamboche
reprendra 1 l: GENERAL INCON­
NU le 11 mai devant les mem­
bres de la Chambre de Commer­
ce et le 20 mai pour les délégués
de la Société St-Jcan-Baptistc . . .
*  CJBR-TV installera un sa­
te llite  à Grand Sault, Nouveau-
B runsw ick . . .
*  Un premier relevé des b il­
lets vendus confirme que le c ir­
que Hamid-Morton brisera tous
les records d’assistance jamais
atte ints à R im ouski..
*  Au repos pour assez long
m om ent. . .  Edmond Lévesque,
le maire de Nazareth . . .
*  On nous d it que l'é ta t de no­
tre concitoyen EIzéar Côté s’a­
méliore . . . c'est une nouvelle qui
réjouira tous ses amis . . .
*  Superbe ! . . .  la carte d 'in ­
v ita tion  signée Clément Rodrigue
pour l'exposition des émaux de
ses élèves à l'Ecole Langevin . ..

Julienney ® » » r m .
->
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*  Contrairement à ce qu'un
loustic nous faisait écrire la se­
maine dernière, D ixie Lee ouvre
ses portes toujours plus grandes
à une clientèle satisfaite qui
grand it de semaine en semaine.
*  Claude Pearson, Pull Lavoie,
Guy Lévesque et W alter Ruest
en Europe..  . les îles Canaries,
la Côte d 'Azur et Paris . . .
*  Maurice Dechamplain roule
l'une des plus élégantes Buick
qui so ien t. . .
*  Le grand vainqueur du re­
ferendum sur l'annexion, tenu à
Nazareth : Georges-Henri Le-
bel . . .
*  Claude S t M a r ie  ne revien­
dra pas à Rimouski l'an pro­
chain . . .  i l  qu itte  notre pays
pour le Cameroun où il ira ser­
v ir  comme spécialiste .. .
*  Un voyageur de Rimouski,
qui partic ipa it à la tournée dans
l'Ouest, s'est fa it poser cette
stupéfiante question à Edmon­
ton : “ Un séparatiste, au Qué­
bec, fa it- il scs pâques ?" . . .
*  Vus à La Bonne Fourchet­
t e . . .  Annie Cordy, son époux
et Jean Brisson dégustant la spé­
cia lité  de la maison : le ho­
mard . . .

I
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L ’O E IL  du Progrès s’est alangui devant ce spectacle si printanier : une brebis avec
son agneau nouveau-né. Plus prosaïque, le journaliste n’a eu garde d’oublier que l'in ­
dustrie ovine fait partie des “ élevages”  intéressants sur le territoire-pilote.

(Photo R ita Chevron)

: o i.ti. sM
*  Le maire Gcndron “ accepte"
en souriant que Bourgault tra ite
Rimouski de v ille  a ss ise ... Il
oublie que le même Bourgault
n'a même pas pu ten ir d'assem­
blée publique à Rivière-du-Loup,
faute de public .. assis ou non...
*  Notre ami Bernard Langlois
est en stage d'étude d ’une semai­
ne. à Winnipeg, au siège de sa
compagnie. . .

MAURICE TESSIER : pour l ’ex­
cellente décoration du Cen­
tenaire dans “ sa" ville.

JEAN LESAGE : pour sa défaite
du 5 ju in  qui, du coup, pro­
longeait le mandat de mon­
sieur Pearson comme chef
libéral national.

THERESE CASGRAIN : pour son
optimisme malgré son record
de défaites électorales.

RENE LEVESQUE : pour son
appartenance prolongée à un

ment à ce que les optim istes parti fédéraliste,
pourraient croire, i l ne s’agit au­
cunement d’un nouvel ordre con­
fédératif. Celui-là est reporté à
plus tard. Cet ordre flamboyant
et tou t neuf vaudra des médail­
les aux récipiendaires et chacun
sera jugé selon son mérite na­
tional. Comme nous sommes ra­
pide sur nos patins et qu’ il res­
te un semblant de glace, nous Dans une lettre adressée à M. i comme essentiel, à l'année longue,
nous empressons de dresser une Louis Bcsncr, président de la hiver comme été. Je compte que
prem ière liste de noms qui pour- Chambre de Commerce de Ri la compagnie Nord-Sud, Liée,
ra ien t “ fa ire le palmarès”  dans mouski, M. Guy Leblanc, député consciente de l ’ importance de son
un avenir très prochain. du comté au Parlement canadien, service de traversiez prenne les
RALPH CO W A N : pour être vc- écrit: "les ententes entre la com- moyens nécessaires en vue de la

nu dire en te rrito ire  ennemi pagnic de Navigation Nord-Sud, permanence de ce service."
ce qu’ il pensait de nous. Liée, et le gouvernement fédéral

RO LAND  M1CHENER : pour expiraient le 31 décembre dernier,
avo ir accepté de son vivant Désormais, conformément à une
de passer carrément à I bis- entente fédéral-provincial, la po-
to ire  ancienne. iitique relative aux traversions in-

PIERRE ELLIO T . TRUDEAU : ter-régionaux dans une province,
pour avoir prouvé que le relève de la ju rid ic tion  provin-
socialisme ac tif menait au claie." Il ajoute:
libéralism e à condition d ’en "Personnellement, je considè­

re ce service de traversier

HUGUES LAPOINTE : pour ac­
cepter sans sourciller que
Québec lu i refuse l’argent
nécessaire à la frappe des
médailles du lieutenant-gou­
verneur.

PRINCE PHILIP  : pour avo ir si
dignement représenté notre
pays aux fêtes de V iniy,
avec préséance sur le repré­
sentant personnel de mon­
sieur Pearson.

k  b ille t du jour maigre

Le mariage de la saison . . .★ RLNNOISA MARI
USQUE...

r

paul dionne
Le prem ier m inistre Pearson

v ient d’annoncer l'in s titu tion  de
l ’Ordre du Canada. Contraire-

CONSEILLER EN DECORATION

Edifice Trust GénéralS . If . Rimouski

Le Père-Nouvel : de
juridiction provinciale le progrès

du golfe
aim e dieu et

va ton chemin

Membre de l ’ABC (A ud it Bureau o f C irculation), de l'Asso­
ciation des Hebdomadaires de langue française du Canada
et de Canadian W eekly Newspaper Association (CW NA).

ABONNEMENT
CAN ADA $5.00

A B O N N E M E N T
ETATS-UNIS $5.50

N.D.L.R.
le premier m inistre Daniel John­
son vient d ’annoncer que le Pè­
re Nouvel ne sera pas vendu et
reviendra au port de Pointe-au-
Pèrc, immédiatement après son
séjour annuel en cale sèche, pour
y reprendre son service quoti­
dien.

En dernière heure : Publié par La Cio du Progrès du Golfe
Bureau : Edifice de l ’Im prim erie Blais, 02, ave de la Cathédrale

RIM OUSKI
Im primé par l ’Im prim erie Blais

Le Ministère des Postes, A Ottawa, a autorisé l'affranchissement en numéraire
et l'envoi comme objet de deuxième classe de la présente publication".

sortir.
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@n a vu trop grand en bâtissant l'Hôpital Saint-Joseph ?
.l'écoutais, lundi soir, à l ’é­

mission AU JOUR LE JOUR, 
animée par Jean Brisson, le doc­
teur Bédard, directeur médical 
de l'Hôpital Saint-Joseph, expli­
quer à la population pourquoi 
les autorités de cette maison

hospitalière concentraient le per­
sonnel spécialisé à des points 
névralgiques de l'Hôpital pour, 
en fin de compte, laisser deux 
étages inoccupés. .00 lits que 
plus de 400 patients, sur la liste 
d'attente, depuis des mois, se dis-

putent vigoureusement. Le doc­
teur Bédard a parlé de pénurie 
d’infirmières diplômées, du dé­
part de plusieurs pour l ’armée 
canadienne, d’autres infirmières, 
mariées, quittant la profession 
pour la ville par suite de la

promotion des époux hors de 
Rimouski. Il suppliait les ma­
lades qui attendent, de ne plus 
téléphoner, d’attendre patiem­
ment . . .  “ Ca fait perdre un 
temps précieux au personnel ad. 
m inistratif” .

Si ce sont des malades vrais, 
cette attente prolongée risque 
qu’ils ne soient pas guéris à 
temps et qu’ils soient lésés alors 
que la législation, dite Assuran­
ce- Hospitalisation n’est pas pour 
une classe privilégiée de mala­
des. Si la plupart des malades 
dans l ’attente n’en sont pas ou 
n’en sont que d’imagination, il 
faut tout de même guérir ce 
qui ne va pas. Des cas problè­
mes ! Cette entrevue télévisée 
Bédard-Brisson n’a pas dissipé le 
malaise que la décision de 
l ’Hôpital Saint-Joseph (vient-elle 
de là h a créé dans le milieu 
régional. C’est à coups de m il­
lions que cet hôpital a été bâti. 
Pour les malades qu’il faut tenter 
de guérir, qui ont droit à la vie 
ou à une mort inévitable après 
l ’impossible tenté.

Si c’est pour établir une c li­
nique externe de psychiatrie, il 
faudrait le dire aussi. Les be­
soins. dans cette catégorie sont 
grands sur ie territoire comme 
ailleurs au Québec c i au Canada. 
Des malades y seraient soignés 
et l ’hôpital, surtout cette aile 
moderne ne pourrait être mieux 
utilisée. Cette pause en serait- 
elle une pour mieux servir la 
population ? Des infirmières ne 
seraient-elles pas parties pour 
se spécialiser ?

Fermer deux étages par pé­
nurie de personnel spécialisé 
alors qu'on affirme que les sa­
laires sont l ’équivalent des sa­
laires de d'autres centres qué­
bécois, ça fait drôle. Ce n’est 
pas clair ! Si dans le commer­
ce le client a toujours raison, à 
l ’hôpital le malade a ses droits. 
Le ministère de la Santé, qui 
paye gros pour les hôpitaux et 
les malades, est-il d'accord ?

Maniaque de la vérité

Les députés provinciaux auraient-ils peur de
Fédération de l'U.C.C de Rimouski ?

Les députés dus comtés du Ri- pas accusé réception de l'invita 
Rivièrc-du-Loup, l'émis- ! tion qui leur était faite.

A la suite de ces incidents, il y
mouski. le bouleau des boisés 

maïs pas les 
à beurre

(.ouata. Matapédia, Mata ne et Bo- 
naventurc étaient invités derniè-1 a lieu de se poser la question sui- 
rcment à une rencontre avec I U. va rie :
C.C. de Rimouski, fixée au 10 O Certains députés auraient-ils 
avril, pour discuter de la politi- 1 peur de rencontrer l'U.C.C. pour 
que de l'aménagement des fermes. ! discuter des politiques d’aniénage- 
Setd, M. Maurice Tessier, député ; ment de la ferme? 
de Rimouski. assista à cette réu­
nion, les autres s'étant excusés de ! claration de M. Vincent à l'effet

M

Quand on sc réfère à une dé-
J’ai lu, avec intérêt, la nou­
velle intitulée LE BOULEAU 
DES BOISES DE FERME A 
L’USINE DE TROIS-PISTO- 
LES, page 29, Progrès du 
Golfe du 20 avril. Il s'est sû­
rement glissé une erreur. Il 
y eut malice ou confusion 
quelque part.
M. Amédéc Dionne, fabricant 
de coffrets d’écoliers naguè­
re, maintenant d’empatte­
ments de meubles à Saint-

Mathieu, s’établira à Trois- 
Pistoles, favorisé par la Mu­
nicipalité de cette ville à mê­
me son fonds industriel. Mais 
le propriétaires d'une usine 
de boites à beurre (en bois) 
était M. Onésime et Fernand 
Dionne. Cette industrie a dis­
paru avec l ’avènement de 
l ’utilisation, pour le marché 
du beurre, des boites de car­
ton ondulé.

ne pouvoir répondre à l'invitation que les corps intermédiaires de- 
d< l'U.C.C. pour différentes rai- ' valent pleinement jouer leur rôle

dans l ’aménagement, il y a lieu de 
L'U.C.C. invita de nouveau les : se demander si certains députés 

députés leur laissant le choix en- sont vraiment conscients de ce 
tre le 22 avril et le 2-1 avril pour que l'U.C.C. pourrait leur appor­
ta tenue de la réunion. Les dé- | ter de valable dans l'élaboration 
putes Maurice Tessier, Jean Bien- des politiques agricoles ? Ces dé- 
venue et Montcalm Simard ont pûtes ont-ils peur de l'U.C.C. ? 
répondu qu'ils étaient prêts à ren­
contrer l'U.C.C : toutefois, le dé- ; tains députés de se rendre à Ri- 
puté Gérard Lcbel a décliné l'in- mouski, l'U.C.C. est prête à se 
vita l ion et les députés Bona Ar- rendre à Québec pour les rcncon- 
senaull et Gérard Levesque n'ont trvr.

son;.

S'il est trop onéreux pour ccr-

VERITAS.

Le BÂEQ eEi gestationSaint-Gabriel aura-t-elle 
une école polyvalente ? Une rapide incursion dans le tant l'on doit rejeter une décen- 

Bas Saint-Laurent nous a permis tralisation que prendrait l'allure 
de constater que le BAEQ recevait d'un émiettement.

A sa dernière assemblée, la Hauteurs et Saint-Charles-Garnier, un appui massif de la population, j 
Commission Scolaire Régionale du Le docteur Gaston Beaulieu et M. à l'exception d'un ilôt de résistait- Action Catholique, Québec.
Bas St-Laurent a décidé de créer Gérard Grenier font partie du en- ce qui se situe à Rivière-du-Loup.

Nous publierons au cours des ; 
prochains différents textes à ce 
propos, mais notons immédiate-

L. !..

un comité pour reprendre l'étude mité ex-officio. 
du Comité régional de planifica­
tion scolaire sur l'implantation 
scolaire dans le secteur de St- 
Gabriel où une école polyvalente 
devrait être établie.

Cette enquête est motivée par 
plusieurs facteurs: a) la délimita- . . . . .
lion territoriale du secteur Saint- mcnt, (IUÇ nen ne justifie les de-

mandes du maire Gendrun de Ri-
ENTREPOSAGE DE

FOURRURES
Gabriel est modifiée; b) des fac­
teurs d'ordre économique et social 
ont modifié ces dernières années

vièrc-du-Loup : il est exact que
le ministère de l'Industrie et du 

les prévisions démographiques du Commerce reliait Rivièrc-du-Loup 
territoire; c) la natalité dans ce :1 a z° % de Plutot cluà
secteur montre un taux décroîs- ccl e uu Bas Sam-Laurent, mais g

, cette recommandation ne justifie 
certainement pas le premier ci­
toyen de Rivièrc-du-Loup d'aller à 
l ’encontre d'un plan étudié par 
des spécialistes et endossé par la 
population et d’exiger que le ter­
ritoire du BAEQ soit morcelé en 
trois entités différentes. Pas un

Feront partie dudit comité "ad 
hoc" : M. Lucien Dumas, coordon­
nateur du bureau interrégional du 
ministère de l'Education à Rimous­
ki, le l rère Jean-Marc I rotticr, sant accentué; d) les besoins do 
président de Coreps, M. Philippe Renseignement élémentaire se pré- 
Morin, membre de Coreps. M. .1- sentent sous des aspects nouveaux 
Guy Chénard, représentants tes-. (Règlement No 1) les exigences du 
pcctiv entent les secteurs, 1 et J cours secondaire soulèvent de nou- 
de l’enseignement secondaire, le 
secteur 2 de l ’enseignement élé­
mentaire, M. Michel Bérubé. com­
missaire de la Régionale du BEL, Ledit comité devra produire son gouvernement 
les corps intermédiaires représen- rapport pour l'assemblée régulière ses facultés ne consentira a dé­
tés par un membre de l'U.C.C. des de la Régionale Scolaire du Bas centraliser son administration en 
paroisses de Saint-Gabriel, Les Saint-Laurent du 27 juin prochain. :*5 ou 40 bureaux régionaux. Au­

tant l'on peut souhaiter une d i­
zaine de bureaux régionaux, au-

2% cfe la valeur déclarée, minimum $2.00
Confiez vos fourrures à un expert qui est le seul 

depuis 25 ans à vous donner un service impeccable.
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Adressez-vous en toute confiance à :
telles implications d'ordre maté­
riel et pédagogique.

CHAMPLAIN FACTOR REGDen possession de

Zenon Dechcimplciin, prop.

RIMOUSKI88, Cathédrale 723-2550

Un privilège pour la 
bibliothèque de Baie-Comeau SEUL, ANTONIO LEVESQUE

Les citoyens de Baie-Comeau, en 1968. 1! recevra un jeu de vingt 
qui s’intéressent à la vie cana- gravures en noir et blanc repré- 
diennc, seront servis à souhait | sentant la vie des pionniers de 
puisque la Québec North Shore 1 Shelter Bay. Ces esquisses ont été 
Paper Compagnv a décidé de do- reproduites dans un livre intitulé 
ter la bibliothèque de la ville d'un SHELTER BAY, paru en 1964, au 
m illier de livres de langue Iran- coût de $1.000. 
çaise et de langue anglaise trai­
tant de sujets canadiens, la plu- de Thorold, Ont. , 
part d'auteur., canadiens. C'est un 
don île $5.000 qui s'inscrit dans 
le cadre des projets commémora­
tifs du Centenaire.

Le musée de Baie-Comeau béné­
ficiera aussi d'un don <!-.* la Q.N.S , Cathrine.

PEUT VOUS 
FOURNIR UN

i m
G 7 B U N G A L O WII.a société-mère, Ontario Paper, 

a établi, pour 
sa part, un programme en plu­
sieurs tranches, favorisant la v i­
site d’étudiants à L’EXPO 67, l'é­
mission de bourses d’études et 
l’aménagement de jardins à Sic

1 yta
r.

r=tfc---

# 3 8 5 #  - "
DE 6 PIECES

J
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M A R î E E
CA- ;t LA EASSOM DE ! 

CET AVANTAG E
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( TES DUS A SON IMMENSE POUVOIR D'ACHAT I
Veuillez me faire parvenir, sans obli 
galion de ma part, LE PETIT GUIDE 
UTILE pour la cérémonie du maria­
ge et qui donne de précieux conseils 
concernant la réception, le cortège et 
beaucoup d'autres informations abso­
lument nécessaires aux nouveaux ma­
riés.
Adressez ce coupon en incluant 500 
ft C.P. 608, Dôpt. LT, Rimouski, P.Q.
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tre  de créer une littérature t|ui 
soit ù l'heure du Pop-Art.

Il ne faudrait pas croire, ce­
pendant, que Jérôm e Peignot, 
épris des formes savantes de la 
typographie classique, refuse de 
voir l'avenir ou de l'en trepren­
dre. Tout au contraire. Son der­
nier chapitre intitulé sobrem ent 
L'Avenir, lui perm et d 'étudier et 
de critiquer les graphism es de 
Mathieu
d 'estim er l'im portance des pein­
tres Juan  Gris, Miro, Braque et 
Picasso, des collages de Kurt

aux princips de la morale des 
écrivains. L 'hum anité ne sera it 
pas ce qu elle est si les hommes 
n 'avaient écrit, n 'écrivaient pas. 
Les écrivains sont les vrais hé­
ros. Ecrire est naturel, parce 
qu'il est naturel de chercher ;1 
faire de soi un héros."

Jérôm e Peignot cherche, et 
trouve, de Balzac à Butor, des 
écrivains qui furent des “ typo­
graphes supérieurs". Valéry n 'é ­
chappait pas au culte incan ta to i­
re de la lettre imprimée. "L'es­
prit de l'écrivain, écrivait un

pographe.” ( ..)  "La typographie 
est le seul a r t humain qui ait 
la discrétion pour prem ier prin­
cipe. La typographie, qui n’est 
que le prolongem ent de la pen­
sée, ne doit pas se faire rem ar­
quer et dem eurer invisible.”

Ce livre est loin d’ê tre  un m a­
nuel. C 'est un essai fort brillant, 
qui n 'échappe pas à quelques 
outrances, l'au teu r é tan t intim e­
m ent persuadé que l'art du ty ­
pographe ne saurait m ourir, ain. 
si que l'ont prétendu les nou­
veaux et très cruels adeptes des 
moyens électroniques de repro­
duction
une révolution si grande que 
l'on a pu parler de "la m ort de 
G utenberg”. Evidemment, ! au ­
teur est persuadé du contraire. 
Il dit en conclusion de son beau 
livre que "préoccupés qu'ils sont 
par l'exploitation toujours plus 
com plète de leur machine, les 
ingénieurs qui m anient les pho- 
to-composeuses en oublient de se 
soucier de lancer de nouveaux 
caractères. Q u’ils prennent gar­
de, les avertit Jérôm e Peignot, 
que du dessin des lettres dé­
pende l’avenir de l'imprimé. En 
même temps qu'elle en est le sup­
port. la le ttre est le trésor ca­

de la typographie qu'il intitule : 
D'où vient l’écritu re ? Ce qui 
ne l'em pêche pas, en racontant 
la vie et les oeuvres des m aî­
tres. de G utenberg à nos jours, 
de laisser libre cours ü son en­
thousiasme, à son culte de la 
form e des lettres. "Les lettres 
sont en effet dans leur succes­
sion comme des enveloppes, des 
mises en forme des espaces 
blancs qu elles contiennent. Cela 
est si vrai qu’à la limite, il est 
permis de se dem ander ce qui im­
porte le plus : du Irait noir en 
quoi les caractères sont faits, ou 
des blancs que ces tra its  im pli­
quent. On pourrait, là-dessus épi. 
loguer longtemps. M ozart a dit 
qu’écrire de la musique, c’était 
savoir préparer des silences. 
"Composer ” peut parfaitem ent se 
réduire à m énager des blancs."

Si je ne comptais aujourd'hui 
que sur des lecteurs-typogra­
phes, je pourrais m 'attarder sur 
les goûts et les préférences de 
Peignot : sur ses opinions devant 
les em pattem ents du Garam ont 
ou du Baskerville, su r son dé­
dain affiché des angles aigus du 
Bodoni ou des lourdeurs du 
Cheltenham, en quoi fut néan­
moins composé la prem ière e- 
dition d’A la recherche du temps 
perdu, de Marcel Proust. Pei­
gnot, qui n 'aim e pas ce caractè­
re, conclut : “C 'est Proust qui le 
sauve de la lo u rd eu r. . . ” Mais 
je pense que vous êtes loin d 'etre 
tous des typographes et je suis 
surtou t persuadée que vous ne 
partagez pas tous mes préoc­
cupations de journaliste en ce 
domaine.

Laissons donc à leur sort les 
Didot et les Garam ont. les Jen ­
son et les Antiques, ces derniers 
caractères devenus à la mode, 
que les Allemands appellent 
“Grotesque", les Anglo-Saxons 
"Sans serif" et nous, de culture 
française : "B âton”. Revenons
plutôt à la culture intégrale de 
ce typographe hors série qu 'est 
Jérôm e Peignot. Son livre n 'of­
frirait certes pas au tan t de sé­
duction s'il ne faisait si large la 
part de la réflexion personnelle, 
de l'expression du goût français. 
"Les hommes, écrit p a r exemple 
Peignot, ont besoin de m orale et 
la plus belle qu’ils puissent a la 
fois se donner et recevoir est 
l’écriture. La m orale de l'écritu ­
re que l'on fait de son livre, une 
mêmes. C’est derrière la lectu­
re que l'on fait d son livre, une 
deuxième façon de se confondre 
avec un auteur. Parce qu elle est 
la plus haute de toutes celles 
auxquelles on puisse prétendre 
se conformer, c 'est tout naturel­
lement que beaucoup se plient

Le livre que je  term ine à l'ins­
tan t est la sorte  d 'ouvrage fas­
cinants, m ais spécialisés, dont 
j'év ite  d ’ordinaire de rendre 
com pte dans cette  page. Si je 
fais exception pour “ De l’écritu­
re à la typographie", c 'est que 
l'au teu r est en même temps ro­
m ancier connu et que. c ’est un 
aveu personnel ! si je  n 'avais 
d 'abord été journaliste, ou si 
j'avais pu connaître avan t la ty ­
pographie, je  serais sans aucun 
doute devenue typographe.

Cet a r t  m ’ém erveille et excite 
depuis toujours mon envie. Ju ­
gez alors du plaisir que j'ai res­
senti en lisant le livre de Jérô­
me Peignot, un au teu r nourri 
dans le sérail, si l'on peu t dire, 
puisqu'il appartien t à la grande 
famille des Peignot qui donna à 
l'im prim erie un caractère  — "le 
grasset" —  m ais lui avait donné 
bien avant une maison d'édition 
(qui édita Balzac) et des mai- 
tres-typographes incomparables. 
Le plus célèbre, Georges Pei­
gnot, fut l’inventeur du caractè­
re  Robur et rem it à jou r cette 
typographie Cochin dont la vo­
gue se répandit rapidem ent dans 
tous les pays où l'alphabet ro­
main est en usage.

qu'il il "ai me pas.

subi!"L'im prim erie 0

Cheltenham
“Les hampes et les hastes accusées du Cheltenham 

gagnent l’espace typographique et l’envahissent comme 
une gangrène..

Schittcr. et des tableaux de Paul 
Klee, pour en arriver à conclu­
re que s'il fallait autrefois dix 
ans à un g raveur de caractères 
pour arriver à créer un nouveau 
type complet, les artistes m oder­
nes, qui fournissent les photo­
composeuses, devront eux aussi, 
s'ils veulent survivre et assurer 

pérennité de l'imprimerie, 
s 'astre indre  à lancer, après les 
avoir inventés et longuement 
dessinés, de nouveaux caractô-

jour l'au teur de La Jeune l 'a r ­
que, se regarde au m iroir que 
lui livre la presse. Si le papier 
et l'encre se conviennent, si 
le ttre est d 'un bel oeil, si la 
composition est soignée, la ju s­
tification exquisem ent propor. 
donnée, la feuille bien tirée, 
l'auteur ressent de la gêne et 
de l'orgueil. Il se voit revêtu 
d'honneurs qui peut-être ne lui 
sont pas dus. Ils croit entendre 
une voix bien plus nette et plus 
ferme que la sienne, une voix 
implacablement pure articuler 
ses paroles, détacher dangereu­
sement tous ses mots. Tout ce 
qu'il écrivit de faible, de mal. 
d ’arbitraire, d 'inélégant parle 
trop clair e t trop haut. C 'est un 
jugem ent très précieux et très 
redoutable que d’être  m agnifi­
quem ent imprimé."

Quant à l'au teur de Mobile et 
d’illustration, il en est venu à 
appliquer à scs livres certaines 
des idées que son ami Pierre 
Roulez met en pratique quand il 
dirige un orchestre dont tous 
les instrum entistes se trouvent 
disposés d'une manière que d 'au ­
cuns trouvent peu orthodoxe, 
alors qu’elle relève de la seule 
logique. Michel Butor a ttire  par 
exemple l’attention sur le jeu 
de scs marges et de ses caractè­
res. "Ici une masse, là une li- 

légèrc, isolée, qui court 
comme une arabesque." Tou­
jours selon Butor, seule une ty ­
pographie savante peut perm et­

la

la

Imprimeur italien de grand talent. Bodoni fut l'un 
des éditeurs les plus célèbres de l'Iliade et d’Horace . . .  
Le Bodoni est un caractère qui est toujours utilisé.

res
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COMPRENDRENourri dans le sérail, certes. 

Jérôm e Peignot le fut. Dans ce 
petit livre intéressant, qu’il a 
intitulé “De l'écritu re à la typo­
graphie", e t qui vient d 'ê tre  réé. 
dité dans la collection Idées, de 
chez Gallimard, il parle du ty ­
pographe com m e personne avant 
lui. je  crois, en avait parlé : en 
poète et en philosophe. Ne va- 
t-il pas jusqu 'à  écrire, à la page 
129,
naissance, il ne venait 
de personne de dem ander à dse 
typographes de ne pas réfléchir. 
C 'est parce qu'ils avaient lu. au 
contraire, qu 'ils en venaient tout 
naturellem ent à se préoccuper 
de typographie. C’est sa passion 
du grec et des au teu rs antiques 
qui a fait d ’Alde M anure un ty-

ché de l'imprimerie. Cet échan­
ge entre les lettres et nous, en­
tre nous e t notre image dans 
le miroir des lettres, c’est la vie 
même, l'air, l'esprit dans lequel 
nous ne serions pas qui nous 
sommes." ( ..)  "Je pense donc je 
suis". Je  préférerais j ’écris ou 
je lis, donc, j ’existe."

Peignot n 'est pas que poète 
et philosophe de la typographie ; 
il est technicien dans la m esure 
où il croit “qu’un caractère d 'im ­
prim erie est un tréso r " (..)  
"qu'il sortit un jour de la lutte 
serrée que l’homme m enait en­
tre  le concret et l'ab stra it” . . .  
L’au teur s 'astre in t donc, dans 
toute la prem ière partie de son 
livre, à un abrégé d'H istoirc — 
histoire com m entée bien sûr —

Des milliers de gens soutirent de 
surdité légère. Cette surdite partielle 
est souvent causée par une faib'csse 
du nerf auditif.

Les personnes affectées d'une fai­
blesse du nerf auditif entendent 
sans comprendre distinctement.

Si ce problème est le vétre, vous 
apprécierez grandement la brorhu- 

' Faits concernant la surdit; 
du nerf auditif", 
vous sera envoyée gratuitement si 
vous écrivez à

“qu’au mom ent de la Re­
tt l'idée

rc
Cette brochure

SERVICE AUDITIF MAICO INC 
Mme Gérard Dancause, 

Représentante,
154, Notre-Dame, 
Rimouski, P.Q

gne

un banc d’essai pour les jeunes
fête des mères

poètes
Mon âme est sèche 
Comme lu pierre au soleil.
Aucune source fraîche 
Ne jaillit de mes veines.
Mon être, avide de lumière, 
Recherche dans tes yeux 
La richesse des rubis,
Le diamant des étoiles.
Hélas! lu es comme au printemps 
Une rigole qui fuit,
Dans une course éperdue 
A la recherche du soleil.
Tu es comme la
Qui subit l’influence clos saisons : 
Exposé au souffle des saisons, 
Assoiffé d’infini.. .
Tu ne trouves pas en moi 
Mélodie à tes mots.
Les cordes de ma lyre 
Sont faussées à  jamais . . .
Ranime en moi 
Les feux de mon enfance 
Qui pouvaient; tout embraser 
D’un regard d’innocence . . .

fille sacrée
Joli dimanche de mai, frais et lumineux,
C’est aujourd’hui que l’on proclame, heureux 
Reconnaissants, unis dans un même élan,
L’amour, le dévouement, de toutes les mamans.
Des larmes de joie couleront furtivement,
Vite séchées sous les baisers d’un enfant.
D’humbles fleurs, un compliment récité gentiment, 
Combleront de bonheur leur coeur aimant.
Oh ! combien je voudrais, ne fut-ce qu'un moment, 
Tenir dans mes bras mon petit enfant,
Parti à jamais vers des horizons meilleurs,
En laissant derrière lui, regrets et malheur.
Mais sans doute, là-haut dans le ciel,
En ce jour particulier sur moi il veille.
Et que j’entendrai, prêtant bien l’oreille,
Sa voix murmurer, ces mots sans pareil :

Je t’aime, bonne fête maman !”

Elle a le visage du malin 
En forme d’une écaille bleue ;
Son langage est secret comme l’air 
Grisant mes nuits :
Elle pénètre mon silence 
En un murmure discret 
Comme la pierre moussue 
Glissant sur la rive . . .
Elle pastelle mon âme 
Telle une fleur de lune 
Sur une vague v ierge ...
Elle est comme une coulée d’or 
Sur une terre infiniment pure 
La musique . . .

ose des vents

macule
Il faut à mon coeur 
Dos paroles lenitives, 
Pour combler un vide 
De t endresse . . .

. . . suzanne 
rimouslti kali. . .  

rimouslti
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e Gala euV.= Xturiste4 un succès
C ’est d e va n t une sa lle  com b le  

au C e n tre  C iv iq u e  que le  m aî­
tre  de  la c u ltu re  p h ys iq u e  à R i- 
m o u s k i, M a u ric e  R io u x , p résen­
ta it  au p u b lic  son ga la  à ca rac­
tè re  p ro v in c ia l c l  ré g io n a l sanc­
t io n n é  p a r la  F éd é ra tion  des 
C u ltu r is te s  de la P ro v in ce  de 
Q uébec. Q u a ra n te -d e u x  c o n c u r­
ren ts  se son t vus a t t r ib u e r  des 
trophées, un don de la  Brasse­
r ie  M o lso n 's  de M a rc e l Jacob et 
Léo  A b o u ssa fy  de M o n t-J o li.  
P a rm i les t itu la ire s  les p lus  re ­
m arquab les , m e n tio n n o n s  : W i l ­
f r id  L a m a irc , de R iv iè re -d u - 
Loup, M o n s ie u r J u n io r  ; R om ain  
C ou lom be , de R iv iô rc -d u -L o u p , 
M o n s ie u r S e n io r ; Joce lyn  L a ­
vo ie , de M o n tm a g n y , M on s ie u r 
J u n io r  P ro v in ce  de Q uébec ; 
Jean -C laude  Lepage, ex-R im ous- 
ko is , m a in te n a n t de M o n tré a l, 
M o n s ie u r P ro v in ce  de Q uébec ; 
G h y s la in c  Lévesque, de S te -A n - 
nc-dcs -M on ts , Bas S t-L a u re n t 
" J u n io r "  e t C u ltu re  P hysique  
“ J u n io r "  ; F rance  Lévesque, de 
R im o u s k i, Bas S t L a u re n t "S e ­
n io r ”  e t Jo lande  T re m b la y , de 
R im o u s k i, M iss C u ltu re  P h ys i­
que  “ S e n io r” . Le le v e r su r le 
banc e t le  le v e r  de te rre  o n t sou­
levé  l'a ss is tance , D a v id  D 'A ­
m ours , de M o n t-J o li,  a conservé  
son t i t r e  en le v a n t 360 liv re s  
s u r le  banc e t A n d ré  C o rrive a u , 
é ga lem en t de M o n t-J o li,  530 l i ­
vres de le v e r de te rre . C e tte  d e r­
n iè re  p e rfo rm a n c e  c o n s titu e  un 
reco rd  du  cô té  rég io n a l. C et é- 
vé n e m e n t s 'e s t a vé ré  un  v é r i ta ­
b le  succès, on a vu  G aétan  D 'A ­
m ou rs  de M o n t-J o li nous d o n ­
n e r une e x h ib it io n  de poses p la s ­
tiques . I l  ne  fa u t  pas passer sous 
s ilence  le  m a g n if iq u e  t ra v a il des 
juges dans leu rs  déc is ions . S o m ­
me to u te , c 'es t un  v é r ita b le  suc­
cès e t c ’est to u t  à l'h o n n e u r de 
M a u r ic e  R io u x , q u i ne cesse de 
t r a v a i l le r  à la  bonne  c o n d it io n  
p h ys iq u e  de l 'ê tre  hu m a in .
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Les Feuilles d ’Erable honorées
L o rs  d ’une so iré e  à l 'H ô te l S e p t-Ile s , q u i m a rq u a it  la  c lô tu re  

des a c t iv ité s  de la  L ig u e  In te rm é d ia ire  C ô te  N o rd , on  a re co n n u  
o ff ic ie lle m e n t les F e u ille s  d ’E ra b le  de R im o u sk i, ch a m p io n s  de 
la  sa ison 60-67. A  sa p re m iè re  sa ison  dans ce g ro u p e m e n t, c e lle  
é q u ip e  a a u g m e n té  la  p o p u la r ité  du  h o cke y , n o tre  s p o rt n a tio n a l, 
se lon  les s ta tis t iq u e s  co n c e rn a n t les assistances. Jean C ro te a u  f i t  
la  le c tu re  du  p a lm a rè s  des a c t iv ité s . Le  ch a m p io n  c o m p te u r : Gas­
to n  C ô té ;  la  r e c ru e :  G ilb e r t L a fo rc s t ; le p lu s  a m é lio ré  : Ju les 

G u y  ; le  p lu s  de fra n c s  b u ts  : G a s to n  C ô té  ; le  p lu s  u t i le  : C laude  
R o y  ; le  m e ille u r  c e rb è re : M a rc e l P e lle tie r  ; la  m e ille u re  dé­
fense : Ju les  B e lla va n ce  ; le p lu s  g e n tilh o m m e  : Jacques B e r­
g e ro n  ; le  p ilo te  de l ’année : Y v o n  H a rris s o n  ; le  p lu s  d ’assis­
tances : G as ton  C ô té  ; e t le p lu s  u t i le  dans les é lim in a to ire s  : G as­
to n  Lebel.

De p lu s , chaque  jo u e u r  du  R im o u s k i a reçu  un tro p h é e  in ­
d iv id u e l e t G u y  P iq u e tte  d ’A ir -C a n a d a  a rem is  à cha cu n  un  ca ­
d e a u -so u ve n ir.

D ans  son a llo c u t io n ,  P u ll L a vo ie  s 'es t d it  trè s  h e u re u x  des 
h o n n e u rs  q u i é c h o ie n t a u x  F e u ille s  d ’E ra b le . I l  a re m e rc ié  les 
d ir ig e a n ts  de la L ig u e  de l ’é tro ite  c o lla b o ra tio n  q u 'i l  a reçue  d u ­
ra n t to u te  la sa ison . Dans un geste q u i fu t  fo r t  b ie n  app réc ié , 
P u ll L a v o ie  a récom pense  les jo u e u rs  en l'o ccu re n ce , G ilb e r t  S t- 
L a u re n t, G ilb e r t  L a fo rc s t e t Y  va n  F lib o t tc  q u i a v a ie n t accom pagné  
l ’éq u ip e  dans la sé rie  R im o u s k i- ! re d e ric to n .

A  t i t r e  d 'in v ité ,  nous a vo n s  reçu  un  ch a le u re u x  a ccu e il de 
la  p a rt des d ir ig e a n ts  e t n ous  som m es reve n u  e n ch an té  de n o ­
t re  vo ya g e .

L u n d i s o ir  à la  s u ite  d ’une  pa rade  dans les rues de la  v il le ,  
o rg an isée  p a r le C lu b  A u to  S p o rt, les a u to r ité s  m u n ic ip a le s  de 
la  C ité  de R im o u s k i rec e v a ie n t les F e u ille s  d ’E ra b le s  et le u rs  
épouses à l ' I lô t c l  de V il le .

Les m em b res  du  C lu b  des R a q u o tte u rs  “ Le  D ra v c u r  In c .”  
t ie n n e n t à s o u lig n e r les la u r ie rs  des F e u ille s  d ’E ra b le  en le u r  o f ­
f ra n t  u n  souper, sam ed i s o ir , au c h a le t du  C lu b  q u i sera s u iv i 
d ’une  so irée  de danse  à la q u e lle  les s u p p o r ie u rs  son t c o rd ia le ­
m e n t in v ité s .

Roger Bouillon à le présidence
C 'est p a r un  v o te  u n a n im e , lo rs  de la  p re m iè re  assem blée 

de la  L ig u e  S e n io r  de F a s tb a ll, tenue  m e rc re d i s o ir , à la  sa lle  
des C h e v a lie rs  de C o lo m b , que  R oge r B o u illo n  a é té  re p o r té  à la 
p ré s id e n ce  de ce c ir c u it .  Ce s p o r t i f  b ie n  connu  en sera à sa 4e 
sa ison  com m e p ré s id e n t. V o tre  h u m b le  s e rv ite u r  assum era  la 
tâ c h e  de la  v ice -p ré s id e n ce . Le  poste  de se c ré ta ire  à P ie rre  O ue l- 
le t  e t la  tré s o re r ie  à Jean-Y ves H in s , ta n d is  que E m ile  M ic h a u d , 
C la u d e  Lévesque  e t O sm ond  P lo u rd e  o n t été dés ignés com m e 
d ire c te u rs . A  c e tte  p re m iè re  ré u n io n , les équ ipes de l ’an d e rn ie r  
é ta ie n t rep résen tées  p a r : S t-G e rm a in  de Jean -Y ves  D ubé  e t G u y  
P arad is , S ac ré -C o e u r de G u y  et L u c ie n  D o rv a l, S te -A g n è s  de G il­
b e rt P a ren t e t les P ro fesseurs  de G u y  C o llin  e t R a y m o n d  H uppé . 
L ’équ ipe  S t-R o b e rt n ’a v a it  dés igné  a u cu n  re p ré s e n ta n t. S e lon  la 
v e rs io n  des d ir ig e a n ts  des équ ipes, la  p ro ch a in e  sa ison  de la  fa s t- 
b a il c o n n a îtra  un  essor co n s id é ra b le  s u r tous le s  p o in ts . C 'est 
é ga lem en t au c o u rs  de ce tte  m êm e ré u n io n  que le  sym p a th iq u e  
e t dé vo ué  s p o r t i f  à la cause s p o rtiv e  m in e u re  Ju le s  B la is  a été 
n o m m é  p ré s id e n t h o n o ra ire . C e tte  sem aine, on c o n n a îtra  poss i­
b le m e n t la  fo rm a t io n  co m p lè te  des équ ipes dés ireuses de fa ire  
p a rt ie  de ce g ro u p e m e n t.

V l c î o i i o  d e  J 'c c m - M c t r c  T r e m b l a y
A u  c u r l in g ,  d ans  le b o n s p ic l E scu lape  d is p u té  en f in  de se­

m a ine  au C lu b  de  C u r lin g  de R im o u s k i, le  s k ip  J e a n -M a rc  T re m ­
b la y , jo u a n t en co m p a g n ie  de R a ym onde  B urgess, M a rc  T h ib e a u lt 
e t G in e tte  Jam es n 'a  eu aucune  d if f ic u lté  à b a la y e r  l'é q u ip e  de 
G e rry  F o rbes  dans la  classe “ A " .  T a n d is  que les va in q u e u rs  des 
ca té g o rie s  “ B "  et “ C ”  fu re n t G aston  D u p é ré  e t G u y  B érubé.

Le  d e rn ie r  to u rn o i lo c a l q u i c lô tu re ra  les a c t iv ité s  de la sa i­
son 63-67, c o m m a n d ité  p a r la B rasse rie  D o w , d o n t le nouveau  
re p ré s e n ta n t est R o b e rt B c lz ilo  de R iv iè rc -d u -L o u p  au ra  lie u  en 
f in  de sem aine. A  ce tte  m êm e occas ion , l'a ssem b lée  généra le  
e t l ’é le c tio n  du nouveau  bu re a u  de d ire c t io n  p ré c é d e ro n t la 
m ise  des trop h é e s .

D ans un  c a le n d r ie r  de 10 p a rtie s , la  fo rm a tio n  de Je a n -M a rc  
B o u ch a rd , J e a n -M a rc  T re m b la y , R o sa rio  P érussc et Ju les  L a m y  
a re m p o rté  le  c h a m p io n n a t d u  C lu b  de C u r lin g  de R im o u s k i Inc . 
en é lim in a n t succe ss ive m e n t les !> a u tre s  équ ipes  q u i s’é ta ie n t 
p résen tées dans c e lte  c o m p é tit io n , co m m a n d ité e  p a r  la M e rce rie  
Jean B eau lieu .
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Jean-Clan do Lepage

Monsieur Province de Québec
1 —  J E A N -C L A U D E  L E P A G E
2 —  N O R M A N D  V IN C E N T
3 —  D A N  W A L K E R

Monsieur Province de Québec
1 —  J O C E L Y N  L A V O IE
2 —  A L B E R T  C O R B IN
3 — A N D R E  G A L A R N E A U

Senior 
M o n tré a l 
M o n tré a l 
C h ic o u tim i

Junior
M o n tm a g n y  
T ro is -R iv iè re s  
T ro is -R iv iè re s

Senior
R iv iè re -d u .L o u p  
A m q u i 
M o n tm a g n y

Junior”
R iv ic re -d u -L o u p  
M o n tm a g n y  
R im o u s k i

Junior
S te -A n n e -d e s -M o n ts  

“ Senior” 
R im o u s k i

Junior
S te -A n n e -d e s -M o n ts

Senior”
R im o u s k i

Monsieur Bas Saint-Laurent
I — R O M A IN  C O U L O M B E
2 — R E A L  D IO N N E
3 —  JA C Q U E S  P A R A D IS

Monsieur Cas Saint-Laurent
1 —  W IL F R ID  L A M A IR E
2 —  C L A U D E  L A N G L O IS
3 —  G A S T O N  R IO U X

Mademoiselle Bas Saint-Laurent
1 — G H Y S L A IN E  LE V E S Q U E

R. F.

Mademoiselle Bas Saint-Laurent
1 —  F R A N C E  LE V E S Q U E

Mademoiselle Culture Physique
1 —  G H Y S L A IN E  L E V E S Q U E

Mademoiselle Culture Physique
1 —  J O L A N D E  T R E M B L A Y

P endant les vacances de 
n o tre  ré d a c te u r de sp o rt 
C laude  Pearson, c 'est le  
c h ro n iq u e u r  Réal F o u rn ie r  
q u i assum era l ’ in té r im .
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?  ■est heureux d 'a n n o n c e r  à 
ses n o m bre u x  amis e t au 
p ub l ic  en géné ra l  qu ' i l  
s 'est po r té  a c q u e re u r  ce
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v  SRéal sollicite votre 
encouragement et vous 
invite très chaleureusement 
ci faire vos achats de
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g#CIGARETTESeUn coup d ’ooil
Je a n -M a rc  D uchesne  e t R a ym on d  A rs e n e a u lt p a r t ic ip e ro n t sa­

m e d i p ro c lta in , à la  d e rn iè re  q u a lif ic a t io n  té lé v isé e  de R ad io -C a ­
nada a u x  g rosses q u i l le s . . .  G ille s  D io n n e  assum era  de nouveau  
la  tâ ch e  de p ré s id e n t de la  L ig u e  C o m m e rc ia le  de B a lle -m o lle . . .  
T rè s  b ie n , le  so u p e r q u i m a rq u a it  la  c lô tu re  d 'u n e  fru c tu e u s e  
saison de la L ig u e  de H o c k e y  J u n io r ,  â la  sa lle  H o r iz o n  B le u . . .  
Le  S tc -O d ile , q u i a v a it  te rm in é  en 3e p lace , a décro ch é  les é l i­
m in a to ire s  de la  L ig u e  C e n tra le  de B a llo n  su r G la c e . . .  S u r un 
p a rc o u rs  de 70 m ille s , R oger F r ig o n  e t R é jean I.c b c l s o n t s o rt is  
v a in q u e u rs  du  R a llye -E co le , o rg a n isé  p a r le C lu b  A u to - S p o r t . . .  
48  p a r t ic ip a n ts  s 'é ta le n t e n re g is tré s . . .  P u ll L a v o ie  et C laude  
Pearson son t en v a c a n c e s . . .  D im a n ch e , le  30 a v r i l ,  A ld è g e  B a n ­
v i l le  cé lé b re ra  son

B onne  sem a ine  . . .

<n CHOCOLAT 

ETC., ETC.

i

© A tous la plus cordiale bienvenue aux

Publications Service Enr
AA. REAL BEAUPRE., prop.

RUE EVECHE (voisin du Mor.csco)
a n n iv e rs a ire  de na issance . . .25e

723-1108
R éal F O U R N IE R
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écoles depuis près d ’un an. Le
statut du français comme lan­
gue d enseignement fut reconnu
à travers le Manitoba et le m i­
nistre Duff Roblin, au dîner, le
samedi soir, 1U avril, ne parla
qu'en français. Des propos-chocs
sur “ la dualité cu lture lle  et sur
l ’ in itia tive  de la presse ethnique
(rencontre des journalistes à tra ­
vers le Canada) qui devrait de­
venir une activ ité  permanente."

En bref, mon pays n'est pas
seulement l'h ive r ni la neige,
mais tout le Canada. Le Québec
est ma province. La langue fran­
çaise, il me faut l'améliorer, mais
pour voyager plus agréablement
à travers le monde je devrai
m 'astreindre à une langue secon­
de, l'anglais, à condition d'en en­
tendre un peu plus dans le m i­
lieu par la radio, la TV, le c i­
néma. Pour une idée plus juste
des provinces, nous y  revien­
drons en quatre temps . . .

ments de province et où la pres­
se est traitée en reine, en col­
laboratrice à part entière pour
diffuser directement les nouvel­
les, par radio, télévision ou té­
léphone. Des salles spéciales â
la presse judicieusement aména­
gées. A Winnipeg, un hommage
public par une plaque commé­
m orative à la presse. C'est le
centre de la presse ethnique ca­
nadienne.

Les traditions ancestrales de
chaque groupement ethnique
sont conservées intactes mais les
Néo-Canadiens (des Canadiens
authentiques d'esprit, de coeur,
sinon de souche) sont progres­
sifs, les pieds dans l'é trie r pour
b â tir le Canada qu'ils aiment.
Ils l'ont choisi comme patrie et
le prouvent. Il y  a des choses
à corriger. Dans quelle provin­
ce, il n 'y en a pas ?

Les Franco-Manitobains, ve­
nus nombreux du Canada ont
gagné une manche pendant no­
tre séjour. Des ccntrcs-pilotc -

J o u r n a l is te s . . Bientôt
(suite de la page 3)

Nous regardions bien, nous écou­
tions mieux, nous provoquions
les confidences, nous causions,
très librement. Le respect l'un
de l'autre  toujours. Nous avons
également vu qu 'il y avait beau­
coup à faire, qu 'il y  avait des
"verrues " dans certaines villes,
dans l'Ouest canadien, en Onta­
rio  comme dans le Québec et a il­
leurs.

Pour certains Québécois de la
région baslaurentienne. les com­
munications verbales nuancées.

n profondeur, furent plus ar­
dues. Là. on souhaitait intérieu­
rement que la radio, la té lévi­
sion. le cinéma nous offrent un
peu plus d'anglais pour exercer
notre oreille et être plus off ica-

C A R T IE R  r im o u sks
Tel. 723-2791

a u

K"*CW’r AP R ÈS (%  U N  AU TR E
^ C A S  DE CONSCIENCE

B O U LE V E R S A N T!
v

d o i t - e l le
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un  e n fa n t
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■Une hospitalité chaleureuse,

envahissante même, selon l'un
des artisans du voyage. M. Lu­
cien Fontaine. de; Hebdos.
Etaient-ils sincères ? On ne joue
pas une “ telle pièce”  avec ten­
de sérénité, de conviction de

le M avril les journalistes
alors que soixante-deux paires
de yeux de journalistes re lu­
quent. A lors que toute cette 'r i-
bu de journalistes québécois dia­
logue et échange
pendant les
bus.
h o s p ita lité
inco m p a ra b le

Les journalistes de la
ethnique, venus
octobre, étaient tous là.
nombre avaient appris le
rais pour mieux fratera ser. Au
Manitoba, en A lberta, en Colom­
bie, on pense canadien. Je fe­
rai une réserve poi r  l ’Ontario.
C'est la voisine et son statut de
province bien industrialisée, cos­
sue la rend suspecte aux yeux Loui- M artin , d irecteur du McLean
des Québécois. C’est à eux (c’est (français), président de l ’UCJLF,
facile) d 'y a ller vo ir de près, de accompagnant
juger sans oeillère et de s'ins­
p irer de certaines in itiatives.

Aux banquets d Etat, aux d i­
ners des villes, Toronto. W inn i­
peg, Edmonton. Vancouver, aux
réceptions (thé à la résidence du
lieutenant-gouverneur à V ic to ­
ria). des spectacles folkloriques,
chants et danses des races du
tiers-monde canadien, un élé­
ment de dynamisme incontesta­
ble dans la mosaïque canadien­
ne. A la résidence vice-royale
en Colombie, tous les Canadiens
français des alentours pour cau­
ser avec nous et les châtelains
Pcarkes.

Partout, une ambiance de fê-

\
Andrée Gauthier

X N%

N V i
.

Aux agapes de la ville de Winnipeg,
■X'9

V.
,.4*-W

de langue française du Québec :

i f  W«
La trentaine de journalistes de nalités diverses, formant les 25°'

semainière québécoise, de la population canadienne, co­
pilotes par leur vice-président M. ru  par In même occosion du maire
Yves Gagnon, de Saint-Jean, Q ué , de Juba un certifica t de la v ille  de
les invités de la Fédération Cant:- Winnipeg, où il dirige le Club de
dienne de la Presse Ethnique dans Presse Ethnique, c itant ses méri-

essc un voyage de 12 jours en Onta- tes et sa large contribution à la
rio. au Manitoba, en A lberta et promotion du journalisme ethni-
en Colombie canadienne, seront que au Canada,
réjouis de l’honneur conféré à M Notre journal é ta it alors repré-
Gagnon. Celui-ci fu t créé CITOY- sente par madame Andrée Gau-
EN DE WINNIPEG par le maire thier et son mari M A rthu r
Stephen Juba, à. un diner, u su- Gauthier,
périr- hôtel-de-villa. le prototype
en fonctionnalité  du Canada. Le
même honneur fu t conféré à M.

une ills tore brûlante
et passionnée
qui va droit au coeur
de chaque femme!

ses impressions ,a .-ressc
muets avion-auto- F  *-i ‘ % SB

x,v i
" W ,I Z

u n e
f e m m e  , |

e n  b l a n c  \
s& révo lte /

T,;araousk . en
Bon %

n-

v

4
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D ?i)arise è Hanterîve
C H O C  " 0 1

Ct.A U DU  A U TA N T LARA
U H  FI LM

Une jeune fille  de Nazareth
une vintaine de M lle Gisèle Guy, 1S ans, qui tra-

journalistes de la presse québccoi- va illa it à Hauterive, depuis un
se quotidienne. D’autre part, M. an. fa it l ’objet de recherches in
Charlie Do jack, de W innipeg, pré- tensives. Sa d isparition a été si-
side.it de la Fédération de la près- gnalée dimanche dernier. Elle est
sc Ethnique, qui v int à Rimouski, la fille  de M. et Mme Adrien Guy,
en octobre I960 ave: une cin- de Nazareth. Une de ses soeurs.

0 A M  i  S l (  « O M A N  0 !
A N D R É SOUBIRAN

COMPtiMENT. PE .PROOR AMMtl
A W E M 1 T 1 U H 6 E À
B E V l t t e i U T l H I :

i
SARA MONTIEL

H( N  C O U I Î U 1 S

1
quantaine de journalistes de natio- mariée, résidait à Hauterive.

III

•  I l l

te régne dans ces quatre provin ­
ces. On est plus spontané peut-
être. Rudement bien accueillant.
Une publicité bien agencée et
abondante. C'est révélateur. On
peut s’interroger sur nos succès
et insuccès. Sur les places pu­
bliques. commémoratives du
Centenaire, les drapeaux des dix
provinces canadiennes claquent
au vent, y compris celui du Qué­
bec toujours. L'emblème du ccn.
tenaire illum iné abonde. Se pré­
parant à accueillir des m illie rs
d'athlètes pour les Jeux Pan-
Américains en ju ille t. W innipeg
est ru tilante  de lumières. Les
centres communautaires des
groupements ethniques, leur
propriétés, sont fonction-! 's <•
au:: réceptions poi r les Québé­
cois, de véritables salons gas­
tronomiques avec mets typiques
des nationalités et produits ca­
nadiens. Décoration élégante,
raffinée même, lis  nous tra i­
taient en amis. Les femmes sont
élégantes dan: la rue, en société.
Elles sont souriantes épanouies,
même dans les manifestations I

, __. <1 i it, au • d'honneur. Pas
peu dire ! Les couleurs des to i­
lettes sont claires, pastel. Peu
de sombre. C'e t chantant mais
sobre.

r
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Pendant sept jours à l'affiche, du 29 avril au 5 mai inclusivement

L'IMPUDEUR Un crame d une grande intensité
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z & e & vi «une longue
confrontation

En résumé, une quarantaine
de lieux d’observations, de con­
frontations, d'accueils pour in ­
form er la presse québécoise. U-
niversités, centres de recherches,
industries, églises de diverses
confessions, synagogue même,
centres culturels (des vrais !),
hôtels de vHIe de Toronto et de
W innipeg (des splendeurs, près
de 30 m illions chacun), plus
fonctionnels que certains parle-

: t:
©
#Avec l'émouvante et grande artiste Sabina,

Une intrigue corsée. De la dynamite . . .  le scandale sous
des airs de respectabilité.
Des émotions en voltige !

«
O

© Vedette: Scilla Gabel, la doublure de Sophia Loren. A
ses cOlés : M ark Danton.o

@  CINE-JEUNES, le samedi 29 avril, à I h. 30 : LE ROI DES DISTRAITS
Fred McM urrayAussi, deux sujets courts
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L'UNITÉ SANITAIRE, RIMOUSKIU ne fê te  de l'a m itié  à  
M e  P e rre a u lt C asg ra in

envers le Barreau canadien et 
les m embres de la profession de | 
na tion a lité  
que Me
intéressante a llocu tion , pronon-1 
eée sans apprêt mais enrich ie  
de cet "a p p o rt"  de cu ltu re  per-1 
sonnellc, de cu rios ité  Inte llec- j 
lite lle  qu i a tou jou rs  caractérisé 
ce b r illa n t avocat de R im ouski. : 

Le d îner de la Cham bre é ta it 
présidé par M. Louis Besner. 
Mais c'est Me M aurice  Tessier, 
m aire  de R im ouski et collègue | 
du conférencier, en môme temps 
que son associé de quatorze an­
nées, qui le présenta à l ’a u d ito i­
re. C’est M. .Jean-Paul 1,égaré, 
d irec teu r de l ’Echo du lias Saint- 
Laurent, qui prononça les rem er­
ciem ents d ’usage.

A l'issue du d iner, une plaque- 
souven ir fu t  o ffe rte  à M e Per­
reau lt Casgrain pendant que la ' 
fem m e du président Besner pré­
sentait une gerbe de roses à 
M m e Casgrain.

Un d îner fo r t réussi ; une ren­
con tre  de l ’am itié  dont la Cham ­
bre de Com m erce de R im ouski 
peut se fé lic ite r.

C lin ique d 'im m un isa tion  et de vaccina tion :
BIC : Lund i 1er mai.
S T -FA B IE N  :
S T -M A T H IE U  :
R IM O U S K I (U.S.) : Vendredi 5 mai, de 2 h. à 4 h. p.m. 
JE U D I 4 mai : Fête religieuse, les bureaux seront fermés. 

C lin ique  antitubercu leuse :
R IM O U S K I (U.S.) : M ard i 2 mai, à I h. 20 p.m.

M ard i 2 mai. 
M ercred i 2 mai.

Plus de cent c inquan te  inv ités  
se g roupa ien t à l ’H ô te l Saint- 
Louis de R im ouski, le m ercredi 
19 a v r il dern ier, a fin  de rendre 
hommage à Me Perreau lt Cas­
gra in , président de l ’association 
du Barreau canadien, sous l ’ég i­
de de la Cham bre de Com m erce 
de R im ouski.

C’est en effet la C ham bre lo ­
ca le  qu i a va it p ris  l ' in it ia t iv e  
d ’organ iser cette réception  en 
l ’honneur du M e Casgrain. sou­
lig n a n t en même tem ps l'h o n ­
neur qu i écho it à la v il le  de R i­
m ouski don t l ’un des avocats 
les plus ém inents po rte  très 
lian t, c e lle  année, la répu ta tion  
du Barreau, au Canada comme 
fl l'é tranger.

Un cock ta il à l'h ô te l de v ille  
précédait le  dîner, o ffe r t  pa r la 
v ille  de R im ouski et présidé par 
le m aire  e t M m e Tessier. Tous 
les amis de Me Casgrain, ses 
confrères du barreau les tou t

Il ava it d 'abord rendu hom ­
mage à l'associa tion  nationale 
qui l'a appelé à sa présidence, 
au mois de ju ille t  1 !)(!(>, rappi - 
lant qu 'e lle  a rendu de grand 
services à la na tion  et qu’elle 
est considérée pa rto u t dans le 
monde avec respect et am itié .

Il éta it norm al que Me Cas- 
gra in  lû t  appeler a représenter 
le Barreau un peu pa rto u t au 
Canada, au cours de l ’année, en 
p a rtic u lie r à chacun des c o n g re . 
p rov inc iaux  que les associations 
tiennent chaque année. A H a li­
fax et à C harlo tte tow n , no tam ­
ment, M e Casgrain a rencontré 
les amis les plus sincères et il 
a v is ité  des établissem ents u n i­
versita ires ou c iv iques qu i fon t 
honneur à la na tion  et qu 'un 
ju r is te  du Québec est p a rtic u liè ­
rem ent heureux de louer.

Lit A ng le te rre , M e Casgrain 
fu t reçu dans les ancestrales 
maisons de la Justice  —  ces Inns 
o f C ourt célèbres depuis le 
M oyen âge, et il a narré, avec 
beaucoup de v iva c ité , les récep­
tions auxquelles il fu t  convié et 
les m onum ents q u ’ il a v isités. 
Quelques-uns de ces souvenirs 
ont déjà fa it l'o b je t d'une lo n ­
gue entrevue que Me Casgrain 
a bien vou lu  accorder à no tre  
jo u rn a l, il y  a quelques mois 
(v o ir  no tre  éd ition  du 19 ja n ­
v ie r 1967.)

C'est par l ’expression d'un sen­
tim ent de fie rté  bien lég itim e.

.. canadienne-française, 
Casgrain te rm in a it son !

<r
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A R M E E  - M A R IN E  - A V IA T IO N

(14- 18) (39- _
O ù  q u e  v o u s  s o y e z , q u e  f a i t e s -v o u s  ?

LA LEGION ROYALE CANADIENNE 
A BESOIN DE VOUS 

VOUS AVEZ BESOIN DE LA LEGION

Les lois changent toujours à votre ava n ta g e  :

AIDE- CAMPAGNE DU COQUELICOT 
LA MARCHE DES .10 (Polio)
PENSION AUTOMATIQUE A 65 ANS 
REVUE MENSUELLE,

Pour de plus am ples inform ations  
remplissez ce coupon.

45)

ava ient tenu à ê tre  
de même que plus 

R im ousko is

prem iers, 
présents,
d ’une centaine de 
membres ou inv ités  de la Cham-

e tc .

lire  de commerce, 
quand !e président du 
Barreau voyage . . .

A u cours du sa conférence ex­
trêm em ent v ivan te , m arquée de 
l'hum our jo v ia l qu i le ca ra c té ri­
se, Me Perreault Casgra in a re ­
la té quelques-unes de ses expé­
riences comme président du Bar-

1
C O M ITE  DE R EC RUTEM ENT 
Légion canadienne 137 
M O N T -JO LI, P.Q.

S a in t -A le x is  
d e  M a t a p é d ia

M. G uy R ichard, de M ontréa l, 
est en v is ite  dans la loca lité .

P rom pt rétab lissem ent à M . 
Charles-Eugène Bern ier, h o sp ita li­
sé à C am pbellton.

l e jeune Daniel D u four, qu i a ; 
été hospita lisé après a vo ir été j 
blessé a un oeil est revenu au ' 
foye r de ses parents M. et M m e ! 
Jacques Dufour.

Nom

Adressereati.

CINÉMA -  CULTURE -  LOISIRS m atricu leNo.

U n ité  de si rv ice
sty le  sobre, com portan t des im a­
ges remarquables. Le suspense est 
bon. A du ltes et adolescents.

29 a v ril au 5 mai M éd a iili sAuditorium
" D "  POUR D A N G E R

Comédie po lic iè re  d ive rtissan te  
p le ine d 'en tra in  et de m ouvem ent. 
Quelques faiblesses d u  côté de 
l'in tr ig u e  et de l'in te rp ré ta tio n . 
Quelques éléments répréhensib les 
qu i ne son t pas censé nu ire  aux 
adultes.

I L

D U  2 9  A V R IL  A U  5 M A I

i d e u x  n o u v e a u té s  ers c o u le u r
%

à 8 h. 40 :ar
N

"  C H O C■CHOC

Drame qu i ne soulève guère >, 
d  in té rê t et qui est assez fa ib le  à V 
peu près su r tou te  la ligne, m al- 
gré le ta le n t indén iab le  de Vau- ^  
leur. Le sujet, p o s it if  en soin- \  
me. s’adresse aux adultes.

P i ï l P .V

(M om ent to M om ent) (1966)

§à 7 h. et 10 li. 4 5 :
V une des plus touchantes h is to ires d 'am our portées 

l'écran . . .
© a>xD. POUR DANGER

$
v(Am an could get K ille d ) (1966) V

une réussite dans le genre \x / v *
\ v  / s y ' i 'T s iX 'A  When in Southern California visit Universal City Studios

I t 71 11

© A ction , suspense, am our ; 
esp ionnage. . .

Cartier \
V V. _  _
'v N4PoiOh,IM P U D E U R

M élodram e réa liste . Une p e lli - V 
culv, des apparences chrétiennes, ^  
beaucoup d ’exh ib ition n ism e  et d ’é- V 
rotism e. 11 est dom m age qu ’un \  
te l navet so it présenté au même v  
program m e que le f ilm  su ivant.

I I .  KEB1R, El LS DE C LEO P ATR E

F ilm  d ’aventures ne dépassant v  
guère le niveau des séries coin- 
ine rtia les . On tro u ve  cependant ^  
un certa in  soin dans la mise 
scène.

Hcr Loneliness 
His Hunger... 

y  so vulnerable.
6.eS8M/g0 v j 0]e l, (  jj-

could only be 
lived moment 

to moment!

,  When in Southern California visit Universal C ity Studios
? LJ : V

■sfùoiÿ

James
GARiiER (• MERCOURI 4Ë à

■■

§mm> Tony >
'■«r

0
\

.JEMSEBERG 
HONOR, BJACKMM

en \
#  \»

A  M a n  
Could Ge t  
Killed

<

1 #Télévision V "t» THE 'COL DF/NGER  * GIRL:
28. Cin. K ra ft SEMGARRISONH

I(LE JO UEUR

we, S w

: % >• <
Dram e psychologique, soigné >' 

dans sa réa lisa tion , mais présen- 
ta n t peu d ’ in tens ité  dram atique, , ' '  
avec des personnages stéréotypés. ^  
C e lle  pe in tu re  d ’un monde amo- 
ra l ju s tif ie  des réserves.

... ah, but 
what a way ^ 

to die!
vr mwuwr »  w

%
■ Something 

wild is coming 
o ff— and they’ re 

all in on it!

vM XMERVYN
LEROY'S

AU

& y
r? i

V production of his 
most unusual 
love s to ry . . .

V ST- v  <
'< :S; < xîV ». :>, .•':$%« >28, Cin. In te rn a tion a l , v

FA1TES SAU TER  I.A  BA N Q U E  >x

Comédie. Scénario loufoque, m i- 
se en scène honnête. Les gags é  
sont bien amenés et les in te rp rè - 
tes sont excellents. A du ltes  et j \ x  
adolescents.

wTTECHNICOLOR'
PANAVISION"

-e .v

T E C H N I C O L O R *> •
Robert Coûte - Grégoire Aslan • Roland Culver -Dulcie Gray 
Cecil Parker/  ,..nullmkginms/ mu„s:--Bert Kaempfert
Screenplay by RICHARD BREEN andT.EB.CLARKE Directed by RONALD NEAME and C li f f  OWEN 

Produced by ROBERT ARTHUR-A  U N IV E R S A L  P IC TU R E

co starring

ARTHUR HILL • GREGOIRE ASLAN /  HENRY MANGINI\ V
World Famous 
Pecca Recording Star!

vV
V Screenplay by JOHN LEE MAMIN and ALEC COPPED Directed by MERVYN LEROY 

A Universal Picture
20. 8 h. 30

LE  C H E V A L IE R  OU STADE

Film  b iograph ique. La réa lisa­
tion  est honnête et les in te rp rè ­
tes excellents. Pour adultes et a- 
doloscenls.

S .\v v

V Ciné-Jeunes, samedi 29 avril, à I h. 30:>k IV Xk

'THARUS FILS D'ATTILA i tv
'X . .

k kx
kC in. du ccrcrcd i, m ai

LE  DESERT DE L A  PEUR $Nk Superbe film  rom a in  . . . 25 cents(coulcur-scopo)x
x '

' S , ' , ' , ' , ' , ' , ' , ' , ' , ' , ' , ' , ' , ' , ' , ' , ' , ' , ' , ' , ’ , ' , ' , ' , ' , ' , ' , ' . ' , ' , ' , ' , ' * ' ,Une étude psycholog ique au
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ETITES/ANNONCESD
y

ws

A LOUER — Logement île 5 piè­
ces, 1er étage situé à 120, .'le Rue, 
St-Vie-X. S’adresser au tel.
8527

CHAMBRE A LOUERA LOUERMAISONS A VENDRE TARIF DES
PETITES ANNONCES

72 .3 - I A LOUER — Chambre à ISO, Evê­
ché et aussi logement meublé ou 
non, situé ù 37. rue St-Robert. S'a­
dresser^ au téL
CHAMBRE A LOUER — Située 
à 10, Evêché, près de l’hôpital, 
conviendrait pour dame ou jeune 

A LOUER — Logements chauffés fille de préférence. S'adresser au 
de I et S pièces, 220v, prélarts tél. 723-8S71 
posés. Ainsi que sous-sol chauf­
fé de 4,000 pieds. Pour entrepo­
sage de ski doo, remorques, etc..
S’adresser à Mme Estelle Joubcrt 
tél. 723-3201

MAISON A VENDRE — S'adres­
ser à Plan d'Habitation Lévesque, 
723-250-1

LOCAL COMMERCIAL
dans l’cdifice

A LOUER — Logements luxueux 
de l>/2 , 1 V> et 5 '/, pièces, situés à 
l'ouest de la 13e Rue, St-Pic-X. 
Tél. 723-2501

723-7525dll25 mots ou moins
m i n i m u m

Deux maisons,A VENDRE
centre de la ville près des 
munautés religieuses, 
terrain 50 x 00, centre de la ville. 
S'adresser à Henri-A. Martin, syn­
dic, 100. Evêché, C.P. 129. Tél. 
723-2344 ou 723-3456

$ J .00 CENTRE MEDICAL
situé au No

25)8, SI-GERMAIN 
KIMOUSKI

S'adresser au tél. 
723-6543

com- 
Aussi beau plus .02 pour chaque 

mot additionnel.

PAYABLE D'AVANCE
LOUERAPPARTEMENT 

1 y, meublé situé à 73, Rouleau. 
S’adresser à 62. Evché. 72-1 -11 SS

ALes petites annonces 
sont reçues 

jusqu’au mardi midi.

MAISONS NEUVES A VENDRE 
Différents modèles, prêts consen­
tis. léger comptant. S'adresser ît 
Gilbert Lévesque, 4S. ave Asselin, 
Rimouski. Tél. 723-6826

—

A VENDRE — Mobilier de salle 
à diner comprenant : table, 4 chai- 

1 réfrigérateur, 1 
salon, usagé mais 

propre pouvant servir pour cha- 
: let. S'adresser au Ilic, téléphone 
736-4733

| A LOUER — Chambre dans un 
7 I endroit tranquille. 723-2764

A LOUER — Logement de 3 piè- -----------------------------------------------
situé à Nazareth près de i'ê- | CHAMBRE A LOUER — Expo 'G/, 

S’adresser [ endroit tranquille et distingué, 2 
! chambres, 2 personnes par chain -

------------- | bre. 10 minutes de l’Expo, $60.00
Réservations d’avan-

AUTOMOBILE A VENDRE — Ca- ses et buffet, 
tout équipé, 2.000 milles. ! mobilier de 

vers 5 h. p.m. 723-5124
A VENDRE — Maison genre bun­
galow, 47’ x 49'. 
part. Conditions spéciales pour 
acheteur sérieux. A visiter en 
tout temps à 28. rue Dubé, St-Ro- 
bert Bellamiin.

maro. 
Cause de dé- : Tél. ces,

glise, prix modique, 
au tél. 723-3788AUTOMOBILE A VENDRE — 

Plymouth '07. toit rigide, 330 hp 
p., 4 vitesses au plancher avec 
équipement, blanc intérieur bleu. 
S'adresser au 513, boni. Jessop. 
tél. 723-7180

A LOUER — Grand logement de | par semaine.
4 pièces, meublé ou non, dans le ; ce- Jean-Paul Rcnouf, 2178, Old 
centre des affaires, rue St-Gcr- | Orchard, Notre-Dame de Grâce, 
main, libre le 1er mai. S'adresser j Montréal 28. 161. 481-9694 
au tél. le soir 723-5285, le jour â 
723-6360

Mobilier de sa-A VENDRE 
Ion, machine à coudre, repasseu­
se G.E., machine à laver, tour­
ne-disques portatif, pousse-pous­
se, lit d'enfant. S’adresser au tél. 
723-2112 ou 68, St-.loscph. tél. 
723-6814

MAISON A VENDRE avec sous- 
sol fini, située A 111, 9e Rue, St- 
Pie-X. A visiter sur rendez-vous 
seulement. Tél. 723-SS14 _____

CHAMBRE A LOUER pour l'Ex- 
: po '67 ancien résident de la Gas- 
| pésic, offre 3 chambres à louer à 

10 milles de l'Expo. Réservations 
d'avance. Bertrand Tremblay, 21. 
Sarto, Parc Vincent, Repentigny, 
P.Q. Tél. 581-2550

AUBAINE — Gros Morris 1960.
: Oxford. Station-Wagon. Peinture 
neuve de l'automne. 4 pneus 

Située paroisse Ste-Agnès. hypo- neufs, mécanique en parfaite con- 
thèque 6%%. Gérard Labrie. en- dition. intérieur cuir rouge, idéal 
trepreneur général, tél. 723-5208 1 pour pèche, chasse,

A VENDRE — Maison canadien- "n-TSedO^ S' deS"'‘'
ne 1V2 étages, 9 pièces. 4 charn- 7' ---------------------------------------
bres à coucher. 2 solariums, ter- a  VENDRE — Ford Galaxie 500. 
rain aménagé 206 x 106 au bord 1964. décapotable. S'adresser à G. 
de la mer, situé à Rimouski-Est. h . Hnard. tél. 723-8969 
Cause départ. S'adresser l'avant- 
midi et le soir au tél. 723-9878

MAISON NEUVE A VENDRE — A LOUER — Logements de 2 y, I 
pièces et 3 y2 pièces plus cham­
bre de bain, entrée 220, situé à j 
124. Tessier. Tél. 723-3408

LOGEMENTS A LOUER
camping. Fi-  ̂ LOUER — Logement de 4 piè- 
S adresser a ■ces, 2 chambres, une cuisine et 

i une toilette, chauffé, eau chaude 
! et froide fournie, prix très avan­
tageux. Libre immédiatement. Si­
tué à 30. rue Leonidas, J.-B. Des- 

! chênes. Tél. 723-9023

A LOUER — Maison seule, gen TRAILER A LOUER au mois, A la 
rc bungalow, située à 528. rue semaine, à la journée ou A l'lieu- 
Maurice, Sacré-Coeur. 724-4283 re. Agence "Trans Canada Trai-
_______________________________11er". Prix raisonnable. Service

Marius Amiot, 172. St-Germaln, 
Rimouski. Tél. 723-7738

A LOUER — Logements de I et 
S pièces et 2 appartements pou­
vant servir de bureau au local, 
situés rue St-Germain. Libre le j 
1er mai. S'adresser au tél. 723- ; 
6037

DIVERS A VENDRE I A LOUER — Chambres A 67, de 
l’Evêché. 724-4157A VENDRE OU A LOUER — Mai- ■ —- ~ —— - - -—  ■ ------ —  -  -

son moderne, 6 pièces, située dans \  VENDRE — Système de four- 
le village de Ste-Luce. S'adresser naise complet, à air-chaud, 200,000

B TU, en très bonne condition. 
S'adresser A 723-9217

I tlljt A LOUER — Chambres et appar­
tements A divers endroits de la 
ville. S’adresser au Trust Gene­
ral du Canada, tél. 724-4106

à Mont-Joli. tél. 775-7603
Tél. 724-410(5Pour A LOUER — Logements modernes j 

(bachelor) 3 '/> et
MAISON' A VENDRE
cause de départ, bungalow. S piè- a  VENDRE — Variété d'articles 
ces. terrain de 70' x 80'. située a d'étalage pour magasin. S'adres- 
19, rue Fournier. Ste-Agnès Sud. Sc-r au Syndicat de Rimouski, 226, 
S’adresser A 723-8337 après 5 h.

J ! i pieces,
chauffés, eau chaude fournie, tui­
le sur plancher, premier et deuxiè­
me étage. 723-6161

A VOTRE SERVICE
A LOUER — Chambres meublées 
avec goût, situées près de la ga- 

i re. Libres immédiatement. Tél. 
I 724-4106

rue St-Germain au tél. 723-2761 NAZARETH
Bungalow de 3 chambres si­
tué A 507, rue "Maurice, cons­
truit en 1966 - prix et ter­
mes très favorables - finan­
cement par la Société Cen­
trale d’Hypothèques et Lo­
gements.

A VENDRE — Bungalow. 5 piè- A VENDRE 
ces, sous-sol fini, 
commodités de rangement, 
iités d'arrangement financier, 
site sur rendez-vous. 116, 9e Rue,
St-Pie-X, tél. 723-6663. Cause dé­
part.

Part de lac très A LOUER — Maison seule, systè- 
j me de chauffage eau chaude, S 11 
pièces, libre 1er mai. S’adresser :

Nombreuses bon pour pêche A la truite, terrain 
Faci- 100 x 225, situé A 15 mille de Ri- 

Vi- mouski. S'adresser A 723-2058

Grande chambreA LOUER
avec pension, libre le 1er mai. S'a­
dresser A 113, 2e Rue, Saint-Pie-X. 
Tél. 723-7764

A Ernest Boulanger, 195, Place 
j Duchesnay, Cap-Rouge. Qué., tél. 
: 653-9146

A VENDRE — Cuisinière électri­
que usagée de marque “Kelvina- 
tor ". grandeur 30". très propre, 

A conviendrait pour chalet d’été. 
Tél. 723-2321

A LOUER — Logement de •! piè­
ces plus chambre de bain, situé 

j A LOUER — Près de l'hôpital, 2 à 21. rue Notre-Dame, libre pré­
pièces meublées, cuisine et chain- sentiment. Prélnrt ou sans prë- 
bre et 3 chambres meublées, la- lait. S'adresser A 723-5934 
vabo compris, chauffage central.
S'adresser A 50. Rouleau,

I 723-2083 ou 724-4466

MAISON A VENDRE OU 
LOUER — Située à 91. ave Rou­
leau, un étage V?, S pièces. S'a­
dresser à SI, ave Rouleau. Tél. 
723-3268

ST-ROBERT
Maison
au numéro 32, de la rue de 
la St-Joscph - le tout très 
propre - à proximité de l’é­
glise et des écoles.

logements située
A VENDRE — Poêle au gaz pro­
pane en très bon état. S'adres­
ser à 723-3657

(suite à la page II)
tél.(p)

CHALET A VENDRE — Construc­
tion 1960, située à 6 milles de Ri- 
mouski sur le bord d'un lac. Prêt 
à habiter, meublé ou non. Quai 
de pierres, terrain 100 x 100, clô­
turé, arbres fruitiers. S’adresser 
à 723-2770 demandez Mme An- 
nette Dancause. _______

A VENDRE — Agrès de pêche : 
S cannes à pèche, truite et sau-1 
mon avec agrès complet, lignes, ! 
etc. S'adresser à : Norbert Hcp- 
pcll, Lucevillc, Tél, 739-1239

A LOUER
ÏR À IL E R -T E N T E

DeuxCHAMBRES A LOUER
chambres à louer pour Expo 67, 
déjeuner servi. $10.00 par jour. 
S'adresser à : Adélard Martin, 685 
boni.

____ RIMOUSKI_____ _
Immeuble commercial avec 
grand logement au 2ème éta­
ge situé au numéro 15, de 
la rue St-Pierre - prix et con­
ditions de paiements très 
acceptables.

Ste-Thérèse, 
ouest. P.Q. Tél. 435-9930

Ste-ThérèseVOILIER A VENDRE, tout équi­
pé, 20 pieds, très bon état. Télé- 
phoncr vers 5 b. p.m. 723-5124 pour accommoder 

(î personnes
S’adresser au téléphone

723-8547

A VENDRE — Maison 2 étages, 
comprenant 2 logements plus un A VENDRE — Foin et patate. Sa- 
restaurant, fini moderne le seul dresser à : 687, St-Germain, Ri- 
dans la place. Bonnes conditions mouski-Est. tél. 723-7350 
à tout acheteur sérieux. S’adres­
ser à : 95, rue Tessier, Ste-Odile,
Rimouski. tél. 723-7555__________

A LOUER 
appartements 11/2 pièces meublées, 
situés "Le Séjour”. 14, rue St-An­
dré. Pour renseignements télépho­
ner à 724-4106 ou après 5 h. 723 
7091

Libres le 1er mai.
;RIMOUSKI

Maison à deux logements de 
6 pièces - chauffage central - 
extérieur en brique - située 
au numéro 24, de la rue Hu- 
don - très avantageux pour 
celui qui désire une bonne 
résidence lui apportant un 
certain revenu.

!A VENDRE — Machine à écrire 
de seconde main "Royal” porta- : 
live, un auvent en fibre de verre 

MAISON A VENDRE — Située a pour résidence ou chalet, mala- 
91, ave Rouleau, un étage ',2 , * xeur “Général Electric". Tél. 723- 
pièccs. S'adresser à 81, ave Rou- 5889 
leau. Tél. 723-3268

I) E V E N E Z P  lî O P  K I E T A 1 K E
R.OILANï> L E V E S Q U E

entrepreneur en construction
A VENDRE — Un carrosse, un 

MAISON A VENDRE. 1624, Vil- |jt et un trailer. Pour renseigne- ( 
lebon. Sacré-Coeur, 2 étages, 4 ment s’adresser à 66, rue Desjar- I 
chambres à coucher. Pour ren- dins au tél. 723-8507 
dez-vous communiquer à 722-5622 
(bureau ou 723-8110 (résidence).

ST-ROBERT
Maison 2 logements de cinq 
pièces . avec chauffage cen­
tral située au numéro 32, rue 
Dubé - prix et conditions de 
paiements très acceptables.

Terrain à votre choix dans : St-Pie-X . Sacré-Coeur . Ste-Agnès 
200, Cathédrale Rimouski 723-3772 ou 723-3810

L,

MEUBLES A VENDRE
i

BUREAU A LOUERA VENDRE — Beau choix de la­
veuses usagées en très bonne j 

TERRAINS A VENDRE — Place condition. A compter de $25.00 
Bellevue ave Cathédrale sud, si- | Robert Dessureault Ltéc, 723-3216

TERRE A VENDRE avec maison, ses, télévisions Electrohome, ven- 
gituée à Pointc-au-Père, cause de 1 te, service et échange. Les En­

chères Cherrier Ltéc, 105, St-Ger­
main. Rimouski. Tél. 723-7373.

TERRAINS A VENDRE NAZARETH
Bungolow de 3 chambres - 
située à 74, rue Dollard - 
construit en 1963 foyer - 
grand terrain paysagé - prix 
et conditions raisonnables.

MODERNE, A L’EPREUVE DU FEU 
CENTRE DES AFFAIRES RUE SAINT GERMAIN

S'adresser au té!. 7 2 4 - 4 3  9 2

^2REJEAN GAUViN Enr. ze7"v
Nous avons toujours un 
grand choix de terrains ré­
sidentiels de grandeurs di­
verses dans toutes les par­
ties de la ville.

Réparation d’apparcllo électriques 
SPECIALITE : 

Aspirateur, bouilloire, 
fer ù repasser, grille-pain, 

percolateur, rasoir, 
séchoir à cheveux, 

polisseuse, etc.
Une garantie de trois mois 
sur toutes les réparations.

50, Cathédrale

maladie. Tél. 723-2924
TERRAIN A VENDRE — Situé 
sur la 2e Rue, St-Robcrt, grandeur A VENDRE — Six appareils de 
56’ de largeur x  103’ de profon- télévision usagés en parfait état, 
rieur Tél 723-6234 ou 736-4278 A compter de $75.00. Robert Des- j 
— -------------- -----------------------------  sureault Ltéc. Tél. 723-3216

y
a m

AUTOS A VENDRE REPRESENTANTS :MOBILIER DE CUISINE A VEN­
DRE
et quatre chaises, fini noyer et 
arborite, très propre, prix très mo. 
dique. S'adresser au tél. 739-4948

Comprenant une tableOldsmobile 88, 
S’a-

A VENDRE
1960, en bonne condition, 
dresser à 54, 13e Rue, St-Pie-X. 
Tél. 723-9032

M. G.O. Morissettc : 723-3103 
M. Renaud Moreau 723-5932 RIMOUSKI 724-4042

’
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Le latin au programme du Secondaire.ON DEMANDE A LOUER — Mai. 
son seule et moderne au moins 5 
ou G pièces pour couple avec deux 
enfants. Pour le 1er ju in . Tél. 
72:5-7152

ANNCKC-S 
. SUITE )

PETITES

pensable comme préparation à tou ­
tes ces carrières ; par ailleurs, ce­
lui ou celle qui aura choisi l ’op- 
tion latin verra s’a jouter à cet é- 
ventail de carrières, les profes­
sions scientifiques et commercia­
les sur lesquelles débouchera aus­
si le cours secondaire et pour les­
quelles se fa it moins sentir la né­
cessité ou l'u tilité  d'une prépara­
tion en latin.

Etant donné que le Séminaire de la géographie et des arts, 
et le Couvent des Ursulines de Comme le cours secondaire à 
Rimouski ne dispenseront plus, en voie unique est censé aboutir nor- 
septembrc 1967, la première an- maternent au Collège d’Enseigne- 
néc du cours classique, la Com- ment général et professionnel, l'é ­
mission Scolaire Régionale du Bas tude du latin  aura pour avantage 
St-Eaurent a inscrit au program- de mieux préparer ceux qui s’y a- 
me du Secondaire I (8e année) une donneront aux carrières comme 
option latin à l ’intention des élè- l'a rt dentaire, la bibliothéconomie, 
vos, garçons et filles, résidant sur le droit, les lettres, la médecine, 
le te rrito ire  de la Régionale, qui l ’orientation scolaire et profession- 
term ineront en ju in  leur 7e année, nelle, la pédagogie, la pharmacie,

Les élèves qui entreprendront, la philosophie, la psychologie, les Pour tous renseignements sup- 
en septembre, le secondaire I et sciences sociales, la théologie (le j  plémcntaires, on est prié de s’a- 
qui désirent étudier le latin, de- sacerdoce), e tc ... 
vront donc faire connaître leur L ’étude du latin ne constitue pas 
choix en remplissant une fiche évidemment un prérequis indis- près de chez soi. 
spécialement préparée à cette fin 
et qu’ils pourront se procurer au­
près de la direction de leur éco­
le respective. Cette fiche devra 
être retournée à la d irc lion  de l ’é- - p
cole concernée, au plus tard le A3 g AA
premier mai. u

L'étude du latin vise à donner

BONNE DEMANDEE —  Pour une 
fam ille de trois adultes. Bonnes 
conditions de travail. Devra cou­
cher chez elle. Pour renseigne- 

. s au tél. 7i>:i-'j(il()

PERSONNEL

DEMANDES — Homme ou femme 
pouvant servir clientèle pour Pro- \ 
du iis  W atkins dans les v ille s : Ri­
mouski et M ont-Joli. Temps plein j 
ou partiel. Soyez votre propre pa- 
trou. Ecrire ù M. S. L. Poirier, 
10 AI. boni. Parkway, Montréal 5, 
Québec.

DIVERS DEMANDES
DEM AN DES Bon commerce 
Rawlcigh maintenant vacant dans 
Rimouski. Commerce bien établi. 
I xccllcntc occasion. Temps plein, 

j rivez Rawlcigh, Dept. D-Ô98- 
18!), -1005 rue Richelieu, St-Hcnri, 
Montréal.

dresser aux directions des écoles 
ou au Service d 'Oricntation le plus

O P P O R T U N I T E  
Compagnie internationale­

ment connue offre franchise 
machines à coudre pour la 

région de Québec, Lévis,
' auzon, Montmagny, Rivière- 
ci u-Loup et Rimouski. Bon- 

opportunité financière. 
Territo ire  exclusif. Pour de 
plus amples inform ations é- 

rire mentionnant expérience 
et qualifications à :
M. RENE GIRARD 
Gérant Régional 
Nccchi Machines Canada Inc. 
(Îâ86 rue St-Hubert 
Montréal, Qué.

Deux nouveaux m a srm lk s  
cathédrale de Rimouski

%.«
SITUONS A C IItT LA JR Bicy­
clette 20”  usagée, en bon état. 

I pour fille tte . Signalez 722-8419
ne C'est à l'Ecole Sacré-Coeur, di- k i, l'emporta par une faible mzt- 

, un complément de culture généra- manche après-midi, à 3 heures, jo rité  sur M. Pineault. 
om plct d'ARTS GRAPHIQUES |e à ce|uj ou ce||e qU; s'intéresse en présence d'une vingtaine de Le conseil de Fabrique de la
>hotographic, photogravure, pho- déjà à l'étude des langues vivan- fidèles de la paroisse de la cathé- cathédrale, dont le président est
olitho, ozalid. Im prim erie Blais, tes, de la litté ra ture, des sciences, drale, que furent choisis, par sent- M. le curé Paul-Emile Brulé, est
12 ave de la Cathédrale, Rimouski des mathématiques, de l ’histoire, tin  secret, deux m arguillcrs du formé de MM. A rth u r Gendreau.

Conseil de Fabrique de la cathé- avocat, Valmont Bouchard, Roland 
drale. Il fa lla it élire deux succe;- Saint-Pierre, madame Véronique 
seurs à M. Lucien Dumas et Gé- Saint-Amand, M. Jean-Marc La­
ra rd Hupé, démissionnaires.

Furent d'abord mis en nomina-

\  VOTRE SERVICE Atelier

PROVINCE DE QUEBEC 
MUNICIPALITE DE LA CITE 
DE RIMOUSKI
AUX HABITANTS DE LA MUNICIPALITE 
DE LA CITE DE RIMOUSKI

xv : ;7.x
i f§§f§!?

BESOIN D'ARGENT ? —  Pour vos 
i achats 4 terme, consolidations de 
dettes, prêts hypothécaires à 

! court terme, consultez Finance 
Locale Inc., 49, Jacques-Cartier, 
Mont-Joli, tél. 775-4341

voie et Henri Neilson.

lion: M lle Marie-Anna Poirier, M. 
Henri Neilson et Jean-Marc La-TERRAIN A  VENDRE

PROVINCE DE QUEBEC 
MUNICIPALITE DE LA CITE 
DE RIMOUSKI

AVIS PUBLIC, o-.t par voie. M. Lavoie, technicien agri- 
Présentes don.i* pa- cole, obtin t la m ajorité des votes.

HUBERT DUBE Grcf

s: u Rocher-Blanc, 72,000 pieds 
départ.causecarrés, 

S’adresser au :
Vf - Pour occuper le siège laissé va­

cant par M. Hupé, quatre mises a u x  h a b it a n t s  DE l a  m u n ic ip a l it é  
a en nomination : M lle  Marie-Anna de  l a  c it e  de  RIMOUSKI 

liste de électeurs mu- Poirier, M. Henri Neilson, Louis 
nicipau>. de la Cite de Rimouski pour Lévesque et Edmond Pineau. Au 
l'année 1967-63 et que cette te main premier tou r de scrutin: M. Neil-
trnant dépc a mon burea, a a t ir  son et Edmond Pineault obtinrent 
position et pour
personne intéressée, entrera en vigueur 
le trente et unième jour après 
cation ua présent avis.
DONNE A RIMOUSKI CE VINGT-ET- 
UNIEME JOUR DU MOIS D’AVRIL MIL 
NEUF CENT SOIXANTE-ET-SEPT.

PIERRE Synthétique ou Stucco — 
j Rénovez l ’extérieur de votre mai- 
| son en stucco ornemental, ou en 

J pierre synthétique à l ’épreuve de 
- | l ’eau et du feu. Estimé gratu it. 

1 Faites appel à la Pierre Synthéti­
que du Québec. Vendeur deman­
dés. M. Clément Bernier, St-Nar- 
cisse, tel. 30

A"V fier, que j'a i fa it prépa­
rer suivant la lui

V.
; > y  x  •
’y

tel. 723-87-12

AVIS PUBLIC est par­
les présentes, donna par 
HUBERT DUBE gref­
fier que le Conseil de 
la Cité lors de sa 
séance régulière du 17 

avril 1967, adopté en deuxième et der­
nière lecture le règlement 721 concernant 
l'annexion du territo ire de la Municipalité 
de la paroisse de Notre-Dame-du-Sacré- 

Cn Bicois, M. Jean Lagacé, - I -  ■ Coeur et que te! règlement est mainte- 
ans, a été heurté par une rem or­
que, samedi, alors qu’il était a r­
rêté en bordure de la route. L ’ac­
cident su rv in t lorsqu'une autom o­
bile entra en collision avec la re­
morque qui dévia pour heurter à 
m ort M. Lagacé.

On compte un accidenté, M.
Sylvio Beaulieu, de Saint-Valé-

TERRAIN DEMANDE
Pour la chasse et la pêche.

considération 
vas-

mfo-matior de toute un nombre égal de votes. Au deu­
xième tour de scutin, M. Neilson 

- pub directeur de la Prison de Rimous-

P rendrais
1 acquisition de terrains 
tes ou petits sans bâtiments. 
Joignez une description légale 
le prix  demandé et toute in ­
formation nécessaire concer­
nant votre propriété. E. Lee, 
26, Palomino Crescent, W il- 
lowdalc, Ontario.

en
■ v
. I

REPARATION DE BICYCLES — 
Confiez la réparation de vos b icy­
cles à un expert spécialisé dans 
ce domaine chez Nordet Sport, 
vente et réparation, 290, St-Ger- 
main. 723-6543

Tué sur la 
rouie du Bic

HUBERT DUBE
Greffier de la Cité.

nant déposé au bureau du soussigné pour 
l'information de toute personne intéressée 
entrera en vigueur selon la loi.

PROVINCE DE QUEBEC 
Corporation Municipale de 
St-Anadet de Lessard, 
Comté de Rimouski.POSITION D'AVENIR

DONNE A RIMOUSKI CE VINGT-CIN­
QUIEME JOUR DU MOIS D AVRIL MW- 
NEUF CENT SOIXANTE-ET-SEPT.

HUBERT DUBE 
Greffier de la C t-*Règlement No : 44.

Attendu qu'un avis de motion a été 
donné le 6 février 1967, à la séance ré­
gulière.

Attendu qu 'il est opportun d adopter 
un règlement concernant l'émission de 
permis pour la vente de boissons a'cooli- 
ques dans les limites de la paroisse.

Considérant que demandes ont été faites 
en vue ri 'mettre des permis pour la vente 
des boissons alcooliques dans la munici­
palité. Enconséqucnce, il est proposé par 
M. Paul-Emile Ouellet et secondé par M. 
Louis-Georges Levesque ct résolu. Que 
la vente des liqueurs alcooliques soit 
permise dans les limites de cette munici­
palité. Et que le nombre de permis, ne 
soit pas lim ité dans cette dite municipalité.

Art. 1 Que le présent règlement per­
mettre à la Régie des Alcools du Québec, 
d'accorder des permis qu'elle jugera à 
propov suivant les demandes qui lui seront 
faites et suivant la loi.

Art. 2 Que le règlement présent por­
tant le No 44 soit également soumis à 
l'approbation des électeurs municipaux, par 
référendum conformément A la loi de la 
tempérance du Québec. Le présent règle­
ment entrera en vigueur dans le délai 
requis par la loi.

Adopté <\ la séance du 20 mars 1967.
L'axis de publication a été affiché le 

22 mars 1967.
Donné A St-Anaclet de Lessard ce 20ème 
jour de mars 1967.

O R G A N IS A T IO N  IN TERNA TIO N ALE rien, qui du t être hospitalisé à 
Rimouski.

Jeune homme sérieux, travailleur, voulant se
Age requis de 23 à 

Sa-
rfaire un avenir dans la vente.

35 ans. Bonne apparence, bonne personnalité, 
luire minimum $125.00 par semaine avec cours de 
vente. Possédant automobile de préférence. Veuil­
lez vous présenter à mon bureau entre 9 heures 
cl 11.30 heures l ’avant-midi ou écrire à :

BUREAUX A LOUER
® Centre des affaires, rue St-Germain Ouest 
® 500 pieds car. de surperficie 
® Moderne, à l ’épreuve du feu 
® Incinérateur sur l ’étage

Appeler : tel. 723-6506
]KAN-MARIE C.UILI-KMETTK 

111, 7e Rue, Saint-Pie-X
HÔTEL D'ÉTÉ À VENDRE723-7272RIMOUSKI
LICENCIE —  SITUE SUR LE BORD DE LA  MER 

GRAND TERRAIN 
18 chambres avec eau courante.

SALLE A  MANGER —  BAR 
Organisé pour servir des réceptions 

A vendre : cause de santé.
VEU ILLEZ VOUS ADRESSER 

C. P. 117, TROIS-PISTOLES, P.Q.
Tel. 851-3648

C O M B U S T IB L E  

SOUMISSIONS DEMANDÉES
Aux distributeurs d’huile payant taxes a la 

Municipalité scolaire, pour la vente d’huile a chauf­
fage légère No. 2 et lourde “ Bunker C” pour les 
écoles. A  VENDRE

Les prix de chaque soumission devra être au 
gallon, peu importe la quantité et comprendra le 
service gratuit de l'entretien des brûleurs et des 
fournaises.

S’il y a d’un soumissionnaire au plus bas prix, 
l ’adjudication pourra être partagée entre ces sou­
missionnaires.

Les soumissions devront être adressées au se­
crétaire-trésorier pour le mardi 16 mai 1967, 
plus lard 8.00 heures p.m.

La Commission scolaire ne s’engage a accep­
ter ni la plus liasse ni aucune des soumissions.

LA COMMISSION SCOLAIRE 
DE LA VILLE DE RIMOUSKI 
77, rue St-Jean-Iîaptistc. 
ANDRE-A. ROSS, see.-trés.

Pour cause de vieillesse à
BERTRAND RUE1 T 
Sec.-Trés. STE-LUCE-SUR-MER

Comté de Rimouski, P.Q.

un beau commerce comprenant
PROVINCE DE QUEBEC 
Corporation Municipale de 
St-Anaclct de Lessard, 
Comté de Rimouski.

HÔTEL et CHALETS de familles 
le tout en bon état

AVIS PUBLIC est. par les p.ésentes, donne 
par Bertrand Ruest 
de la municipalité que lundi le 29 mai 
1967 de 8 heures A.M A 6 heures P.M. 
au lieu ordinaire des sessions, tous les 
électeurs de la municipalité seront appelés 
A voter pour approuver ou désapprouver le 
règlement No 49, régissant la vente des 
alcools dans la dite municipalité.
Donné A St-Anadet de Lessard ce 17ème 
jour d'avril 1967.

Secrétaire trésorier, Iau

Bonnes conditions pour toute offre convenable. 
ADRESSER A  =

M. EUGENE PELLETIER 
2704, rue Roussel, 
Chicoutimi Nord, P.Q.

Tel. 543-5622
BERTRAND RUEST, 
Sec.-Trés.Rimouski, ce 21 avril 1967.
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de mon général ”  dit Annie Gordy64 6 =v

lJ 5 vJ?
j p lie . R écupère  v ite . H eureusem ent.
Je p e rd s  d 'u n  il deux k ilo s  pa r ' 

I sp e c ta c le .”  Des p ro je ts  ? U ne  o 
p é rc t tc  p o u r  sep tem b re  avec D ar- !

! | r y  C o w l e t F ra n k  F crn a n d e l. i ’ Iu 
as. U n été avec beau

/r

X
POUR LA . .

4 #••
y'- :< |

é iè '-s«ni-v». V '.s s ieu rs
coup  de b o u lo t en p e rspec tive . Il 
fa u t t r a v a il le r  quand  il est tem ps. 
Son im p re s a r io  canadien , Jacques 
L a u r in , l ’a t te n d a it  p o u r ré g le r  les 
d e rn ie rs  d é ta ils  au C e n tre  C iv iq u e  
p o u r  le  spec tac le  du so ir . Une 
fra n c h e  po ignée  de m a in , un la r ­
ge s o u rire , un m o t g e n ti l et A n ­
n ie  C o rd y  d is p a ru t com m e une 
é to ile  f ila n te .

V! m r  :
-

:
■* C ■

X .M! X -1 -. .-.I

Vente, location et réparation  
de machines à écrire, machi­
nes à additionner.

L’imprimerie Gilbert
R 1 M  O U S K  I

f fi:

.t?
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A n d ré e  G a u th ie r

i
En se re n d a n t au s tu d io  C JB R -T V . p o u r l'é m is s io n  S U R B O O M  A  G O G O , A n n ie  C o rd y , son m a r i 
B ru n o . Jean -G uy B a n v ille , le d ire c te u r  de la  S oc ié té  des A r ts  e t A n d ré e  G a u th ie r . (P h o to  R. C h e v ro n ) Le poulet frit 

servi à son meilleursam ed i ra i q u 'e lle  est en a rr iè re  s u r  le  Q ué- j co sm o p o lite . M a is  e lle  p a rle  c in q
langues. Se p la it  à la té lé v is io n , 

q u i T o ro n to  et N e w  Y o rk  t 'o n t dé jà  j 
C haque époque  a son a c c u e illie . Est-ce décevan t une 

ch a r- sa lle  m o ins  b ien  re m p lie ?  Il fa u t 
jo u e r  avec h onnê te té . C eux q u i j

E t c 'é ta it  en q u it ta n t .
' - •ap rès-m id i, la  b o u tiq u e  de Paul bec v t R im o u s lt i.  V os  “ g o g o tis te s ”

D io n n e  en ro u te  p o u r le S tu d io  son t m ig no n s . La jeunesse 
C JB R -T V . E t une tape a m ica le  e xp rim e .

' s u r  !e to te m  d 'a ca jo u  à l ’en trée  langage dansan t :
de l'é lé g a n te  b o u tiq u e  q u 'A n n ie  les ton . le  ro c k -a n d -ro ll,  h- tw is t ,
C o rd y  v is ita  avec la bonne bu- - t  q u o i enco re . E lle  a causé à sont là o n t d ro it  au  m e ille u r  de
m e u r e t de la  façon  q u i la  ca rac- d ro ite  e t à gauche au s tu d io . L  ac- so i. E t e lle  évoque  un ga la  en
té r is e n t s u r la scène. M a is  c ’est cu e il. e lle  le p ra tiq u e  la rg e m e n t, p le in  a ir . en F rance , dans u n  ha-
m on  che f, le  gé n é ra l de G a u lle  ! Q u 'o n  m e le  donne, j 'e n  su is  ra v ie , m eau, à l'é té  1906. Près de 5000
P o u r le  nez, c 'é ta it  in d is c u ta b le . Q . • je  le  donne, c 'es t ag réa b le , personnes. D 'o u  v e n a ie n t-e lle s ?
C e tte  a r t is te  fa n ta is is te , l'u n e  des c 'e n  n a tu re l. Je su is  com m e ça ! J 'en  é ta is  é tonnée, m ais il en a r-

tous les J 'a im e  les gens, la fra n c h is e , la  r iv a  de p a rto u t à p ied , à ch e va l, à
im p lic lté , la  jo ie . Je m e tro u v e  b ic y c le tte , en v o itu re . A n n ie  C o r.

b a rr iè re  d y  ne p lace  pas d 'é t iq u e tte  d 'a r is -  
fra n ç a is  se to c ra tie . de b o u rg e o is ie , de c las- 

fa u t  se so c ia le  su r un visage , s u r une 
p résence. Ils  son t là . c 'e s t ce q u i 

ê tre  ; co m p te . E t B ru n o  C oeskv. son 
ans la s u it  des

DIXIE LEE
ra re s  de la  fra n c ité , a 
dons et q u e lle  gen tille sse . D é m a r­
che ag ile . S im p le . H um a ine . Sans ’ ' en au Québec, 
p ré te n tio n . S o u ria n te . A ve n a n te , lin g u is t iq u e ?  N o tre  
E lle  s ’en a lla it  p a r t ic ip e r  à l'é m is , c o m p re n d  ? A llo n s  d onc  ! 
s io n  des gog is tes  de R éal Lagacé. a v o ir  p a rc o u ru  la  F rance  dans scs 
C hez nous, en France , la  jeunesse m o in d re s  reco ins  p o u r  en 
en est enco re  au yé -vé . Je lu i d i- c o n v a in c u . A  M o n tré a l, c'c-st p lu s  m a r i depu is  17

A ucun-

to u jo u rs  o u v e rt 
p o u r s e rv ir  
im e  c lie n tè le  
toujours p lus 
gror$de e t 
s a tis fa ite  
des d é lic ie u x

r
- 9 - ,

ve u x  e t A n n ie  ne le  pe rd  g u è re  
du  re g a rd  e n tre  d eux  chansons, au j 
s tu d io  de C JB R -T V , ou  de la scè- | 
ne à la  cou lisse . I l  est m on so- |

>vs/

Vcm ma !le il.  ma sagesse e t souvent 
conscience. D ix -s e p t ans e t il n i 
sem b le  que c 'é ta it  h ie r . ”  D ieu , que ] J 
le  tem ps passe v ite " .  Pas dt 
canccs ? D eux  sem aines p a r année. 
D ans v o tre  m a ison  de la \  lié e  de

a!
g * v;i

:
'

w /
B ie rne , ;i h u it  m ille s  de Paris? O h 
non  ! L o in  du té léphone , des ro u ­
tes p r in c ip a le s . E lle  p réc ise  que 
la B ie rn e  t ir e  son nom  de la p ré ­
sence des casto rs . U n pe rsonne l 
m a in t ie n t  la m a ison  et la m éna ­
g e rie  p o u r  les m a ître s  de céans. 
C a r A n n ie  a im e  les bêtes. Pas 
d 'e n fa n t ? On fa it  ce q u 'on  peu t. 
De fa m il le  de m u s ic ie n s ?  F 
m o ins  du m onde  ! L a  seu le  du 
c la n  fa m il ia l a ê tre  a llée  au C o n ­
s e rv a to ire  p o u r danse, ch a n t e t 
m us ique . Ce p e t it  b o u t de f e m ­
m e t d yn a m iq u e , ch a rm a n te , jo l ie  
( to u t  le  m onde  le  s a it !) p o r ta it  à 
r a v i r  un e  é légan te  rob e  de c rê ­
pe de la in e  m a r in e  avec m an teau  
s p o rt de v iso n  m ie l. I l fa u t b ien  
p a re r a u x  changem ents  b rusques  
de te m p é ra tu re  au C anada. I! n e i­
g e a it a lo rs . M a is  de s ’em presse r 
de d ire  : il fa is a it  so le il à n o tre  
a rr iv é e  à R im o u s k i, h ie r. Q u e lle  
v i ta l i té  à 37 ans ! Le  c ie l m 'est 
c lé m e n t. Santé s o lid e . P h iloso -

T<
" t  t l - Jr > m - r Ir*r " j j
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A lepeintures /Benjamin
Moore

AVEC LES
MEILLEURES paints

C’EST LE TEMPS DE PROFITER DE MOS

GRANDS SPECIAUX
DU PRINTEMPS

En foutes occasions servez
K §9%

D IX IE  LEE
POULET FRIT

3 8 4 ,  rue  S T -G E R M A IN

A ' '
- »Àj■i- ■y

Achetez votre 
peinture à peu de 
frais en p ro fitan t de 
nos escomptes très 
spéciaux sur les 
fameuses peintures

TÜUITES3 *8
1

ü" - ’ mouchetées à vendre pour repeu­
pler vos eaux. Aussi nourriture (sous 
forme asséchée) Service de biologiste 
si désiré. Prix sur demande.
Pour information, écrire ou télé­
phoner à :

P IS C IC U L T U R E  C O U L O M B E  
Mario Coulombe, prop.
126, F ra z e rv ille ,

R iv iô rc -d u -L o u p , I’ .Q.
Tel. le soir 862-2425

t -X

I  V.
V

.
AU TELEPHONE

mk 723-6321B i
■ .-y

iv
SERVICE PROMPT ET COURTOIS

°  LATEX 
® SEMI LUSTRE 
© EMAIL M. Henri Poirier

Pour une rénovation rapide et durable, 
exigez MOORE, voyez

8 t f l

r N U I
! N C .

DISTRIBUTEUR BENJAMIN MOORE

67, Evêché RiMOUSKI 724-4212

HEURES D'AFFAIRES
LUNDI - MARDI - MERCREDI - JEUDI 

3 heures p.m. à 1 heure a.m. 
VENDREDI - SAMEDI : 10 h.

DIMANCHE : 10 heures
a.m. ci 2 h. a.m. 
a.m. à minuit
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le progrès du golfe messieurs les MARCHANDS
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le progrès du g o lfe , rimouski, 27  avril 1967 p a g e  d ix-sept

Les Fusiliers du Saint-Laurent à l'honneur
Un détachement des Fusiliers

du Saint-Laurent de Rimouski a
gagné le Tournoi militaire du Dis­
trict Est du Québec pour la Mi­
lice, talonné par le Régiment de
la Chaudière, de Lévis, et par les
Voltigeurs de Québec.

cent et les Voltigeurs, 83.6 pour
cent.

Individuellement, ces unités é-
taicnt bien représentées. Le Lieu­
tenant Marc-André Thibault et le
caporal Jocelyn Beaulieu, des Fu­
siliers du Saint-Laurent, ont cha­
cun remporté les honneurs dans
leur catégorie. Les autres ga­
gnants inidviduels étaient le ser­
gent J. R. Chénard, des Voltigeurs

suivantes : cartographie, I de Québec, et le carabinier Clau­
de Bichette, des Voltigeurs égale-

Lcs Voltigeurs de Québec
avaient été l'unité gagnante en
1965 et en 1966. En plus des

Chaque unité concourait unités déjà mentionnées, des dé-
étaient venus de

Trois-Rivières, de Chicoutimi, de
Drummondville, d’Arvida et de
Thetford-Ies-Mines.

y-•S% r i t /
/ '"■■■

: lï S
r: c.

S  il
Dix-sept unités participaient à

ce tournoi, au Manège Militaire
de Québec, comprenant les disci­
plines
premiers soins, loi militaire, ma­
niement et entretien des armes, t  ment,
manoeuvre à pied, administration,
tactique et aptitude au comman­
dement.
dans quatre catégories : officiers, tachements
sous-olficiers supérieurs, sous-of-
liciers subalternes et soldats
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h . .V
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X xLes Fusiliers du Saint-Laurent
ont obtenu une moyenne de 87.6 sous la direction du Major Lionel
pour cent pour remporter le tro- 1 Bart he, Royal 22e Régiment, Com­
pilée, tandis que le Régiment de mandant du Cadre des Instruc-
la Chaudière obtenait 8*1.1 pour leurs de Milice.

L'organisation du tournoi était i
:jr,

- I

fc.V. 4

Le général de brigade Louis-Frémont Trudeau, commandant du district est du Québec, ci-devant de
Rimouski, qui présente la mitrailleuse-trophée au lieutenant Marc-André Thibault, de Rimouski, des
Fusiliers du Saint-Laurent, dont l’unité s'est classée première au tournoi militaire impliquant dix-
sept unités du district est au manège militaire da la capitale.%

MK XX ;
des brindilles pour aviver l'amour

iTTT
"Un jour, un jour". Ce jour, qui durera six mois,

est arrivé. L’Exposition universelle de Montréal a été
officiellement inaugurée ; la symbolique “Terre des Hom­
mes” a accueilli ses premiers habitants.

s '

Je me réjouis de ce que le pavillon des religions ch ré- j
tiennes pourra rappeler, dans ce mini-monde, la présence |
du Créateur. Un vieux slogan prétend que toutes les re- j
ligions endorment l'homme sur ses malheurs parce qu’el-1
les prêchent un au-delà, qui, seul, pourra procurer le j
bonheur. Le philosophe allemand Fuerbach en a même
fait la théorie qui a servi de base au marxisme.

V .»•*

à  1
-

m # r

Pour nous, du moins, catholiques, rien n'est plus,
faux. L’Eglise enseigne que le bonheur durable et par­
fait ne peut être de ce monde, perturbé par le caprice et,
la méchanceté des hommes. Mais elle enseigne, avec au-1
tant de vigueur, qu'un vrai disciple du Christ doit tra- :
vailler de toutes ses forces à l'amélioration du destin ter-i
rest re de ses semblables. Ce serait un blasphème de dire
que le Créateur a voulu le désordre de son oeuvre. La li­
berté de mon voisin vient brimer la mienne et de là vient
la part la plus importante de la souffrance. Je ne suis;
pas sûr que le Maître de la nature n’esquissera pas un;
petit sourire plein d'humour devant l’enthousiasme un !
peu trop débordant en certains secteurs mais il sera con­
tent des progrès scientifiques de son image humaine.

' :
•l'-Jk 'V m

r> SB-Vï ; H' y : % fr^£vV

VV.-M E
Le caporal Jocelyn Beaulieu, de Mont-Joli, membre des Fusiliers du Saint-Laurent, reçoit un par­
chemin du général de brigade Louis-Frémont Trudeau, commandant du district est du Québec pour
s’être classé premier dans la classe sous-officiers junior lors du tournoi militaire de dix-sept unités
de milice tenu en la salle des exercices de la Grande Allée à Québec.

.

Beaucoup
ignorent
la cause de
leur mal de dos

I
Nazareth obtient deux
avantages supplémentaires

La “Terre des Hommes" sera la terre des nations, j
Vienne le jour où l’on comprendra enfin que l’humanité j
forme une grande famille de peuples qui compte ses
adultes, ses adolescents et ses petits enfants. Est-il uto- £ n vue de |a rédaction en fi- L'assemblée des contribuables
pique d*CSpevcr que les adultes s’occupent des enfants sans nale du règlement municipal No de Nazareth pour rejet ou appro-
attendre de retour et qu’ils conduisent les adolescents j  723 de la Ville de Rimouski de- bation dudit règlement en vue de
vers la maturité sans leur tendre d’embûches ? Je sou- mandant la fusion de la munici- la fusion, s'est tenue le 22 avril,
haite que notre hospitalité ne soit pas pure curiosité mais palité de Nazareth à Rimouski à Nazareth, à 10 heures a.m.

dont l'avis de motion fut donné
à la séance de 5 heures, lundi
après-midi, maire et conseillers
ont entendu d'une oreille bienveil- P r o c h a i n  l î l O N O g e

Enfin la “Terre des Hommes” pourra paraître appar- j'ante les revendications de deux
tenir aux savants mais on semble avoir voulu placer le citoyens : MM. c.-H. Lebei et An-
défi à côté des succès. On prétend que tout a été prévu £[cn pSdé lcuXcau^
a l’Expo pour recevoir les malades et les infirmes. Cette celle de ,curs voisins résidant dans
pensée honore les organisateurs car ils indiquent par la I la partie sud_ entre le boulevard
qu’ils ont voulu placer ses limites sous les yeux même Saint-Germain et la rivière Ri­
de la science. Tant que les savants pourront voir la ! moski.
souffrance et l’infinité des signes extérieurs par les-
quels elle choisit de se manifester, les monuments de pier-1 . La vi.lle s e s t engagée, dans les
res, d’aluminium ou de verre ne seront qu’une corn- ^  j ^ d o t e r  T b o u le v a r d  S%:
pensai ion. L ambition de ces hommes devra toujours ; Gcrmain ès du quarticr cn cau.
faire face au vrai défi : rendre la chair humaine tou-, se d un syst0me dc signalisation
jours plus apte à servir l’esprit ; se mettre au service j ou autre systèm e sécuritaire afin
de l’humanité non pas pour la détruire mais pour faire : de protéger les jeunes qui vont à

l’école et doivent traverser inévi-

i

il est peut-être simplement
dû à des reins paresseux

Q u e l  d o m m a g e  d 'a v o i r  à e n d u r e r  c e t t e
f o r m e  c o m m u n e  d e  m a l  d e  d o s  s im p le ­
m e n t  p a r c e  q u 'o n  n 'e n  c o n n a î t  n i  la
c a u s e  n i  le  r e m è d e !  S i  le s  r e i n s  d e v ie n ­
n e n t  p a r e s s e u x ,  il p e u t  s 'e n s u i v r e  u n e
i r r i t a t i o n  d e s  v o ie s  u r i n a i r e s  e t  d e s
m a la i s e s  d e  l a  v e s s ie ,  d ’o ù  p e u t - ê t r e
u n  m a l  d e  d o s  l a n c i n a n t .  C 'e s t  a lo r s
q u e  le s  P i lu l e s  D o d d 's  p o u r  le s  R e in s
p e u v e n t  a i d e r  à  p r o c u r e r  d u  s o u la g e ­
m e n t .  L e s  D o d d 's  s t i m u l e n t  le s  r e i n s
e t  a i d e n t  à  s o u la g e r  l 'é t a t  d ' i r r i t a t i o n
q u i  c a u s e  l e  m a l  d e  d o s . P r e n e z  d e s
D o d d 's  —  v o u s  v o u s  s e n t i r e z  m ie u x  e t
v o u s  d o r m i r e z  m ie u x .  D e m a n d e z  d e s
P i lu l e s  D o d d 's  p o u r  le s  R e in s  a
n ' i m p o r t e  q u e l  c o m p t o i r  d e  p r o d u i t s
p h a r m a c e u t i q u e s .  D e p u is  70 a n s .  d e s
m i l l i o n s  d e  g e n s  e n  p r e n n e n t  a v e c
s u c c è s .

le fruit d’une prise de conscience profonde du fait que
tous les hommes sont nos frères.

Le 6 mai, en l’église des Saints
Martyrs Canadiens, sera béni le
mariage de M. Jean-Eudes Dionne,
fils de M. et Mme Jean-Charles
Dionne (Eliane Fortin), de Mont-
Joli, et Mlle Rita Brabant, fille de
M. et Mme Léon Brabant, dc
Montréal.

PÉPINIÈRE ANDRÉ MASSON
•  ARBRES D'ORNEMENTATION
•  ARBUSTES
•  ARBRES FRUITIERS
•  GRAINE A GAZON
•  ENGRAIS

2 0 6 , AVE CATHEDRALE
R I M O U S K I

disparaître en elle les signes de la haine.
tablcmcnt cette artère publique
fort achalandée ; b) dc faire le
terrassement d’un ancien dépotoir
de la compagnie Price où le bran
de scie, en quantité, les vallonne­
ments avec déchets divers, inflam­
mables, seraient une cause d'in­
cendie ou d’accidents.

•  GERANIUMS
•  GLAÏEULS
•  INSECTICIDES

Un jour, un jour, peut-être. Mais ce n’est pas de­
main. Puissent nos prières, nos voeux et nos interven­
tions, si faibles soient-ils, en hâter la venue !

Armand LAMONTAGNE
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DÉLICE UNIQUE AU C A N A D A

Le sirop derable i
l/ 2 tasse de la it 

1 tasse de sirop  d ’érable 
4 blancs d ’oeufs 

Va c. à thé de sel 
tasse de sucre

1 croû te  de ta rte  cu ite  de 9 
pouces

2 c. à tab le  de no ix  hachées 
G on fle r la gé la tine dans l ’eau

fro id e  5 m inutes. B a ttre  les ja u ­
nes d ’oeufs avec le la it  et le s i­
rop d ’érable. C u ire  au bain-m a­
rie  en brassant constam m ent ju s ­
qu ’à ce que le mélange épaissis­
se, environ 10 m inutes. R e tire r 
du feu, a jou te r la gé la tine et 
brasser pour dissoudre. R é frigé ­
re r ju sq u ’à ce que la préparation 
commence à prendre.

F ouette r blancs d ’oeufs et sel 
ju squ ’à ce que fermes mais non 
secs. A jo u te r graduellem ent le 
sucre en con tinuan t de ba ttre  
ju sq u ’à ce que fermes et lu s ­
trés. Inco rp o re r la préparation au 
s irop  d ’érable à la m eringue. 
V erser dans la croû te  de ta rte  
et ré fr ig é re r ju squ ’à ce que fe r­
me, env iron  3 heures. Parsemer 
de no ix  hachées avant de serv ir. 
6 portions.

•  son histoire \rV

klLe s irop  d ’érable fu t probablem ent connu des indigènes long­
tem ps avan t que les blancs ne découvrent la Nouve lle -France. On 
raconte qu ’une “ squaw " dé cou vrit accidente llem ent la saveur m er­
ve illeuse du s irop d 'érab le alors qu elle ava it fa it  c u ire . . .  assez 
lo n g te m p s . . .  un m orceau de viande dans de “ l'eau sucrée" (à 
l'époque, les indigènes u tilisa ien t “ l'eau sucrée" dans la cuisson). 
Selon les réc its  de prê tres français, les indigènes fab riqua ien t déjà 
du sucre d 'é rab le  en 1673. La prem ière p roduc tion  com m ercia le 
des p ro du its  de l ’érable eut lieu en 1706 et pour la prem ière  fo is 
en 1711 une pe tite  quan tité  de ces produ its  fu t m ise en vente à 
M on tréa l.

A u  début de la Colonie, les Ind iens recue illa ien t la sève dans 
des auges d 'écorce ou dans des outres de peau d 'o rig n a l. Les pre­
m ie rs colons u tilisa ie n t des chaudrons de fe r ou de cu iv re  pour 
réd u ire  la sève ; à mesure que celle-c i devenait p lus sirupeuse, ils  
a jo u ta ie n t p lus de sève. Le p rodu it é ta it forcé, de saveur pronon­
cée et fumée, et con tena it p lusieurs corps étrangers. (C o n tra ire ­
m en t à ce que certaines gens cro ien t même de nos jo u rs  le s irop  
d ’érable pu r et de qua lité  supérieure est lim p ide , de cou leur am bre 
et non foncé ; il n 'a aucun goût de caramel ou de fumée.)

Pour les prem iers colons, le sucre d 'érable é ta it une nécessité 
p lu tô t qu 'un luxe puisque le sucre de canne é ta it tro p  dispendieux 
e t d iff ic ile  à ob ten ir. Pendant p lusieurs années, on en produ isa it 
ju s te  assez pour sa tis fa ire  aux besoins de sa fam ille .
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la ta r te 7T} ’x.#  la production con­
temporaine de l'érable

«M.1m eringuee w  .v

1 croû te  de ta rte  de 8 pouces
1 tasse de s irop d ’érable 
6 c. à tab le  de fa rine

y2 tasse d ’eau
2 jaunes d ’oeufs
1 c. à tab le  de beurre

>4 tasse de no ix  hachées ( fa ­
c u lta t if)

G arn itu re
2 blancs d ’oeufs 

Pincée de sel
'4 tasse de sucre

légèrement et verser dans la 
croûte.
G arn itu re

Fouette r blancs d 'oeufs et sel 
ju sq u ’à ce que ferm es mais non 
secs. A jo u te r graduellem ent le 
sucre en con tinu an t de foue tte r 
jusqu 'à  ce que ferm es et lustrés : 
en g a rn ir  la tarte . C u ire  à 425 
F. jusqu ’à ce que la m eringue 
so it dorée. 5 m inutes.

C hauffer le s irop  au ba in-m a­
rie. D é layer la fa rin e  avec l'eau ; 
a jou te r graduellem ent au sirop 
chaud et cu ire  en brassant cons­
tam m ent jusqu 'à  ce que épais 
(10 m inutes). Réchauffer les ja u ­
nes d 'oeufs avec un peu de si 
rop puis a jou te r au sirop qui 
reste. C u ire  3 ou 4 m inutes de 
plus. R e tire r du feu, incorporer 
le beurre et les no ix . R e fro id ir

Depuis, les coûts accrus de 
p ro du c tion  et les salaires plus 
élevés on t causé un déclin  dans 
l'in d u s tr ie  de l'é rab le . Cepen­
dant, à cause de la demande 
constante des produ its  de l'é ra ­
ble, les méthodes anciennes ont 
fa it  place aux nouvelles. De nos 
jou rs , l ’équipem ent m oderne et 
les méthodes plus san ita ires de 
m an ipu la tion  et de cue ille tte  de 
la sève on t révo lu tionné  l'in du s ­
trie . Avec moins de tra va il, on 
p ro d u it plus de sirop, et le s i­
rop est de m e illeu re  qualité.

A u x  v is iteu rs  de l'E X P O  67 
qu i voud ron t sûrem ent goûter à 
ces p ro du its  de l'é rab le  vra im ent 
canadien et peut-ê tre  en rap­
p o rte r à la maison, les économ is­
tes ménagères de la Section des 
consom m ateurs du m in is tè re  de 
l'A g r ic u ltu re  du Canada suggè­
ren t les d ivers po in ts su ivants :
•  Assurez-vous que c'est v ra i­
m ent un p ro d u it de l ’érable. S 'il 
n 'est pas authentique, l'é tiq ue tte  
po rte ra  les m ots “ arom atisé a r­
t if ic ie lle m e n t à l'é ra b le " puis la 
lis te  des ingrédients ajoutés.
•  V é rifie z  les étique ttes ; elles 
do iven t con ten ir les renseigne­
ments su ivants : poids net, nom 
et adresse du p roduc teu r ou de 
l'em b a lleu r et num éro d ’enregis­
trem en t du producteur. Le sirop 
d ’érable est généralem ent vendu 
au consom m ateur dans des con­

tenants de 1 ga llon  (poids net : 
13 liv res  2 onces) mais il est 
aussi d ispon ib le  dans des conte­
nants de verre  p lus pe tits  et 
dans des boites de 26 onces.
•  Recherchez su r l ’é tique tte  la 
catégorie de qua lité  : les p ro ­
du its  de l ’érable do iven t être 
vendus par catégorie  dans la 
prov ince de Québec. Mais le 
classement n ’est pas ob lig a to ire  
dans les autres provinces ni pour 
le com m erce in te rp ro v in c ia l ni 
pour l'e xp o rta tio n . Cependant, si 
les produ its  de l ’érable portent 
une m arque de catégorie, ils do i­
ven t rencon tre r les norm es éta. 
byes par le m in is tè re  de l 'A g r i­
cu ltu re  quant à la com position 
et à l'é tiquetage.

%V

1i r l
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V o ic i les catégories de qua lité  : 
Canada de cho ix,

Iam bre très c la ir
Canada c la ir, am bre c la ir 
Canada in te rm éd ia ire ,

am bre foncé
Canada foncé, foncé

CETTE SEMAINEAu Québec il ex is te  une caté­
gorie ad d itionn e lle  "A m b re  C " 
entre Canada in te rm éd ia ire  et 
Canada foncé.

La saveur un ique et dé lica te 
du sirop  d 'é rab le  en fa it une 
gâterie  bien appréciée à n 'im ­
porte  quel repas. Sa popu la rité  
comme g a rn itu re  de gaufres et 
de crêpes est bien connue. On 
peut aussi l 'u t i l is e r  comme sau­
ce sur poudings ou crèm e g la ­
cée. Q uant à la ta rte  au sirop  
d 'érable, po in t n ’est besoin d ’en 
fa ire  m ention ; e lle  est connue 
des gourm ets et des gourm ands. 
C 'est pourquo i les économistes 
ménagères de la Section des con­
som m ateurs du m in is tè re  de l ’A ­
g r ic u ltu re  du Canada vous o f­
fre n t deux délicieuses tartes au 
s irop  d ’érable. Essayez-les au 
plus t ô t . . .  elles son t exquises.

En passant si vous désirez de 
plus amples renseignem ents sur 
les p rodu its  de l ’érable, procurez- 
vous la pu b lica tio n  in titu lé e  "S i­
rop, sucre, beurre, t ire  d 'é rab le” . 
Pour en o b te n ir un exem ple g ra ­
tu it ,  fa ites p a rve n ir v o tre  deman­
de à la D iv is ion  de l'in fo rm a ­
tion , m in is tè re  de l'A g r ic u ltu re  
du Canada, O ttaw a.

V
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’ .%’Lavage sim plifié '
avec le détersif 

JET BLEU! 
Format 5 lb .- une 

AUBAINE 
INSURPASSABLE 

chez votre épicier
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'NOS SUCCULENTS
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GATEAUX MALTESi Petits et grands raffoleront de cette délicieuse pâte 
maltée, avec un glaçage au chocolat malté. Faites- 
leur plaisir, et régalez-vous par la même 
occasion!

t
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39$la ta r te  
chiffon au  
sirop d 'érable

SEULEMENT

4 PUSS«
Vafllcmcourt 1ne.

1 c. à tab le  ( I  enveloppe) de 
gé la tine

% tasse d ’eau fro ide  
4 jaune d ’oeufs

S A V O N  M A J E S T I C  LTÉE.  
M o n t r é a l .  Q ué be c Demandez les à voire épicier ou fournisseur habituel3F
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Les ucécistes réclament des usines de transformation du bois
C 'est à l ’ issue des con g rè s  fo ­

res tie rs  tenus  au d iocèse, réce m ­
m ent, que l 'U n io n  C a th o liq u e  des
C u lt iv a te u rs  a ré ité ré  sa dem ande
auprès des a u to r ité s  g o u v e rn e ­
m en ta les  p o u r  que so ien t cons­
tru ite s  dans la rég io n  des usines
de tra n s fo rm a tio n  des bo is  de
tou tes les essences, p o u r fa ire  ces­
ser les e x p o rta tio n s  de bo is  non
tra n s fo rm é s  ou à de m i o u v ré s
hors  de la ré g io n  e t p lu s  p a r t ic u ­
liè re m e n t h o rs  du Q uébec.

La t ra n s fo rm a tio n  de n o tre  m a ­
tiè re  ligneuse  ho rs  de n o tre  t e r r i ­
to ire  cause u n  p ré ju d ic e  é c o n o m i­
que g ra ve  à n o tre  rég io n , la  p r i ­
v a n t d ’e m p lo is  d o n t e lle  a g ra n d e ­
m en t beso in  p o u r p a ll ie r  le  c h ô ­
mage q u i y  sév it.

C e tte  dem ande de J’ U.C .C . de
R im o u sk i c o rro b o re  une des re ­
co m m a n d a tio n s  du P lan  d ’am éna ­
gem ent p ré p a ré  pa r le B .A .E .Q .
C e tte  dem ande est p a r t ic u liè re ­
m en t u rg e n te  p o u r C abano, après
l ’ in cend ie  de la sc ie r ie  F rase r.

Les ucéc is tes  e t tra v a ille u rs  fo ­
res tie rs  ré u n is  à C abano, récem ­
m en t, ré c la m e n t dans la  rég io n  du
T é m isco u a ta  une us ine  de tra n s ­
fo rm a tio n  des bo is  de tou tes  es­
sences, dès 1967. Q u a n t au x  a u ­
tres  secteurs , on dem ande que de
te lles  in d u s tr ie s  so ie n t m ises su r
p ied  d 'ic i t ro is  ans au p lu s  ta rd .

Les congress is tes , c o n s ta ta n t
que l'e n tre p ris e  p riv é e  n ’est pas
in téressée à é ta b l ir  dans le te r r i ­
to ire  les us ines nécessaires à la
tra n s fo rm a tio n  de n o tre  m a tiè re
ligneuse, p ré fé ra n t c o n t in u e r  à e x ­
p o r te r  h o rs  de la  ré g io n  nos bo is
à l ’é ta t b ru t  au x  désavantages de
la p o p u la tio n , so n t d ’av is  que l 'E ­
ta t  d e v ra it  fa v o r is e r  e t a id e r les
a ssoc ia tions  p rê tes  à fa ire  un e f­
fo r t  sé rieu x  p o u r  c rée r de te lles
in d u s tr ie s , ou v o ir  à la  c ré a tio n
d ’e n tre p rise s  m ix te s  ( E ta t e t A s ­
s o c ia tio n  ).

P o u r assu re r l ’a p p ro v is io n n e ­
m e n t des us ines é ta b lie s  ou q u i

s e ro n t é v e n tu e lle m e n t é tab lies  s u r I t io n , re la t iv e m e n t au x  p e rm is  ice s  e x p o rta t io n s  s o it c o n fié  aux
le te r r ito ire  b a s la u re n tic n , l'U .C .C . ! d 'e x p o r ta tio n , au bo is  p ro v e n a n t I o rg a n ism e s  responsables de la  m i-
dem ande que  le  m in is tè re  des T e r-1  des boisés p rivé s . L ’U .C .C . in s is - se en m arché  dans le te r r ito ire
res e t F o rê ts  é tende sa ju r id ic -1  te  aussi p o u r qu e  le c o n trô le  de | conce rné .

Emprunt de $87.000 par
la Commission Scolaire

P our l ’am énagem en t de t ro is
classes au sous-so l de l ’école
S a in t-P ic -X , la c o n s o lid a tio n  du
d é f ic it  accu m u lé  e t l ’a ch a t du m o ­
b ilie r ,  la  C o m m iss io n  S co la ire  de
R im o u s k i e m p ru n te ra , au m oyen
d 'u n o  ém iss ion  d ’o b lig a tio n s , une
som m e de $ 87.000. I l  sera p ré le ­
vé, chaque  année, p e n da n t to u te
la  d u rée  de l ’e m p ru n t, su r to u s
les b ie n s -fo n d s  im p osa b le s  de la

m u n ic ip a lité , une taxe  spécia le
a n n u e lle  ù un ta u x  s u ff is a n t d ’a ­
près le  rô le  d ’é v a lu a tio n  en v i ­
g u e u r chaque année, p o u r p o u r ­
v o ir  au pa iem en t, en c a p ita l e t in ­
té rê t, des échéances annue lles.

P e tits  fa its  . . .
U ne m a ison  e t q u a tre  te rra in s

o n t é té  ad jugés à la  C om m iss io n
S c o la ire  lo rs  de la  ven te , p o u r a r ­
rérages de taxes sco la ires , p a r le
C onse il de C o m té  de R im o u s k i,
en m ars .

I l  ne reste  p lus , en a rré rages  de
taxes sco la ires , p o u r  1966-67, q u ’­
une som m e de $ 29.257.00 à p e rce ­
v o ir .

13 m a i, dans la  m êm e école.
6,300 liv re s  d ’en g ra is  ch im iq u e

à gazon p o u r les te rra in s  des éco­
les o n t é té achetées de S erv ice
P aysag is te  du G o lfe .

Des co u rs  de p e rfe c tio n n e m e n t
S E M E A  se ro n t donnés à R im o u s­
k i en a o û t 1967, au x  p ro fesseu rs
de la C o m m iss io n  S co la ire .

U n  v in  d ’h o n n e u r so u lig n e ra  la
venue  de l ’E qu ipe  V o la n te  S E M E A
de Q uébec à R im o u s k i. Les sémé-
is tes du  m ilie u  y  p a rt ic ip e ro n t.

U n  stage  d ’é tudes p o u r les p r in ­
c ip a u x  d ’écoles est p ré vu  au Pa­
v i l lo n  de P h ilo so p h ie  du S é m in a i­
re de R im o u sk i. D ix  des d ire c ­
teu rs  de la  C o m m is io n  S co la ire
de R im o u s k i y  p a rt ic ip e ro n t.

Salon Provincial de I Auto au Colisée
Sous la  som m e de $ 890.127.00

p o u r  l ’année fis ca le  1966-67, il res­
te un so lde  im p a yé  de $ 495.777.
Les c o n tr ib u a b le s
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Wi■ m
p ro p r ié ta ire s

o n t reçu  au d é b u t d ’a v r i l seule-
v vi A ECHANGER

dans R im o u s k i
E P IC E R IE -B O U C H E R IE

L IC E N C IE E
c o n tre  une

M A IS O N  A P P A R T E M E N T S
(cause de san té)

S 'ad resse r à :
C. P. 668, D ép t. 6-A

R im o u s k i, P.Q.

à*;ü m■ i lv T.' v  'V v ! m en t, les fa c tu re s  p o u r ce so lde  à
J payer.

Les F ille s  d ’ Isabe lle  a u ro n t une
! cé ré m o n ie  d ’in it ia t io n  de nou-
j ve a u x  m em bres dans le u r o rd re
j le 28 m a i, à l ’E co le  S a in t-Jean-
B a p tis te .
Q u a n t à la S oc ié té  S a in t-Jean-
B a p tis te  de S a in t-R o b e rt-B e lla rm in
e lle  t ie n d ra  une so irée  a n nue lle  le
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K Faits d ’ing réd ien ts nature ls im portés et
s e lo n  le s  re c e tte s  o r ig in a le s  de
W ynand Fockink, Hollande. Crème de
Menthe, T rip le  Sec et Gin de Genièvre.
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à des prix modérés
D eux des tro is  a rtis a n s  d u  sa lon  p ro v in c ia l de l ’a u to , au C olisée  de R im o u s k i, du 16 au 21 m a i :
M M . Jacques D u v a l et H a m e y  W e in e r, de M o n tré a l.  N ’a p p a ra ît pas su r ce tte  p h o to  M . Lou is -R .
V a illa n e o u rt, de Jo n q u iè re .

#  f :

CRS^ £ û i ^ 6 im ts

(P h o to  R ita  C h e v ro n )

HLes o rg a n is a te u rs  du p re m ie r s iden t de France , C harles  de Gau-
S A L O N  P R O V IN C IA L  DE L ’A U  i le. p ro v e n a n t de la  m aison  C i-
T O M O B IL E  q u i se tie n d ra  au C o - : tro cn . V o itu re  de g ra n d  lu xe  con-
liséc de R im o u s k i, du 16 au 21 sidérée  com m e le sum m un  de l ’é
m ai, M . Jacques D u v a l et H a rv e y  ; légance e t du c o n fo r t.
W e in e r, de M o n tré a l, o n t rcnco n
tré  les rep rése n ta n ts  de d ive rses
assoc ia tions  rég iona les  r im o u s k o i-
ses e t de la presse pa rlée  et é c rite
lo rs  d ’une ré ce p tio n  dans les sa­
lons de l ’h ô te l-d e -v ille  de R im ons- j
k i,  ces jo u rs  de rn ie rs .

Le d ire c te u r  de la  P u b lic ité  p o u r
le S a lon  p ro v in c ia l de l ’A u to m o ­
b ile , M . Jacques D u v a l, in s is ta it
su r la  v a r ié té  des a u to m o b ile s  j
présentées, susce p tib le  d 'in té re s s e r
les jeunes, les s p o rt ifs ,  les am a- j
le u rs  de d rags ou de v o itu re s  an ;
tiques, a in s i que l ’a u to m o b ilis te
m oyen. P o u r un m il l io n  de d o l­
la rs  de v o itu re s  h o rs -sé rie  de h u it
pays à ce S a lon  p ro v in c ia l de l 'a u ­
to m o b ile  ù R im o u sk i. N om m ons
la B A T M O B IL E , v o itu re  de lignes
fu tu r is te s , c o m p o rta n t enco re  p lus
d 'in té rê t  que l ’a u to m o b ile  de
James B ond lu i-m êm e . C réée pa r
le sp é c ia lis te  a m é ric a in  G eorges
B a rris , de C a lifo rn ie , p o u r  l 'é m is ­
sion B A T M A N , ce tte  B a tm o b ilc
est, à e lle  seule, assurée p o u r un
m ill io n  de d o lla rs  et co m p o rte
p lus de 80 gadgets. N om m ons
aussi la  S t ile t to  et la  I l lu s io n ,
deux a u tre s  c ré a tio n s  am érica ines .
A uss i des v o itu re s  de cou rses très
rares, d o n t la  F o rd  G T , la v o itu re
la p lus  rap id e  au m onde, la  F e r­
ra r i,  o rg u e il de la  c o n s tru c t io n  i ta ­
lienne, la Porsche C a rre ra  6 de
la  ve d e tte  de la  ra d io  et de la
té lé v is io n  Q uébécoises, M . Jacques
D u va l, l ’ un  des a rtis a n s  de ce S a lon
p ro v in c ia l de l 'A u to ,  a in s i q u ’une
ve rs ion  a m é lio ré e  de la  M u s ta n g , la
S he lby 500 G T.. A u ss i, une V o lk s ­
w agen avec ca rro sse rie  de ve rre : la
superbe  H udson  de la c o lle c t io n  J.
G agnon , de N a p ic rv ille ;  la  ré p liq u e
de la v o itu re  u tilis é e  p a r le p ré ­

m o b ile  ne va pas sans m an n e ­
q u in s  v iv a n ts  n i a rt is te s  p o u r
spectac le  de m u s ic -h a ll.

La v o itu re  X -6 7  russe, une a u ­
tre  m e rv e ille , s e ra it éga lem ent du

Un S a lon  p ro v in c ia l de l ’au to- m êm e S a lon  de l ’A u to

D is tillés  et em boute illés ou C anada par
H. C orby D is tille ry  L im ited . M o n tre a l

r»j . .  . v •

m  # Q ualité supérieure!
L 'A T L A S

w ~r _xr <>
(
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1 9 95TVPI SANS CNA

Prix ordinaire: 27.60

PRIX SPÉCIAL:
POUR UN TEMPS LIMITE SEULEMENT!

ii1

Zz L'Atlas Plvcron est le pneu sans chambre à air le plus
demandé au Canada. C'est le pneu le plus avantageux
tant par scs caractéristiques que par le rendement in ­
comparable qu 'il o ffre dans toutes les conditions de
circulation. Achetez le dès aujourd hui A l 'a c h a t  d e s
p n e u s  A  t/a s . p r o  f i  te z  d e s  F A C IL IT É S  S P E  C l A L ES
D E  P A IE M E N T  o f fe r te s  p a r  le  C R E D IT  E S S O -
M A  T IC : p a s  d e  c o m p ta n t ,  ju s q u 'à  s ix  m o is  p o u r
p a y e r .  P o u r  le s  a c h a ts  d e  S 1 5 0  e t  p lu s , ju s q u 'à
12 m o is  p o u r  p a y e r .

llJllilllfUi/lJllJ/l.l I I I I I D Ü )  I IJ \ E

G AR A NTIE  POUR LA
DURÉE DU PNEU

Les p n e u s  A t l. is  s o n t e n tu "
to u s  d é fa u ts  d r  m .iV è re s  p n
t io n  p o u r  to u te  l . i d v t r c  t i r  l.i
r e s t r ic t io n s  d e  te m p s  C e t t i
p . if  to u s  1rs v e n d e u rs  .tu  C , i" . i  i. i

•m en t < ).u .in tis  c o n tre
• , r r s  o u  d e  l . i t 'r n  ,t

le m e lle  o i i f l in . i le  s . in s
f l i i ia n t ie  e s t h o n o r e r

« [  U

• M i i l l i l l i H I l I l f l I l l l l l l l l l l l l  111"

PREMIÈRE QUALITE 4 PLIS PLEIN

ESSO SE R V IC E  DUBEESSO  SERVICE M A R Q U IS
N a z a r e t h 723-6264723-2181C o in  S t-G e rm a in  e t B e lz ile

G A R A G E  F R A N Ç O IS  S T -LA U R E N T
739-4935

ESSO SERVIC E R O Y
Stc-lucc-sur-Mcr723-5890R im o u s k i-E s t
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Une seule fédération de 
chasse à l est du Québec

la grille  du PROGRÈS Sainte-Flavie
F ia n ça ille s , 
chênes, f i l le  de M . e t M m e  M a u ­
r ice  Deschênes (J u lie tte  B o u c h a rd ) 
de S a in tc -F la v ie , e t M . A lp h o n se  
G agnon , f i ls  de M . e t M m e  A b ra ­
ham  G agnon  (E ugén ie  R u cs t), de 
S a in t-Jo sep h  de Lepage. Le m a r ia ­
ge sera  cé lé b ré  à l ’été.

D iv e rs .—  M m e  G onzague  D eschê­
nes a rendu  v is ite  à sa m ère  M m e  
H o race  N o rm a n d , h o sp ita lisé e  il 
l ' I lô te l-D ie u  de M o n tré a l.

M lle  H u g u e ttc  Des-

1 2 3 4 5 6 7 8 9  1 0  11

de R iv iê rc -d u - l.o u p , ju s q u ’il Les 
C apuc ins , il 30 m ille s  p lu s  lo in  
que M a ta n e , ne d e v ra it ,  dans l ’es­
p r i t  «le M . L o u b ie r , ne posséder 
q u 'u n e  seule fé d é ra tio n . O n te n ­
te ra , incessam m en t, de g ro u p e r  en 
une seule a sso c ia tio n , p e n da n t une 
assem blée il M o n t-J o li,  les asso­
c ia tio n s  de R R iv iè rc -d u -L o u p , S t- 
Fab ien , R im o u s k i. M é tis , Causaps-

M . G a b rie l L o u b ie r , m in is tre  du 
T o u r is m e , de la  Chasse et de la 
Pêche conse ille  a u x  a ssoc ia tions  
de chasse e t de pêche de s 'u n ir  
en fé d é ra tio n .
v r a i t  pas c o m p te r p lus  de onze 
fé d é ra tio n s  rég iona les , g roupées en 
une asso c ia tio n  p ro v in c ia le .

La  ré g io n  a d m in is tra t iv e  N o U, 
i s 'é tend  de S a in t-A n d ré , prés ! ca l et M aîane .

001

D e2
Le Q uébec ne de-D t3

4

5

q u i6 M ic h e l et René, e n fa n ts  de M . 
i en M m e  G h is la in e  Deschênes 
(C a rm en  O tis ), a n n o n ce n t la n a is ­
sance de le u r so e u r S y lv ie -D a ­
n ie lle . P a rra in  e t m a rra in e , M  et 
M m e  H e rvé  P iche r, de H u ll,  o nc le  
et tan te .

724-44947

VISITEZ L EXPOSITION
PERMANENTE DE CAMPING

8

9

M . Is id o re  L e b ru n  est revenu  
dans sa fa m il le  ap rès un s é jo u r îi 
l ’H ô p ita l d 'A m q u i.

10
DE I OUT POUR LE CAMP CHEZ]1 1

A D R IE NM . René Legendre  a p a rt ic ip é  
10. N ous en jo u iro n s  b ie n tô t — I au vo ya g e  de 12 ans des jo u r-  

A bsence  de s e n s ib ilité  à la  j n a lis te s  du Q uébec, dans l ’O uest j
canad ien , les in v ité s  de la  Presse 

11 R epris  après in te r ru p t io n  —  | E th n iq u e  du Canada et de la C om - ; 
A u to c a r.

T h -  . il.  i Si1
H O R IZ O N T A L

1. M e s u re  de s u rfa c e  
e n co re  à l'é co le .

2. P ro v in c e  où il n 'y  a pas de 
ta x e  de ve n te  —  P io n .

3. V a r ié té  de g rosses po ires .
4. O r  —  G ro s s it le  D anube —  

S ym b .
5. M o d è le  à im ite r  —  G rec —  

C o n tra c té .

' & FILS IN».
Va

I 200, rue Léonidas 
RIMOUSKI, Que.

d o u le u r.
ConloriHf’UU’K».'

m iss io n  du C en tena ire .

»
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6. La c rèm e  de la  p o lice  m i­

l i ta ir e  g e rm a n iq u e  
n a it  dans l'e a u .

7. T a r ira s .
8. Se re tro u v a  dans la  fosse 

au x  lio n s  —  A rg ile .
9. T è te  d u re  —  A r t .  —  S ys tè ­

m e d 'u n ité s  phys iques .
10. O u r. —  E s p r it
11. I le

Q ui La carosserie
en tiè rem en t redessinée d e  la C o rtina  
est v ra im e n t racée .
Les po rtes  et les g laces 
incurvées assurent encore 
plus d 'e sp ace  et de  co n fo rt 
pou r cinq personnes.

Le nouveau et robuste m oteur

V ove lle s .
P leu re r.

I  \ \ ÿ >
« V « V . s ta n d a rd  de  1 5 0 0  cc d é v e lo p p e  6 5  CV. 

(Si vous p ré fé re z  une C o rtina  
a u x  pe rfo rm ances encore  plus sportives, 
c 'est la GT q u ’il vous fa u t: 
son m oteur s ta n d a rd  d é v e lo p p e  8 3  CV). 
P rendre  le v o la n t d 'une

V E R T IC A L
1. T o u te  pe rsonne  cha rgée  d 'u n  

m essage.
2. R é u n io n s  —  A  beso in  d 'une  

chem inée .
3. D ans la  rose  —  M a u v a is  sel.
4. A d v . —  Q u i c o n ce rn e  le so m ­

m e t.
5. D é s ig n e  la  presse canad ienne  

n i fran ça ise , n i ang la ise  —  
Poss.

6. B o is  très  d u r  d o n t la f le u r  
est à l 'h o n n e u r  en C o lo m b ie - J 
B r ita n n iq u e .

7. D é c o ra tio n  m il i ta ire  ang la ise  
—  C e n tre  de bâtisse.

8. A c t io n s  de g a rn ir  de m o r ­
ceaux  de bo is  longs , é tro its  j

Déesse végé- 1

vo itu re  spo rt est un p la is ir.
La C ortina  est une 

vo itu re  spo rt et e lle  est 
plus c o n fo r ta b le  et plus luxueuse que 
jam a is  a u p a ra v a n t.
Si vous le vou lez,
vous pouvez même l 'é q u ip e r
d 'une  transmission a u to m a tiq u e .

V o y e z  un ve n d e u r C o rtin a  dès 
a u jo u rd 'h u i e t fa ite s  une p ro m e n a d e  d ’essai: 
vous serez enchan té !

e t m inces 
ta rie n n e .

9. Ju m e a u x  ro m a in s  —  Prénom # * »
m asc.

Solution de la 
sem aine précédente
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L JET liq u id e
rend la vaisselle 
ÈTINCELLANTE 

doux pour les mains
2 pour le prix d'une !
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se surpasse encore cette a n n é e !

Le prix de la Cortina est modeste Voyez aussi l’Anglia (A compter de $1797 A Rimouski). Renseignez-vous sur le concours "Visitez l’ Europe"

OUELLET AUTOMOBILES LIÉE 363 St-Germain Téléphone 723-3327MERCURYChez vo tre  ép ic ie r

S A V O N  M A J E S T I C  LTEE.  
M o n t r e a l .  Q u éb e c
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Êtes-vous une famille sans enfant ? -
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du Juste à temps pour la Fête des mères, pendant 
la période des cadeaux de mariage et des 
remises de diplômes . . .  et toujours à point 
pour les anniversaires: voici les appareils 
m énagers  Hoover de luxe à prix réduits. 
Procurez vous ces appareils maintenant, pen­
dant le cortège des valeurs du printemps 
Hoover. Cette vente  se terminera le 6 mai.

V ./
) /

/

P> BOUILLOIRE HOOVER
en acier  inoxydable( h *

<XA

’  ï •  Bec évitant les éclaboussures.
•  Elément électrique puissant. 

Chauffage rapide.
•  Arrêt automatique.
•  Fini acier inoxydable; poignée 

résistante à la chaleur.

IEtes-vous une famille sans enfant ?
Avez-vous songé qu’il y a aussi des enfants sans fa­
mille ?
Un nombre considérable d’enfants attendent un pa­
pa et une maman.
Plusieurs n’en connaîtront jamais. Votre générosité 
est-elle assez grande pour poser cet acte d’amour ?
Vous en retirerez vous-même une part immense de 
bonheur et de satisfaction.
Vous priveriez-vous plus longtemps des joies qu’un 
enfant apportera dans votre foyer.

/

"

$« 3 T
e

e |(
Prix de 
détail 

suggéré 
$1395

Vedtlt toU
J

‘  -, V'i
FER HOOVER

à v a p e u r  e t  à s e c■Jam
G agnants du concours 
H ydro-Q uébec pour 
la jeunesse rurale

•  Rainures avec trous de vapeur.
•  Emploie de l'eau du robinet.
•  Semelle en acier inoxydable; ne s'égra­

tigne pas. ne se déforme pas,
ne tache pas.

e Grand cadran sélecteur de température 
pour tous tissus.

12"$Prix de 
détail 

suggéré:
$17.50

On vient de faire conn a î t re  le s^na ire  p o r tan t  su r  la ventilation, 
noms des g ag n an ts  du grand  con- Au nom bre  des 42 gagnan ts  de 
cours  de l’Hydro-Québcc pour lai ce concours ,  huit  hab iten t dans 
jeunesse  rurale. Q uaran te -deux  la région M atapédia  de l'Hydro- 
(42) g ag n an ts  répar tis  dans  tou te  ; Québec. Ce sont: Jeann ine  Béru- 
la p rovince se p artagen t les prix  bé, Sainte-Rosc-du-Dégelis , C té Té- 
de ce concours  destiné à tous les m iscouata; Ghislaine Carré, Lac 
fils e t  filles de cu lt iva teurs ,  âgés  j  Humqui, C té Matapédia; Francois 
de 15 à 25 ans, domiciliés dans j Denis, Paspébiac, Cté Bonaven 
les territo ires desservis par l'Hy- turc; Monique Fournier, Saint-Ma- 
dro-Québec Le concours  avait é té  thieu, C té Rimouski: Rodrigue
lancé il y a quelques mois par I Fournier,  Saint-Nil, C té Matane: 
“ Le Progrès  à la ferme" , une pu- Monique Michaud, K am ouraska  
b lication de l 'Hydro-Québec dis- C té K am ouraska; Normand Plour- 
tr ibuée  g ra tu i tem en t  à ses 
nés cu lt ivateurs .  Les p art ic ipan ts  rie tte  
devaient répondre  à un question- Matapédia .

BATTEUR ÉLECTRIQUE  
HOOVER d e  luxe

Prix de 
détail 

suggéré: 
$20.95

•  Réglage de la vitesse du bout du doigt
•  Choix de vitesses pour tous les travaux.
•  Léger, très maniable.
•  Ejecteur automatique de batteurs 

facilitant le nettoyage.

7
>■ i

/V

14"tant HT
$abon- de, Rimouski, C té Rimouski; Ma- 

Turco tte .  Val-Brillant, Cté B#*-**IZ
1

SÉCHOIR À CHEVEUX  
HOOVER

IfcA 1 T W -V i
e t SJL,7? A

I 0
Prix de 
détail 

suggère: 
$2695

•  Mallette pratique.
•  Température entièrement réglable.
•  Chauffage rapide et uniforme.
•  Grand bonnet.

I
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A POÊLE ÉLECTRIQUE 
HOOVER e n  a l u m i n i u m\T eVO.QENEVER

Le choix des 
vrais am ateurs... •  Thermostat de précision maintenant 

la température de cuisson voulue.
•  Appareil très décoratif.
•  Couvercle bombé, poli.
» 12" au carré. Peut contenir un rôti 

ou un poulet.
•  Peut être entièrement plongée dan* 

l'eau pour le lavage.

m :<t-s Prit de 
détail 

sufpere: 
$34 95

rr\ \ JLE GROS GIN
BOLS...
ON LE
SENT PASSER

. ^

*

$ O A  9 9
f l H  H  MùdMc nue

Car BOUS cat un “gros gin" 
fort i-n esprit qui réchauffe le 
coeur. I."hiver ou l'été, au 
prinlemps ou en automne, 
c'est le “gros gin " préféré de 
tous ceux qui vivent au grand 
air: finisseurs, pêcheurs, 
sport ifs . . en un mot des vrais
amateurs de "gros gin'.'

1

W 3 " /W /?  UNE SEMAINE SEULEMENT, 
_ _ du le t au 6  Mai________

y

pu llmiM *|U»I A V . . I
H H  H F 1 S U I  S I F < O N I H Ô l  F I Ï I K H  I l»F FH V K N  I lH*VS W * 1 V  \ M S T F K H A M .  H O U A N I W
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Décès accidentel de
M. Gérard Kirouac

Saint-AnacletIrénëc M arquis, Laurent Lcbel,
V ia te u r D ionne. Porteurs du cer­
cue il: M . Jean-N il D ionne, René
M alen fant, Jean-Eudes D um ont,
G ilb e rt Boucher, J os Chouinard,
Oscar Cayouette, Chevaliers de
Colomb.

Décès de
M. Lazare Ouelleî CREATIONSBaptêmes —  Le 1er mars, na­

qu it à l ’H ôp ita l Saint-Joseph de
R im ouski, Eric, f ils  de M. et Mme
Roland M ichaud (Lo u isc ttc  Bélan­
ger). Parra in  et m arra ine, M. et
Mme O liv ie r Pineault. Porteuse,
M lle  Lise M ichaud, soeur de l'e n ­
fant.

MARIE-CLAUDE, El.Le 18 mars, décédait à l'H ô te l •
Dieu de Québec, à l'flge  de GG ans
et 11 mois, M . Lazare Ouellet, de

Le dé fun t laisse, ou tre  son Saint-Narcisse, époux de Dame
épouse, ses f ils  et filles: Norm and, Rosc-Aiméc P rou lx .
Gaétane, i .d . , Jean-N il, R ino, Lyne
Stéphane et M anon; une bru M m e Le dé funt laisse, ou tre  son é Le 9 mars, R osa-Yvette, enfant
N orm and K irouac  (Roselle P lour- pouse, ses enfants M arthe , M m e j de M. et M m e Raym ond Gagné
de); ses frères et soeurs, beaux- Emmanuel P rou lx  (Rolande), Ber- : (A lb e rte  Gagnon). Parra in et m ar-
frères et belles-soeurs M m e W il-1 trand, Y von , M m e Cham plain Le- raine. Paul-Henri et Thérèse Ga-
fr id  Bélisle (M arie ), de M ontréa l, page (B ib iane), S ylv ie . C laudette, j gné, frè re  et soeur de l'en fan t.

| M m e A dé la rd  Berger (Céline), Raymonde et G ervais; ses gendres M m e Gagné p o rta it son tre iz ièm e
d 'Edm undston, M m e Je rry  Berger M. Emmanuel P rou lx, de Saint- en fant sur les fon ts baptism aux.

! (A lice), de G rand-Sault, M . et Narcisse, C ham pla in  Lepage, de
M m e A lb e rt Lévesque (A lm a), de M on tréa l; ses petits-enfan ts Guy
Sept-lles, M. et M m e W ilf r id  K i- laine, Lyne, Yvan et Jan ick; sa
rouac, de Cabano, M. et Mme Lio- soeur Mme F ortun a t Soucy (Rose !
nel Bérubé (A urare), de Shcr- Ouellet), de Saint-Narcisse,
brooke. M. et Mme Rosaire K i- i
rouac.de La Tuque, M. et Mme !^ \  e curé Léopold Desrosiers

i Gonzague K irouac, de Les E tro its , o ff ic ia it  au service funèbre, celé- ;
! M m e M ath ieu Boucher, de Saint- f *) r^' i n * église de Saint-Narcisse

Poul de la C ro ix , M. et Mme H e n -1 *1 é ta it assisté de 1 abbé Jean-Luc [
T hériau lt. L 'abbé P. Noél H a lle ,

| présida la levée du corps. Les
porteurs du cercueil é ta it M A l-

! béric A lbe rt, Charles V a illancou rt,
Gabriel Duchesne, René P roulx.

i  / ' I

NOUVEAUTES
DU PRINTEMPS

»

IMPORTATIONS
Coton - T rico ts  . Toile

Tissus à costumes
et m anteaux

320, St-Germaln 723-8ftti
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GÉRARD LABRIE% %
•: f4-

ferrt.; ENTREPRENEUR EN CONSTRUCTION■s <
-;.V-

fcv*.v"fhS
TERRAINS A :

Ste-Agnès - St-Pie-X - Nolre-Dame-du-Sacré-Coeurm V

Le 10 mars, décédait acciden-

m t  S - S S - k S  D é c è s  d e  M m e
époux de Dame Jeanne T rem blay, E u g è n e  P e l l e t i e r
de S a in t-H ubert, où les funéra illes  A  C h icou tim i, le 14 a v ril, est

K fr . - r » * ®  s^jssxssà-
A urè le  Levesque, curé, présida la ,e tie r (M arie -A nne M orissette).

du corps, et o ff ic ia  au ser- El]e é ta it figée de 82 ans. Ses fu-
J  i uDèbre, assisté des abbés néra illes eurent lieu à C h icou tim i,

°  an abrie, de Cabano et Ga- en présence de nom breux parents
b rie l Langlo is, de Lamy. Un lan- 1 ct .;mis
dau de fleu rs  précédait le cortège; L‘a défunte laisse, ou tre son
funèbre. Le drapeau des Cheva- j époux, ses enfants M. et Mme j
liers de Colom b éta it porte  par Léo Gagné (Rose), d ’A rv id a , M. I
; ; Lumen Lebel président du co-1 et M me F ortuna t Saint-Laurent
m .té colom bien de S a in t-H ubert. (Céline), de M on tréa l. M lle  Rose-
Porteurs d honneur: M. Ludgcr et A imée Pelletier, d 'A rv id a , M. et
A.m e D um ont. Thomas M a len fan t. M me Benoit Desmeules (Odile), de

Jonquière, M . W ilf r id  Pelletier, de
H uuterive , M. et M m e W ilf r id  Ber­
geron (Neannette), de C h icou tim i,
M. et Mm e Philippe H arbour (R i­
ta), de M on tréa l, M. et M m e C-A.
Desmeules (M arie-A nge), de C h i­
co u tim i, M m e Clém ent Pagé, M.
et M m e Gaby Pelletier, M. M au­
rice  Pelle tier, de M on tréa l. Lu i
su rv iven t aussi une tren ta ine de
petits-enfants.

ri C im on, rie M ontréa l.

RIMOUSKI 723-52083, rue LeBel
POUR ETRE BIEN A L'ABRI HABITEZ UNE MAISON LABRIE

Fernand P rou lx  et Rager Sénéchal

e

' ï e l e ï r v
tCONOWESAjKÊGAU'

XGros format
de 5 lb. 3 y—

ê miç vu chez a" ja m a is

votre épicier
1er GRAND PRIX
la nouvelle Cougar

Sport

3e GRAND PRIX
une voiture Cortina

Grand SportDécès
A l'H ô p ita l Saint-Joseph de Ri-

m ouski, à l ’âge de 59 ans, décé­
d a it madame Em ile Lévesque (Irè ­
ne Ruest), de S a in t-A nac lc t, ou
les funéra illes  eurent lieu, jeudi
après-m id i.

Au Bic. le  19 a v ril, à l ’âge de
69 ans. M adame Louis Blais (Ré-
gina R o b ich au d ).

A  Québec, le 17 a v ril, sub ite ­
m ent, décédait à l ’âge de 12 ans,
Gaétan, f ils  de M. et Mme Fernant
Bouchard (Berthe Pelletier), de
Lac Sauvage, au Tém iscouata. Le
service funèbre en l ’église de
Squatteck.

A Québec, le 19 av ril, à l'âge de
42 ans, madame Arm and Beaulieu
(Jacqueline F illion ), c i-devant de
R im ouski. E lle é ta it la f il le  de ma- i
dame Hector F illion , au tre fo is  de
R im ouski

2e GRAND PRIX
un voyage pour 2 en Europe par Air France — avec la

collaboration de l'Agence de Voyage VIAU
m ms

100 prix hebdomadaires durant 13 semaines dont $1,300.00 en argent
e t des centaines d'appareils ménagers Westinghouse

plus 100 grands prix tirés au sort le 1er mai 1967
I

; 15
Ai Tout ce quo vous avez à faire est d'acheter un des nombreux produits VIAU —  biscuits

chocolats, bonbons —  et de faire parvenir votre preuve d'achat ou fac-similé, (une partie du
cartonnage contenant le nom VIAU ou l'emballage en cellophane) avec vos nom, adresse et
numéro de téléphone, et le nom de votre fournisseur de produits VIAU, à :

Une question, mettant ses connaissances à l'épreuve,
sara posée à chaque gagnant. Toutes les preuves d'achat
reçues seront conservées pour le tirage final des 100
grands prix. Toute preuve d'achat reçue après le 28 avril
1967 ne sera pas valable.

m
SUPER

PUISSANT CO NCOURS DU SIÈCLE
Case P osta le  220,

S ta t io n  H, M o n tré a l, P.O.

1867 CENTENAIRE DE VIAU LIMITÉE 1967$
y

Les employés delà maison VIAU et do son agencede publicité ne sont pas éligibles à ce concours.

MÉLANGE CLUBPETIT BEURRE

i.M
fi

■?
i i

- ‘T ® ~ %r-

Chaque boite de MÉLANGE CLUB de VIAU
contient une généreuse quantité de biscuits
assortis, choisis parmi cinq variétés populaires.
Le MÉLANGE CLUB de VIAU se reconnaît faci­
lement à son attrayante boite rouge et noire, à
la fenêtre en forme de trèfle.

ii l :

m? iJTiUiIJil Le PETIT BEURRE de VIAU se place au pre­
mier rang des biscuits secs. Il est croustillant,
léger et délicat.
Le biscuit PETIT BEURRE de VIAU vous est
offert en sac de cellophane, ou en boite de
V̂̂ livre.

ü i

m
V

m i____

&
Chocolats

B o n b o n

V I A U
.... ..

LA V R A IE  S A V EU R  DE H O L L A N D E  -  D E P U IS  1 6 9 5

BLENDED GIN ■ DISTILLE A MONTREAL • LA VRAIE SAVEUR DE HOLLANDE

*

S#- \

TUILES VINYLE ET DE CAOUTCHOUC — PRELART A LA VERGE —  Vente et pose
MARBRE —  TERRAZO —  CIMENT FINI —  MOSAÏQUE —  TUILE CERAMIQUE ET PLASTIQUE

M r r

LES ENTREPRISES G. ROY. LIEE
POSEURS D’EXPERIENCE —  ESTIMES GRATUITS

R I M O U S K I65-A, de l’Evêché 724-4157
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La Commission des 
parcs e t em bellissem ents

m e > -ii TCI. ■M H
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I : S I 5 U n e  c o m m is s io n  c o n s u lta t iv e  des P a rc s  e t E m b e llis s e m e n ts  p o u r  
la  V i l l e  d e  R im o u s k i v ie n t  d ’ ê t r e  fo rm é e  c o n fo rm é m e n t à u n e  ré ­
s o lu t io n  a d o p té e  p a r  la  V i l l e  d e  R im o u s k i le  20  f é v r ie r  d e rn ie r .

L .  3[ [ <

;  i

l'­
U n  f o n t  p a r t ie  : M M . P a u l M a le n fa n t ,  c o n s e il le r  m u n ic ip a l,

G é d é o n  R o y , i . f . ,  C la u d e  S iro is ,  i.p . ,  J o h n  Z a u h a r ,  d i r e c te u r  de s  lo i ­
s irs ,  L o u is -P a u l V o y e r ,  a g ro n o m e , M m e  S y lv io  F le u ra n t ,  d e  la  S o­
c ié té  d ’H o r t ic u l tu r e ,  M M . J e a n -L u c  D u q u e t te ,  J e a n -P a u l G u é v in  et 
R o g e r  L e b e l, in s p e c te u r  de s  b â t im e n ts  d e  la  V i l le .  C e lu i- c i a g ira  
c o m m e  s e c ré ta ire  d e  la d ite  C o m m is s io n .

1P& rVIi
■
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La l i e  c lin ique  de sang de la Croix-Rouge de Rimouski s'est term inée, au soir 
du 20 a v ril, par un succès écla tant. 1385 chopins de sang fu ren t recueillies chez 
les adu ltes (les é tud iants a yan t tenu au p réa lab le  leur c lin ique  de sang), soit 185 
boute illes de plus que l'o b je c tif fixé  pa r M. M arc Richard, o rgan isa teu r rég iona l, 
et le président de la c lin ique, M. J .-A ndré  Bellavance. Le prem ier donneur, l 'é ­
vêque de Rimouski, M g r Louis Lévesque est entouré de M M . Bellavance, l'h o n o ­
rab le  Jules-A. B rillan t, le colonel Emilien A m io t, le m aire  M aurice  Tessier et M. 
C harlie  Desrosiers, un vétéran.

:1 I
. - . P-

E x p e r t i s e  e t  a d m i n i s t r a t i o n  
* d e  p o r t e f e u i l l e s  d 'a s s u ra n c e s  g é n é r a le s

X ©

A s s u r a n c e s - v i c ,  a s s u ra n c e s  c o l l e c t i v e s  
e t  ca isses  de  r e t r a i t e

147, rue St-Germain, 
C. P. 69,

724-4127 
Rimouski, Qué.

(Photo Rita Chevron)

La Pocatière
M lle  M ic h è le  G o u le t ,  d é lé g u é e  i 

de l 'E X P O  67, é ta i t  l ' in v i té e ,  r é ­
c e m m e n t, des D a m e s  F e rm iè re s  
E lle  i l lu s t r a  ses p ro p o s  s u r  l 'E X -  
PO de f i lm s  e t de  d ia p o s it iv e s ,  en 
la s a lle  d e  l ' I n s t i t u t  d e  T e c h n o lo ­
g ie . ►/y e a r "I I I ]  I

T r o is  s p e c ta c le s  s o u lig n e ro n t ,  
p ro c h a in e m e n t,  l ' in a u g u r a t io n  o f ­
f ic ie l le  d u  C e n t re  C u l tu r e l  de  La .‘ .v
P o c a tiè rc  Le  T h é â tre  d e  Q u a tr -  
S ous , les  F ra n g in s  (c h a n te u rs ) ,  e t ! 
M . M a rc e l L e fe b v re  a in s i q u ’u n e  ! 
s o iré e  d a n s a n te  a v e c  u n  o rc h e s tre  j 
ré p u té .

M . L o u is  L é ve sq u e , é p o u x  de 
D a m e  J . R o u sse l, est d é cédé  à 
l ’âge de  6 !  ans.

Pneus arrière de 
tracteur Sure-Grip 

carcasse nylon

0

%Décès d'un vénérable 
citoyen de Padoue

Le 27  f é v r ie r  d e rn ie r  la  p a ro is s e  
de  S a in t - A n to in e  de P ado ue , p e r ­
d a it  l 'u n  d e  ses p lu s  v ie u x  p a ­
ro is s ie n s  en  la p e rs o n n e  de M  
P au l 13ro u s s e a u , â g é  de S I ans 
e t G m o is .

M o n s ie u r  B ro u s s c a u  é ta it  un  
a n c ie n  e m p lo y é  d u  C a n a d ie n  N a ­
t io n a l,  à sa re t r a i te  d e p u is  1950. 
E n p lu s  de  ses n o m b re u s e s  années 
au s e rv ic e  de  c e tte  c o m p a g n ie  f e r ­
ro v ia ir e ,  i l  o c c u p a  le  p o s te  de 
"ro od  " p e n d a n t p lu s ie u rs  an nées .

P a ro is s ie n  e x e m p la ire  e t d é v o u é , 
il fu t  t o u r  â to u r  m a r g u i l l ic r  e t 
c o n s ta b le  de  son  é g lis e  d e p u is  
1948. I l  o c c u p a  é g a le m e n t le  p o s te  
de M a ir e  de  son  v i l la g e  p e n d a n t 
d e u x  te rm e s  c o n s é c u tifs .

T o u t  le  m o n d e  re g re t te  sa m o r t ,  
c a r  m o n s ie u r  P a u l B ro u sse a u  in ­
c a r n a it  la  b o n h o m ie  e t sa g ra n d e  
c h a r i té  le  fa is a it  a p p ré c ie r  des 
p lu s  v ie u x  c o m m e  des p lu s  je u n e s , 
q u i en  g a rd e r o n t  u n  s o u v e n ir  ém u .

S on s e rv ic e  fu n è b re  fu t  c h a n té  j 
da n s  l 'é g l is e  S a in t  A n to in e  de Pa- i 
d o u e  p a r  m o n s ie u r  l'a b b é  H o n o ré  | 
S t-P ie r re ,  c u ré .

A p rè s  le  “ L ib é r a "  les re s te s  
m o r te ls  fu r e n t  t ra n s p o r té s  au c i ­
m e t iè re  d e  S a in te -F la v ic  ou le : 
c o rp s  d u  d é fu n t  fu t  in h u m é  da n s  
le lo t  d e  la  fa m i l le  B ro u s s c a u .

I l la is s e  d a n s  le  d e u il son  épouse 
B ru n  e t d e u x  f i ls :  B e rn a rd , de 
S a in te -A n g è le ,  a g e n t te c h n iq u e  au 
s e rv ic e  d 'in s p e c t io n  d u  g o u v e rn e ­
m e n t e t  C a m il le ,  p ré s id e n t- fo n d a ­
te u r  de  " L a  B ie n fa is a n c e  In c "  e t 
de l ' Im p r im e r ie  E l l im a c  L im ité e  
d 'E d m u n d s to n  au N o u v e a u -B ru n s ­
w ic k .  I l  la is s e  a u ss i p o u r  p le u re r  
sa p e r te  o u t re  sa b e lle - f i l le  M m e  
B e rn a rd  B ro u s s c a u  (O d ile  G u i-  
m o n d ) ses p e t its -e n fa n ts :  R enée, 
P a u l, F é l ix ,  C la ire ,  L u c , M a rc . L?n 
frè re  M o n s ie u r  Jo se p h  B ro u s s c a u  
de S a in t -L é o n  Le  G ra n d  e t un e  
s o e u r M a d a m e  R ic h a rd  B a r r  (B la n ­
ch e ) d ’ A m q u i.

A u -d e là  de  la to m b e , les p a ro is ­
s ie n s  e t les a m is  g a rd e ro n t  de 
lu i u n  s o u v e n ir  à ja m a is  g ra v e .

T o u s  s 'u n is s e n t p o u r  o f f r i r  le u rs  
p lu s  p ro fo n d e s  c o n d o lé a n c e s  à la  
fa m i l le  é p ro u v é e .

-
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bas prix la paire y,
/

%A

2 pour $ 9 9 " . *
%,
2

%28)

INSTALLATION EN SUPPLÉMENT

%
PRIX SPÉCIAL 

LA PAIRE
(LASSIE. PRIX 
COUCHES COURANTDIMENSIONS

c°ûtem /A
$ i 5 4 . t o  $  99.99 / /41 1 . 2  x  28  (10  x  28 )

A$ 179.94 $ 115.9941 2 . 4  x  28  (11 x  28 )

M\/  Y//

cher m
»  y/ Æ .

$ 203.74 $ 137.99413 .6  x  28  (12  x  28 )

$278.56 $ 169.9961 4 . 9  x  2 6  (13  x 26 )

$351.36 $ 214.99
/«?

& 61 6 . 9  x  3 0  ( 1 4  x 30 )

$ 391.60 $ 238.9961 6 . 9  x  34  ( 1 4  x  34 )

Paire$442.84 $270.9961 8 .4  x  3 4  (15 x  34 )

1 j ?AUSSI PRIX SPECIAUX LA PAIRE SUR D’AUTRES DIMENSIONS

ACHETEZ MAINTENANT! FACILITÉS DE PAIEMENT

VULCANISATION MODERNE LIEE
R I M O U S K I 7 2 3 - 7 8 4 33 6 2 ,  S i-G e rm a in

L e s  p n e u s  G o o d y e a r  s o n t  f a b r iq u é s  a u  Q u é b e c
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Les Syndicats
fermement les artisans
de la planification régionale

Ouellet, de Baie des Sables, Mme
Luc Gauthier, Mme Vianney M ar.
cheterre, M. et Mme Joseph Si­
mard, M. et M m e Narcisse Buret­
te. M. et Mme Gilles Burette. M.
et Mme Georges-Henri Burette, de
Ma ta ne, sont vnus assistr aux
obsùques de Mme Joseph Bubé.

Georges Dubé, M. et Mme Albert
Dubé, de Saint-Joseph de Lepage,
Mme Anselme Lafrance, de Sain­
te-Angine. Mme Jean-Charles Pel­
letier et ses enfants, de Matanc,
Mlles Monique, Doris, Ginette
Langlois, de Mont-Joli, Mme Jcan-
13. Ducasse, M. et Mme Antoine

Pensez dès maintenant à faire

IF 'RÉPARER mM ’ * / A

I Les conseils centraux de la Gaspésie et de Rimous-
ki et le conseil syndical Grand-Portage de la Con­
fédération des Syndicats nationaux viennent de fai­
re savoir qu'ils n’endureront pas que des pressions
à saveur politique entravent la mise en place de
structures complètes de consultation de la popula­
tion en planification économique.

clans se chicanent et donnent ain­
si la chance aux politiciens d'avoir
raison de ne rien faire pour rele­
ver le niveau économique de la
région.

Le communiqué de la CSN ne
spécifie pas quelles mesures de
représailles ce groupement syndi­
cal appliquerait si la situation se
présentait, mais le ton du mes­
sage ne laisse aucun doute quant
à l'intention du groupe dans un
tel cas.

K
Xvotre

M AN TEAU w

de
> vUn dirigeant régional de la CSN

a en effet annoncé la décision
des conseils de la région-pilote
concernant les influences politi­
ques, décision à laquelle s'ajoute
celle de l'appui de cette centrale
syndicale au projet complet de
restructuration.

Cela signifie, comme c'est le
cas pour l ’Union catholique des
Cultivateurs, que la CSN consent 1 démarche entreprise par des dé-
à collaborer à la mise en place j  putés de la région pour empêcher
des conseils territoriaux mais à : un tel mouvement d'alliance des

Dans leur communiqué, adressé
au Comité de Liaison de l'Est
du Québec, les conseils syndicaux
de la CSN mettent en garde les
hommes politiques de la région-
pilote contre toute intervention
de nature à nuire au projet de
création de structures complètes
de consultation.

Selon la même source, toute

DURANT LA SAISON D’ENTREPOSAGE
Saint-Ulric I

PAYEZ À L’AUTOMNELa soirée des marguilliers, au
profit de l’église, a rapporté
$655.65. M aître de cérémonie ; M.
Paul-Henri Bemier. Artistes invi-

la condition que ces organismes  ̂efforts de la population serait tés : M . et M m e Roger Boucher,
se réunissent ensuite pour former déplorable puisqu’elle aurait pour m . Conrad Gendron, M. et Mme
le conseil régional de développe- but de faire se continuer une si- L. Grenier, M . Gérard Bélanger,

tuation dans laquelle différents m  Bertrand Caron et M lle Louise
Thibault.

LORSQUE VOUS EN AUREZ BESOIN !

GRATIS : avec  toute ré p a ­
ra tion  de $25.00 ou plus,
nous entreposons votre
m a n te au  d e  fourrure gra­
tuitement, d ans une voûte
ultra-moderne, à l'ép reu ve
du feu, h u m id ité  et vol.

Confiez :ment.

e REPARATION
*  REMODELAGE
*  ENTREPOSAGE

La scierie Roland Lagacé a re­
pris ses activités, le 3 avril, pour
l'année en cours.

M . Adrien Desrosiers nous a
quittés le 3 avril pour prendre
possession de son cabotier le
S A IN T -U L R IC  qui a hiverné à

Celui-ci subira les répa­
rations qui s’imposent avant de
prendre la mer.

Les abbés Ghislain Gendron et
Jean-Marc Gendron. revenus de
vacances en Floride, ont visité
leur mère Mme G.-G. Gendron.

L'annexion de Saint-
Germ ain à la V ille

de vos fourrures à des
experts d e  longue date.

SIGNALEZ SIMPLEMENTLors d'une séance extraordinaire j toire anenxé pourra être inscrit Lauzon.
du Conseil municipal de la ville de ; pour les travaux d'hiver qui se-
Rimouski. le 4 avril, à 1 h. 30 p.m.. '< ront exécutés dans la Ville. Des
le règlement No 726 relatif à I études de sécurité routière seront
l'annexion de la municipalité de j faites et s'il y a lieu des feux
la paroisse de Saint-Germain de j clignotants aux intersections des
Rimouski a été adopté en pre- rues Rouleau et 2e Rue, Cathé-
mière lecture. drale et 2e rang. Léonidas et 2e

rang, seront installés. Le nou- j Mme Joseph Marcoux. M . Léo-
La V ille s'est engagée alors, au veau territoire fera partie des ' nard Dubé. de Québec, M m e A- :

chapitre de l'aqueduc et des é- j quartiers Nos 5 et 7 pour en faire déodat Langlois, M. et M m e Ro- j
gouts, à construire dans le terri- { partie intégrante en vue des élec- bert Langlois, M . et Mme Jacques :
toire annexé, un réseau d ’égouts lions municipales et de la repré- Lévesque, de Mont-Joli. M lle  Si-
avec raccordements aux rues de sentation au Conseil municipal mone Langlois, de Montréal. Mme
la cathédrale et Rouleau et un
nouveau réservoir d'eau potable
pour satisfaire les besoins actuels 1
et futurs du territoire annexé et
rendre plus adéquat le service ac­
tuel d alimentation d'eau de cer-

723-8585et nous irons prendre
vos fourrures chez vous

NOUS VOUS INVITONS A NOUS VISITER
A NOTRE NOUVELLE ADRESSE

FOURRURES SZOKE ENR.
3, ave. Rouleau Rimouski, Que.

,,,
à>#0m mm m•y-.-". m■ m

tains secteurs de la V ille de Ri­
mouski. 3m .Les services d'aqueduc
et d'egout seront étendus lorsque
les développements domiciliaires
l'exigeront.

"1

H/■
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mM: «

^  - % .Toutes les routes, rues et che­
mins du territoires annexé de­
vront être pavés dans un délai
de cinq ans. Les rues Rouleau
et Léonidas seront prolongées jus­
qu’à la route du deuxième rang.
Un nombre de travailleurs propor­
tionnel à la population du terri-

Sa8
1 /

mC

:•:>

'g

Ça, c'esf un ira /...
inspecteur de lignes de transport d'électricité, rien
ne lui échappe: i l  voit les moindres dangers, tes plus
petites erreurs. Et quand i l  prend une bière. / /  est
aussi exigeant: i l  lui faut une bière parfaite. Pour lui.

m■ si
I  , H

m  ■■Les familles 4-H
à l'Expo 67

■%

Æ«
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u n e  vraie bière,
c'est une Moison

Un projet d’envergure, mis sur
pied par les jeunes 4 - H d ’Orms - 1

town, Q u é ., assurera de l’espace
pour 900 tentes et 200 remorques,
tous les jours, du 19 juin au 10
septembre, à l’usage exclusif des
membres 4 - H  et de leurs familles
qui désirent visiter L ’EXPO et la
région de Montréal.

Le terrain occupera remplace­
ment de l’Exposition d’Ormstown,
à 45 milles de L ’EXPO, en plein
coeur de la pittoresque vallée de
la Chateauguay. Le terrain est si­
tué à moins d’un mille des maga­
sins, des garages, d’un centre mé­
dical, d ’un hôpital. Il est bien tenu,
pourvu d’électricité, d'eau couran­
te, de toilettes et de douches. Il
sera surveillé 24 heures par jour.
Il y aura espace pour 200 couchet­
tes dans les hlltiments de l’Expo- ;
sillon. On servira le déjeuner, dans 1
la salle à manger, tous les jours, j
de 6h.30 à 9h.30. Les campeurs
paieront .50 par nuit, et les pro- j
priétaires de remorques, $2.00 Les |
couchettes dans les bfltiments cou- !
teront S1.00 par nuit par person­
ne. Chaque campeur devra établir |
son identité 4 - H.
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I La Diocésaine S J 6 
possédera son immeuble

Chirurgiens-Dentistes Arpenteurs Avocats

Chs-Alphonse Beaulieu
c.r.

A V O C A T  et PROCUREUR

723-1593

Louis-Léo Doyon
ARPEN TEU R-G 70M ETR E 
Ingénieur-Forestier Conseil 

Edifice Lepage 
209, St-Germ ain

Dr Georoes Raymond
u.us.

C H IR U R G IE N .D E N T IS TE  
Centre Médit,..! 723-7324

R IM O U S K I
160, Evêché

298, S t-G erm ain
Jours : lu nd i au vendredi 

9 h. à 12 h. —  1 h. 30 à 5 h. 
Soirs : lund i, m ercredi, vendredi 

7 h. 30 à 9 h. 30 p.m.

R IM O U S K I torisés à fa ire  e ffectuer des ré ­
para tions à leu r im m euble, so it : 
1.—  M. A n to n io  Levesque, 57 
Tessier, to itu re  de sa maison, 
$400 ; 2.—  M. G érard Lepage,
86, Tessier, pour changer les chas­
sis e t lam brisser en am iante l ’ex­
té rie u r de sa maison, $500 :
M. Em m anuel Eluard. 71, Tessier, 
pour des répara tions de $500 à 

a tte n tio n  pa rticu liè re  sa maison ; 4.—  Soucy A u to m o­
biles, inc., 145, Caint-G erm ain. 
pour am énager des bureaux dans 
son im m euble, $1,500; 5.—  Le
Centre M édica l, 298, Saint-G er­
main. pour réaménager le local 
au num éro 298, Saint-G erm ain 
$700 ; 6.—  M lle  Evélina Proulx,
28, Saint-P ierre, pour des répa- 

' ra tions à sa maison, $1000 ; 7 —
| M. Rosaire Damais. 25, Saint- 
I Pierre, pour répara tion de l'e n tre ­

pôt sis su r la rue Tessier. $800 : 
8.—  la Succession Léo Levesque. 
168-b. Saint-G erm ain, pour des 
répara tions aux bureaux sis au 
prem ier étage de 1 im m euble sis 
dans la zone C l-3, $4.896 ; 9 .—
le Conseil Centra l des Syndicats. 
66, S te-M arie , pour re fa ire  la fa ­
cade de son imm euble,
10.—  M Em ile Pouliot, 74, Sa.n l- 
Robert. pour des répara tions de 
$300 à sa maison . 11. 
ra id  A m io t, 1. rue St-Paul, pour 
répara tions extérieures à son im ­
meuble, $3000 ;
len fan t. angle des rues Lavoie et 
Saint-Jacques, pour a jou te r un 
étage au-dessus des garages du 
côté ouest de sa m aison, $3,000 ; 
13.—  M. Roch Lavoie, 40. Evê­
ché, pour la répara tion du rez-de- 
chaussée de sa maison, $00.

A  sa récente assemblée, la 
Com m ission m un ic ipa le  d’urba­
nism e s'est penchée sur la dem an­
de soumise par la Société Saint- 
Jean-Baptiste D iocésaine de Ri- 
m ouski pour l'é re c tion  d'un im ­
m euble a d m in is tra t if  ou éd ifice à 
bureaux dans la v ille  de Rimous- 
k i. Les plans sont acceptables, 
de l'av is  des membres de la CMU 
mais une 
devra ê tre  apportée po u r la ven­
t ila tio n  de la salle de réunion qui 
sera aménagée au sous-sol.

A la même réunion. J.M.B. 
C onstruction  a reçu le feu vert 
pour ériger, sur la rue Dubé. 
quatre m aisons de s ty le  duplex, au 
coût d ’environ $11,000 chacune.

D ’autres R im ouskois on t été au-

R I M O U S K I

Notaires 

Joseph Bérubé
N O TA IR E

Cessionnaire du gre ffe  du 
nota ire  Eudore C outure 

160, de l’Evché

Asselin & Asselin
AVO C A TS

Derome Asselin, B.A. 
R.-E. Asselin , C.R.

Bureaux : 156, de l ’Evêché 
R I M O U S K I

Dr Gustave Leblanc
D.D.S.

C H IR U R G IE N -D E N TIS T E  
Bureau s itué  à

3 —

723-2342
Casgrain, Casgrain 

& Crevier
AVO C A TS

Perreault Casgrain, C.R. 
André-P. Casgrain, B.C.L. 

M arcel C revier, M.Sc.C., LL .L . 
44, ave de la Cathédrale 

R I M O U S K I

R I M O U S K I83, Evêché 723-1398
R I M O U S K I

Albert Goulet
N O TAIR E

Bureau à 144, rue de l'Evêché 
(E difice G ilbe rt) 
R I M O U S K I

Bureau à Luceville , tous les soirs 
du lund i au samedi à sa résidence 

739-4352

Ingénieurs

Tél. Bur. 723-5027 
D o n t 723-6109

Leroux & Associés
ING E N IE U R S -C O N S E ILS  

T ravaux  m un ic ipaux 
M autrices - S tru c tu re  - Expertises 

E valuations - S urve illance 
Bureau : 202, ave Cathédrale 

R I M O U S K I

Gagnon, Gagnon 
& Lepage

AVO CATS
Paul-Em ile Gagnon, C.R., LL .D . 

J.-C laude Gagnon 
M artin -C . Lepage 

152-A, rue de l ’Evêché 
R I M O U S K I

Fiançailles 
à Saint-Hubert

Ont eu lieu, à S a in t-H ubert, à 
Pflques, les fiança illes  de M lle  
Jeanne d 'A rc  M a rtin , f i l le  d ’A lbert, 
de S a in t-H ubert, et M . M arius 
Paré, f ils  Joseph, de S a in t-F ran­
ço is-X av ie r de V iger; M lle  Gé­
ra ld ine  P icard, f ille  de M . et Mme 
Octave Gagné, et M. Robert Per 
reault, f ils  de M. et M m e Paul 
P erreault; M lle  O live tte  Caron, 
f il le  de M. et Mme Arsène Caron, 
de SS a int-H ubert, et M. Patrice 
Perreault, f ils  A lc ide , de Saint-Em - 
phane; M lle  O dette D um ont, f ille  
de M. et M m e A im é D um ont, et 
M. Bernard M ore l, f ils  de M. et 
M m e W ilb ro d  M ore l.

Roland Gagnon
N O TA IR E

52, de la Cathédrale
723-5983 C. P. 387

R I M O U S K I

Ménard & Marsan
IN G EN IEU R S-C O N SEILS

Travaux maritimes et municipaux 
Structures, Expertises, Surveillance

723-6644

Assurances

Maurice DeChamplain
INC.

Assurance: autom obile, feu 
vie, accident, maladie.
135, rue de l ’Evêché 

R I M O U S K I

S2.500 :

Gendreau & Gendreau
AVO CATS76, Cathédrale M. Gé-

A rth u r  Gendreau, C.R. 
P au l-A rthu r Gendreau, B.A., LL .L. 
142, de l'Evêché

R I M O U S K I

723-7175Jean-Marie Marquis
& ASSOCIES

S truc tu re  - T ravaux  m un ic ipaux 
T ravaux m aritim e  - Expertises 

S urve illance 
211, ave Cathédrale

R I M O U S K I

J.-P. Ma12
R I M O U S K I

Tél. 723-7841 Rés. 723-2130
Case postale 1070 Tessier & D'Anjou

AVO C A TS  &  PROCUREURS 
M aurice  Tessier, C.R. 
Charles D 'A n jou , C.R. 

Téléphones : 723-7861 . 723-7862 
148, S t-Germ ain

Tél. Bureau 723-2344 
Tél. Résidence 723-3456

Henri-A. Martin
Comptable pub lic  enregistré 

I 8, St-Edmond

723-6614

Padoue
M a ria g e .—  Le 27 m ars, M. Denis 
Fourn ie r, f ils  de M. et Mme F ra n -1  ̂
çois F ourn ie r (M arie -A nne Thé 
r ia u lt) , épousait en l ’église de St-1 
Octave de M étis  M lle  N ico le  F ou r­
n ier, f il le  de M. et M m e Hervé 
Fourn ier.
T ravaux à l ’église —  Grâce à une 
souscrip tion  généreuse des paro is­
siens, un système de hau t-pa r­
leurs pour fa c il ite r  l ’entendement 
a été ins ta llé  dans l ’église.
D ivers. —  Après de nombreuses 

TAl 7 0 *1  oc?» années à l'em p lo i du Canadien Na -1
d a J' 7 7 7  tion a l, M. W ilf r id  Larue a pris sa |

_  - 38 re tra jte
Ls-Georges Rousseau En v is ite , récem m ent, chez M. 
ENTREPRENEUR-SCULPTEUR et Mme A n to ine  Béland: M. Jean-1 

A gent de carrières ! Luc Béland, M et M m e Lucien
S P E C IA L IT E : ! Santerre (B lanche Béland), d ’A r-

M onum ents en m arbre  et en g ran it ! v ida , venus assister au baptême I 
Aucun in te rm éd ia ire  ! de Robin, en fan t de M . et M m e

I A rm and Béland (M arie-Pau le Thé 
! r ia u lt) , né à la M a te rn ité  de M ont- 
' Jo li.

R IM O U S K I
Chiropraticiens R IM O U S K I

DIVERS 
TRAVAUX 
EN MÉTAL

R ESTAUR ANT
ArchitectesJean-M. Guay, d.c.

C H IR O P R A TIC IE N
HONG KONG

Cuisine chinoise et 
canadienne Gaston Martin

a.d.b.a.
A R C H ITEC TE 

160, ave de l ’Evêché
R I M O U S K I

N.C M., C h iro -M a ître  rayons X j 
210, S t-G erm ain 723-7848723-3655 164, Evché

R I M O U S K I R I M O U S K I
723-7436

pour édifices 
publicsJh b h b h hSPECIALISTE DE LA VUE

Dr Claude Leclerc, O.D.
ATLANTIC, LiéeOPTOMETRISTE

C. P. 818 
95, Léonidas 
RIMOUSKI

VERRES DE CONTACT

724-4350148, St-Germain RIMOUSKI
E difice  W ool w o rth  Dom inion directem ent du m anufactu rie r

A te lie r : 400, St-Germ ain 
R I M O U S K I

723-6508 723-6509

Samson, Bélair, Côté, Lacroix et Associés
INCORPORANT LA FIRME

Michaud et Mailloux,
COMPTABLES AGREES

TOUTES  

LES 

VILLES  

D 'A M É R IQ U E

M ain ten an t en vigueur!c.a.

>-Rimouski44, ave de la Cathédrale

Associé résident : BENOIT SYLVAIN, C.A
QUEBECMONTREAL —  RIMOUSKI

Georges Masson, L.S.C.
CO M PTABLE AGREE 111CO M M O DE.. .  FACILE... RAPIDE <

Tél. 723-3223206, de la Cathédrale, R im ouski

l'in te ru rba in  autontatique vous permet de placer vos 
appels interurbains directement, de numéro à numé­
ro, sans avoir recours à votre téléphoniste. I l  suffit 
tout simplement de :

composer le chiffre 1,
composer les trois chiffres du code régional ( cette 
opération n'est pas nécessaire si l'abonné appelant 
et l'abonné appelé résident dans les limites d'une 
région désignée par le même code), 
composer les trois chiffres du code d'échange, 
composer les quatres chiffres correspondant au nu­
méro de l'abonné, et
indiquer les sept chiffres de son propre numéro 
après l'audition du "bip-bip" caractéristique.

Un service additionnel qu i ne coûte pas plus cherI

AG R E G O I R E  M A I L L O U X
LAC O M PTABLE AGREE

PORTEE723-9611R IM O U S K I115, 15e Rue

DE
VOTRE

D O IG T ...
M cDo n a l d , c u r r ie  & c ie

COMPTABLES AGREES

Associé résidant : Gérald Séguin, C.A. 
6, avenue de la Cathédrale 
Case postale 934

Rimouski 
Tél. : 723-6503 

723-6504BUREAUX PAR TOUT LE CANADA

MARTIN & D'ANJOU INC.
i  iHenri A. Martin C <fA.A , prés. —  Paul Martin, C.d'A A , gér. 

COURTIERS D'ASSURANCES AGREES
DE VIVE VO IX  AVEC .oucbec-téuphoneF:

»■
,

R IM O U S K I
723-2344

8, St-Krimood 
C. P. 129
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Pour six mois dans le Nivernais
Deux jeunes gens de Notre- 

Dame du Sacré-Coeur, Viateur 
Gendreau, fils de Flavius, et Car­
mel Pineault, fils de Marc-Aurè- 
le, ont quitté l'aéroport de Dor- 
val, mardi matin, 1S avril, sur 
un Je t d'Air-France, à destina­
tion de Paris. Ils séjourneront 
de quatre à six mois dans les 
fermes d'élevage du comte A- 
drien de M oustier et du marquis 
de Roualle pour devenir des spé­
cialistes en élevage du cheptel 
charolais dont une unité, de 
Beaujency. est “en quarantaine" 
sur une ferm e du troisième rang 
à Rimouski depuis le 2 avril, 
propriété conjointe du comte 
de M oustier et de la Fondation 
Langevin (le Séminaire).

C’est une expérience exaltan­
te  pour ces deux jeunes fils d 'a­
griculteurs progressifs du milieu 
rimouskois, qui se sont mérité 
de nombreux prix, lors des foi­
res régionales agricoles, en pré­
sentant des bêtes de race des 
troupeaux de la ferme paterne!- 

Tous deux s'intéressent sé­
rieusem ent à l’élevage de bes­
tiaux.

Interrogés brièvement, avant 
leur départ pour la France, ils 
nous ont exprim é leur désir de 
voir s’im planter à Rimouski un 
Centre d'élevage pur sang cha­
rolais. d 'abord pour am éliorer 
le cheptel baslaurentien et deve­
nir le pivot central de l'expor­
tation de semence, par insémi­
nation artificielle, vers le Cana­
da et bien au-delà, en Amérique 
du Nord.

H  Carmel Pineault a égalem ent 
H  21 ans. D étenteur d 'un ccrtifi-
■  cat d 'étude de 9e année. Un ac-
■  tif dans le Cercle des Jeunes
B Agriculteurs de son patelin de-
B puis cinq ans. ayant toujours
B m anifesté des dispositions parti-
K  culières pour l'élevage des bo-
B vins Holstein et surtout les bê-
M tes de race pure Holstein sur la
<3 ferme Pineault. Ses brillants
H  succès aux expositions agricoles

J S  régionales lui ont valu plusieurs
' î l  médailles du m inistère de i'Agri-

1 culture, tou t comme son com ­
pagnon de voyage et d 'aventures 
dans le Nivernais, sur deux des 
plus belles fermes françaises de

saient des candidats de choix. 
Ils ont pu qu itter le Canada plus 
tôt, grâce à la ville de Rimouski 
qui, par son départem ent do dé­
veloppem ent industriel, leur a 
prêté le m ontant de $448.00 pour 
le billet d ’avion France via Dor- 
val. Ils sont éligibles à une bour­
se d ’études spécialisées du m i­
nistère de l’Education. Et leurs 
frais de séjour, d ’études, dans le 
Nivernais seront gratu its. Ils se­
ront hébergés chez le m arquis de 
Rouallc et le com te de M oustier 
et ils recevront une allocation 
de séjour et d 'études du gouver­
nement français.

charolais. "Les revues spéciali­
sées en agriculture m’appor­
taient un supplém ent de forma­
tion agricole mais d 'aller en 
France pour devenir spécialiste 
en élevage m 'enchante, déclarait 
Carmel. Et Viateur, solide gail­
lard lui aussi, partageait les di­
res de Carmel.

■

Tous deux furent choisis par 
l'Ecole Moyenne d'Agriculturc et 
les agronomes. Plusieurs candi­
dats étaient en lice. Leurs suc­
cès agricoles, leur goût pour la 
paysannerie authentique, leur 
santé, leur personnalité en fai- A. G.

Interprétation très vivante. Les 
I voix sont bien équilibrées. C’est 
aussi très juste .”

En plus de ce brillant succès, 
la chorale de l’Ecole N orm ale de 
Sainte-Rose est gagnante d u -  

La chorale de l'Ecole Normale , Madame Dervaux a écrit : "bel- j ne bourse de $200 et est convo-
dc Sainte-Rose du Dégelis s ’est | le qualité de voix. Très précis, quée aux élim inatoires provincia-
mérité la plus haute note accor- Il y a du rythm e et de la couleur. | les du IS mai prochain, ù Trois-
déc aux Festivals de musique du j C'est musical. Jolies nuances. Rivières.
Québec, lors des finales régiona­
les à Rivière-du-Loup, le 13 avril.

La veille, cette chorale mixte, 
composée de 68 m em bres et diri­
gée par Soeur Estelle Gendreau, 
r.s.r., faisoit l'objet de critiques 
les plus élogieuses de la part de 
m adame Arlette Dervaux, de Pa­
ris, l'un des juges aux Festivals 
de Musique du Québec.

Chorale tém iscouataine  
aux finales des FMQV iateur Gendreau fut un mem­

bre actif de la Jeunesse Rurale 
Catholique. Il est un diplômé 
de l'Ecole Moyenne d ’Agricultu- 
re de Rimouski, en 1964. Très 
jeune, il partageait ses loisirs en­
tre  l'étude, le soin aux bêtes 
Holstein et Aryshire de la fer­
me Gendreau, le hockey et l'ac­
tualité qu'il suit, de près, par 
l'image, à la TV, et par l'écrit, 
dans les journaux.

le.

MENAGE COMPLET
POUR LES
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FUTURS MARIES/:

m Squctteckm
Une question  
de tourner 'a tête

Est-ce bien difficile de regarder 
à gauche et ensuite à droite avant 
de traverser une rue ou une rou­
te ? Il y a des gens qui passent 
leur temps à regarder à gauche ou 
à droite pour voir ce que les au­
tres font, avec qui ils sont, ce 
qu’ils portent sur le dos : mais 
quand vient le temps de regarder 
avant de traverser une rue. ils ou­
blient de prendre la précaution de 
regarder si la voie est libre. Avant 
de traverser une rue, vous répète 

Prudentia", regardez à gauche et 
ensuite à droite.

La famille de M. et Mme Ma­
rias Martin nous a quittés pour 
Montréal.

M. Alfred Morin est revenu 
d ’une prom enade à M ontréal.

M. Conrad Viel. de M ontréal, 
a visité des parents, récemment, 
dans le village.

Sont hospitalisés : Mme Ve Tho­
mas Viel, Mme Ve W ilfrid Morin, 
M. Eugène Beaulieu. Mme Camil­
le Dumont.

Le dimanche 2 avril, la chorale 
de Trois-Pistoles. LES ROITELETS 
ont rem porté un franc succès avec 
leur récital dans la salle parois­
siale.
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REFRIGERATEUR “KELVINATOR” 2 portes 
2 zones, 12 pieds cubes 
CUISINIERE DE LUXE “KELVINATOR 
MOBILIER DE SALON, 2 mcx.
MOBILIER DE CUISINE, 5 mcx.
MOBILIER DE CHAMBRE, 3 mcx. 
avec bureau triple.
MATELAS et SOMMIER CAISSE “SIMMONS

.
t

SEMI LUSTRE 
I l ^INTÉRIEUR
I  500 SUPER BLANC

LATEX SATIN 
D'INTÉRIEUR

800 BLANC

rôÉtAtfcdmCSE

raba is  de rabais de

3 6 % 3 2 %
M

;sfesAtfcsrrgf PRIX NET
$7.67

PRIX NET
$6.67

TAXE
INCLUSE*1299.ÉMAIL 

PORCELAINE 
SUPER BLANC

SUPER LATEX 
D'EXTÉRIEUR

950 BLANC 
^BÉ$A4fc=SH3|

rab a is  de rabais d e

3 8 % 31%
PRIX NET

$9.67
PRIX NET
$8.07 AUX

MEUBLES RIOUX LtéeVOYEZ VOTRE DISTRIBUTEUR DES PEINTURES NATIONAL

La Bonne Entente Coop 7 2 4 - 4 1 4 4
288, St-Germain Rimouski7 2 3 - 6 5 1 3Ste-Odile, Rimouski


